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Flawinne, le 20 septembre 95.

Cette chronique, qui s'adresse principalement aux membres de KIBAT, a
pour but de situer dans le temps et dans l'espace les innombrables activités du Bataillon à
KIGALI du 06 avril 94 en début de soirée, moment de l'attentat, jusqu'au 19 avril, jour du
départ du dernier homme KIBAT. Les événements ayant eu lieu au RWANDA à cette
époque, notamment le début du génocide et l'opération de la Brigade Para Cdo (SILVER
BACK), ne seront évoqués que par ce qu'en a perçu le personnel de KIBAT.

La chronique ne reprend que des faits clairement identifiés, sans donner de
commentaire. avis. ni même en faire une analyse. Il ne s'agit pas d'un ouvrage à caractère
littéraire, mais d'un texte militaire dont la longueur a pu rester limitée grâce à l'emploi
d'abréviations. Sa lecture est sans doute un peu rébarbative. mais au moins le lecteur peut
être assuré qu'il ne s'agit que de faits vérifiés (des t\t,eJJr,s de dé$l:l,ilrestent cependant
toujours possibles), sans intention de prouver l'une ou l'autre hypothèse. au lecteur de se
faire sa propre idée.

Le lecteur doit cependant être conscient que l'image de la situation qui
apparaît à la lecture de cette chronique est cent fois plus complète que l'image que nous en
avions au moment des faits, même à mon niveau. Chacun de son côté vivait certains
événements sans avoir connaissance de ce que vivait le voisin. Seuls certains de ces
événements arrivaient au Poste de Commandement du Bataillon sous forme de message
radio. Malgré le professionnalisme du personnel, ces messages qui devaient
obligatoirement rester assez concis. ~!~~t J~f!lai~s-~.~Jl!_J?'!!r11L2.-~.!~ réalité.
Beaucoup de détails, parfois très importants. ne sont apparus qu'au retour en Belgique. en
interrogeant le personnel de façon plus détaillée.

Ce récapitulatif n'a pu être établi que grâce à l'appui du Colonel Breveté
d'Etat-Major ROMAN, Commandant de la Brigade Para Cdo qui a accepté de laisser le
Capitaine SCHEPKENS au 2 Cdo entre son retour de KIGALI (il était Officier de Liaison
de KIBAT auprès du QG Secteur) et son départ pour le Cours de Formation d'Officier
Supérieur à l'IRSD. Durant trois mois. le Capt SCHEPKENS a compulsé les différents
~~. !!9tes divgses. il arëëüëilli de nombreux témoignages et a
rassemblé toutes ces informations dans un premier document de travail. Ce travail n'aurait
jamais pu être réalisé par un membre du Bataillon absorbé par ses tâches normales.

Après son départ. il a fallu laisser lire son travail par les différents officiers
de l'Etat-Major du Bataillon, les commandants de compagnie. puis par un certain nombre
de personnes dans les différentes compagnies. Pour terminer: tout relire. remettre en
forme. confectionner les annexes, etc .. et ce alors que les activités du Bataillon reprenaient
leur rythme soutenu. Cela explique la parution somme toute tardive de ce document.

Le travail n'est cependant pas exhaustif. certaines actions à caractère un peu
plus individuel n'ont pas été rapportées. Le temps a manqué pour ce faire, mais tout
témoignage supplémentaire est toujours le bienvenu et pourra être ajouté soit à une future
édition. soit comme addendurn au document original qui sera confié au Musée des
Commandos. <:>

Lieutenant-Colonel Breveté d'Etat-Major J. DEWEZ
Commandant du 2 Bataillon de Commandos/KI BAT Il
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Avant de _ le 00t des événe •••••• il nous semble bon de rappeler cIanS <[1101 cadi< "a",iIIait K1BAT, le ~
-mon belge de l'UNAMJR. Le rappel de quelq\l<S donIlé<S de base est. en effet. indispensable à la comptéllenSion 1
de certainS événements.

KlBAT

L UNAMIR (United Nation Assistance Mission for RW ANnA)
MINUAR (Mission des Nations Unies d'AssistanCC au RW ANnA)

a. Suite aux ac;cotds de poix crARUSHA signés en août 93 par les DEUX parties à savait le gonveruemeut
rwandais et le FPIl (FltONT PATRIOTIQUE RW ANDA\S), on processus de poix devait être entamé pour

lequel les parties avaient demandé raide des Nations Unies.Dans ee eadJ;e, la BELGIQUE avait été soIIieitée par les Nations Unies et les DEUX parties pour fouttlir un
-mon de 800 _ basé à KIGALI et une participation à 1'EIal·Ml\ÎO' de la Foree ONU. eomme la
BELGIQUE ne pouvait jlmnlIr que Max 450 __ pour \'eosemble de sa participation. un autre pays (le

BANGLADESH) avait été sollicité pour fournir le complément à KIGALI.

b. Organisation de la MINUAll
(1) La MlNUAR est divisée en une branche civile et une branche militaire.Moosi<uf BOOH-BOOH (CAMEROUN) est le Representant Spécial du SectéIait< (JéIléral des NationS

Unies (SRSG) et gère rensemble.
(2) La blllllcl>e militaire (la FOie<) est CllftI!1lllJIdé par le général DALLA\RE (CANADA).

(a) Le QG de la rcree est instaI\é à KIGALI à 1'_1AMAiJORO. il commande DEUX -
prineipaUll : la KWSA (KiGALi WEAPON SECURE A]lEA), zone aut our de KIGALI et la DMZ
(zone démilitarisée) au NORD du pays ainsi que d'autreS secteurs moins impOrtants.

(b) Le secteur de la KWSA est eommandé par le Col BEM MARCIIAL (BELGIQUE). On Y _le
bataillon belge K1BAT (KiGALI BATf ALION). le balaiI\OD d1IBangladesh RUTBAT (RUIONGO
BA Tf ALlON) et UNE compagnie tuniSienne. RUTBAT avait une mission semblable à celle de
K1BAT, mais plus Iimilb: entre anttes par un manqne de vébic:ules. La Cie 1DJliS\eID1<assnrait la gord<
an CND (ContJ1' National pour le Déve1<>ppeD><l1"",-<1le par\eJnelII) où se tronVaÎ4 en applieati

on
des

.-dB d'A\lllSHA, UN Bn do FPIl fort d'environ 1.000 bommes (ce Bn FPIl avait été _tU! de la
zone FPR an NORD du RWANDAjnsqn< KIGALI par K1BAT 1 (1 para) an cours de ï'Ops CLEAN
coRJUDOR en nec 93). UNE c<lIIlI"'l!'Ùe ~ (BYUBAT GOLF de ByUMIlA BATf ALION)
sera uansfér/e de la DMZ à la KWSA dans les detllieJ' jours de mars alIn d'assnrer certaines gardes
statiqueS anptès des anlnrités. et ainsi, soulager la charge des DEUX bataillons pour lent permettre de

renforcer leurs missions de patrouille. '

c. Mission du bataillon KIBATLa _ génélllle de la MlNU AR est d' établir et de maintenir un climat de stcnrité essentiel à l'installalion
et an foneti-"' do GTBE (Jouvet1lClIIeD 'fJaDSitoire à Base Elargie). Pout - cela, K1BAT doit :

(1) Mener ses opérations cIanS seo AOR (Area of _osabilitY) soit esseoticllement cIanS le SUD de la

KWSA, le centre de la ville, l'aéroport et ses environs.
(2) Réaliser le "lIIOoitotIng" et la vèrilieation de tonœs les armes et le matériel militaire dans seo AOR.

(3) Réa\iser le eontriiIe des armes en tl3b\issallt des eh<cl<-poinlS. des bouclageS, des fouilles sor ordre et des

patrouilles dans la zone d'opération.
(4) Se tenir prêt à assurer la stcnrité de eertains membtes et des iOSlallalions du gouve",.ment provisoire

(5) Se tenir prêt à assister UNC\vpoL (police Civile de l'ONU) pour l'obl;etvation et le conUôle des activités

criminelles dans son AOR
(6) Se tenir prêt à assnrer la p«>tection de l'évacnatiOn de l'UNAMIR. du personnel des Nations Unies, du

personnel diplomatique et des expatriés.
(7) Se tenir prêt à _la sécurité des déplaeements des dirigants du FPR (FIOn' Patriotiqne RwandaiS) de

la DMZ vers la KWSA.
Dans la prati<[1lOde tOUSles jour~ certaines de ces missions sont plntôt coofiéeS an. _ate"'" ONU

-------_ ---__.----
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dépendant du QG Secteur ou même à la gendarmerie rwandaise.

d. Les règles d'engagement (ROE - RULES OF ENGAGEMENT)
(1) Dans le cadre de la mission de PEACEKEEPING de l'UNAMIR. hormis les cas de légitime défense,

l'emploi de la force n'est autorisé que danS certainS cas et après autorisation des échelons supérieurs.
Dans tous les cas une tentative de conciliation vetbale doit avoir lieu avant tout emploi des armes qui reste
le dernier recours et qui ne peut utiliser que le minimum de force néceSSaire,
Seu1le tir en coup par coup était autorisé en cas de légitime défense. L'utilisation des armes automatiques
était soumise à rautorisation du Comd Secteur pour la MINIMl et du Comd de la FoIte pour la MAG.

(2) Lors de la préparation, il avait sans cesse été rappelé qu'au RWANDA. il s'agissait d'une mission de
MAINTIEN de la paix (PeacekeePi.ng) et NON d'une mission d'INSTAURATION de la paix
(peaeemaking) comme en SOMALIE. L'attitude devait être fondamentalement différente, SANS
agressivité. L'accent était mis sur la co~ration avec la gendarmerie rwandaise, seule autorité qualifiée
pour prendre les mesures d'ordre public. Elle était considérée comme neutre par les différentes parties
dans les accords d'ARUSHA. Des gendarmeS rwandais devaient accompagner la plupart des missions sur
le terrain puisqu'eux seuls avaient le droit d'interpellatiOn.

(3) Une série de snesures de sécurité permanentes étaient d'application. Ces mesures concernaient la sécUrité
du personnel et du matériel. (Niveaux d'alerte: voir annexe B).

(4) Des instnJClÎ.onspréciseS, mais compliquées sont édictées en anglais par l'ONU et déterminent les rêg1es
d'engagement. EUes ont été expliquées à tout le personnel lors de la préparation en BELGIQUE. Un petit
aide-mémOire (voir annexe C) a été distribué à tout le personnel dans les premiers jours d'avril. Ces ROE
reprennent SIX règles (RULES) subdivisées en différents stades. -

(S) Tenant compte de ces restrictions et du cadre général de l'opération, la dotation de LAW et de munitions
mortier était. sur ordre du QG Force, gardée à la base logistique. La dotation de munitions ML50 et de
grenades était gardée en réserve au niveau des compagnies avec une partie de la dotation des petites
munitions. Les tireurs disposaient de 120 coups par FNC et de DEUX caissettes par arme automatique
(soit 500 coUPSpour la MAG et 460 pour la MINIMl),

(6) Emploi des mitrailleuses MAGPuisque la mitrailleuse MAG ne pouvait être employée qu'après autorisation du Comd de la Force, chaque
tireur MAG avait reçu en plus un fusil FNC pour assurer son auto-défense.
La consigne avait été donnée que durant les déplacements et les contrôles, la mitrailleuse ne pouvait être
pointée vers les passants, mais devait avoir le canon dirigé en l'air.
Pour placer la mitrailleuse sur le véhicule, il fallait utiliser un affût spécial. Le 1 Para étant rentré en
BELGIQUE avec les siens, les affûts avaient été commandés pour le Pl Mortier qui n'en disposait pas
organiquement. En attendant. les groupes avaient dû donner quelques uns des leurs au Pl et des manchons
étaient en fabrication dans un atelier local, Le Pl n' était arrivé que depuis une dizaine de jours et seules
quelques jeeps avaient pu être équipées, les autres devaient l'être dans les jours qui suivaient.

e. Attitude de la population.Avant l'attentat, l'attitude de la population était variable suivant les endroits.
Certains Rwandais se montraient sympathiques et prêts au contact, une majorité était neutre et répondait au
bonjour tandis qu'une minorité montrait une certaine antipathie à l'égard des Belges.

2. Composition et articulation de KIBAT,

a. Organisation
KIBAT se compose de DIX éléments
(1) L'Etat-Major avec entre autres les officiers chargés des problèmes de personnel (SI), des opérations (S3)

de la Logistique du Bn (CLog)
(2) La Base Logistique fournit tout l'appui en ravitaillements et matériels divers.
(3) Le Groupe AIRFIELD (12 Cie). composé de DEUX pelotons et d'UNE section sur CVRT (petit véhicule

blindé), est centré principalement sur l'aéroport.
(4) Le Groupe SUD, composé de DEUX Pl, est centré sur la zone au SUD de la ville

(5) Le Groupe CITY, composé de DEUX Pl, est centré sur le centre ville

--------------
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(6) Le Pl Mortier, uansformé pour la mission en Pl sur jeep, fournit des escortes

(7) Le Pl Transmission chargé des liaisons radio du Bataillon

(8) Le détachement hélicoptère avec DEUX Helis Alouette TI
(9) Le détachement médical composé du Poste de Secours Bataillon et d'UNE Antenne Chirurgicale

Parachutable (ACP)
(10) Le détachement judiciaire composé d'UN substitut, d'UN greffier et de DEUX gendarmes

b. Liste nominative.

Voir annexe A.
c, Cantonnements (voir plan en ADnE).

~lrj\H%fi~f~~r~\ttt;~~~~~iMt.~~:fm~gmmMm{mt@@ 'WU.WMwwtMW:;Mt~iMWHM@iN&:rY \~~%~:~~•• ~~~t~~~l~t

AOUSTA Maison privée Detachement HéiiOODtère 09 Pers

BEVERLY Jm,LS Ecole Technique Officielle GpSUD
ETO DON BOSCO

Poste SecourSBataillon. ACP 90 Pers

CAILLOU Maison privée ~ementACP 06 Pers

CAPUCCINO Hangar et une maison Base Logistique
de la société RWANDEX.
Atelier de la société lVECO.

41 Pers

cHINATOWN Maison privée PCGoCITY 15 Pers

DOLCE VILLA Maison privée
Partie Etat-Major Bataillon
Detachement Judiciaire 18 Pers

FRANCISCUS Ecole ATS DON BOSCO Op AIRFIEW (1/2 PC + 1 Pl)

Ateliers Techniaues Salésiens Padre. démineurs 50 Pers

MIRADOR Maison privée UN Pl Go CITY 36 Pers

PEGASUS Maison privée Etat-Malor Bataillon 21 Pers

RAMADAN MaisOn Drivée UN Pl GDCITY 36 Pers

TOPGUN Alentours ancienne tour de OpAIRFIEW (112 PC + 1 Pl)

contrôle de l'aéroport
40 Pers

VIKING Maison privée Pl Mortier 25 Pers

VlPERE Entrepôt à l'OUEST de la CYRT
nouvelle tour de contrôle 5 véhicules 5 Pers

VITAMINE Maison Drivée
Partie détachement médical 5 Pers

Cette implantation avait été reprise du Bn précédent. La dispersion des cantonnements avait été imposée à la fois
par le Comd Force et les disponibilités en logement. Un projet de construction de bungaloWSà raérod:rome
(projet KIGALODGE) avait été introduit dès le mois de février après la reconnaissance par S6 et devait à tenue
permettre de regrouper à l'aérodrome l'ensemble du Op AIRFIEW, le Det Heli et t'ACP.

d. Répartition par unité.
(1) Etat-Major bataillon.(a) PEGASUS: Comdt, SI/Set, S2/S3, sp(Section du Personnel).

(h) DOLCE 'Vll..LA: LO, Offr CDG (Conseiller en Droit de la Guerre), CLog
(c) FRANCISCUS : ISC (Information Socio-CultureUe), Padre.

(2) Base logistique.
(a) Partie entrepôts: CAPPUCINO.
(b) Partie MT: IVECO (face à RWANDEX)
(c) Logement: hangar et villa RWANDEX.
(d) Un cuisinier à PEGASUS, DOLCE Vll..LA et VIKING.

(3) Op AIRFIELD.(l2 Cie)
(a) 112PC Gp (Comd) et Pl A à TOP GUN.
(b) 112PC Op (Comd 2d) et Pl B à FRANCISCUS
Remarque: Le Bn Para 010 est organisé pied de paix en DEUX Cie à TROIS Pl. De plus l'étendue du

.------------
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quartier KmAT et la division de la ville en brigades de gendarmeries demandait d'aniculer le Bn en 11/
TROIS éléments. L'EMG ne pouvait cependant accepter pour des motifs "politiques" que KIBAT fasse 1".. .
état d'une organisation à TROIS Cie car officiellement la Belgique fournissait à l'ONU UN Bn à c~

DEUX Cie à TROIS Pl et non TROIS Cie. Pour contourner œtte difficulté sémantique, le LtCoI BEM
DEWEZ avait décidé d'utiliser l'appellation "groupe" au lieu de Cie. n avait fallu faire certaines
adaptations dans le TO officiel pour avoir le Pers et les Veh du troisième PC de GplCie.

(4) Gp SUD.(14 Cie)
Tout le groupe SUD se trouvait à BEYERL Y lllLLS.

(5) Gp CITY (16 Cie).
(a) Le PC Gp à eHINATOWN.
(h) Le Pl A à RAMADAN.
(c) Le PI B à MIRADOR

(6) Le Pl Mor (pI "Recce" sur jeep).
Tout le Pl à VIKING.

(7) L'équipe EOD (Explosive Ordnance DisposaI- démineurs).
Basée à FRANCISCUS

(8) Le détachement médical.
(a) Le poste de secours Bn à BEVERLY Hll.,LS.
(b) Une équipe à VITAMlNE en appui du Gp CITY.
(c) L'ACP (Antenne Chirurgicale Parachutable) à BEVERLY lllLLS, le personnel logeait à CAILLOU.

(9) Le détachement de l'aviation légère.
Les Hélis se trouvaient à l'aérodrome, le personnel logeait à AGUST A.

(l0) Le détachement judiciaire.
Composé de quatre membres, le détachement judiciaire était cantonné à la DOLCE VILLA. Bien que
dépendant administrativement du Bn, le Det judiciaire était indépendant et intervenait soit d'initiative, soit
sur demande sur les lieux des différents litiges.

(l l) LDSO (Long Distance Signal Group).
Dépendait du QG Secteur et non du Bn. Les trois membres de l'équipe LDSG logeaient à la DOLCE
VILLA et faisaient, tour à tour, des prestations de 24 Hr au QG Secteur.

(12) Pers divers.
(a) Les deux membres de KIGALODGE (le projet de construction de logement en dur à construire à

l'aérodrome) étaient arrivés depuis que1quesjours et logaient à la DOLCE Vll...LA.
(b) L'équipage du C-130 en stand by à l'aéroport logeait à l'Hôtel des 1000 Collines. Le C-130 dépendait

du Comd de Secteur.
(c) Ce personnel, qui n'appartenait pas à L'ONU, était en partie administré par KIBAT sans en faire

partie. Il ne portait pas le béret bleu.

3. Liaisons

a. Les liaisons radio étaient établies de la façon suivante :

(1) UN réseau Bn regroupait tous les éléments sous contrôle direct du Bn

(2) TROIS réseaux de groupe qui selon l'habitude au Bn regroupaient non seulement les Pl, mais aussi les
différentes sections.

(3) Les cantonnements importants disposaient également d'une station fixe de façon à pouvoir laisser les
radios sur les Veh de commandement. Les TROIS PC Gp disposaient d'une station double leur permettant
de tenir le réseau Bn et leur réseau Gp. CAPPUCINO, VIKING, FRANCISCUS, MIRADOR et
RAMADAN disposaient d'une station simple. Les DEUX premiers dans le réseau Bn, les autres dans leur
réseau de Groupe respectif.

(4) L'Offr Ln KIBAT au QG Secteur était dans le réseau Bn, mais une grande partie des communications
avec K9 se faisait par Tf civil.

(5) Au niveau de l'ONU. les liaisons se faisaient par MOTOROLA ou par téléphone.
Le PC KlBAT avait un MOTOROLA fixe à PEGASUS. RELAX disposait également d'un MOTOROLA
car il avait un Veh de l'ONU. Le Det Heli, le Det Médical avaient aussi reçu un appareil MOTOROLA
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car ils devaient pouvoir intervenir au profit direct de l'ONU pour des évacuations médicales.

b. Principaux indicatifs radio.

Ces noms-code sont utilisés dans les transmissions radio pour identifier facilement les interlocuteurs; ils sont
aussi utilisés dans ce document au lieu du nom complet TOUS les indicatifs sont repris en Ann D.
Voici par ordre alphabétique les principaux indicatifs
A6 (ALPHA 6) Comd Op AIRFIElD,
A7 (ALPHA 7) Comd 2d Op AIRFIELD,
B6 (BRAVO 6) Groupe SUD,
B7 (BRAVO 7) Comd 2d Op SUD,
C6 (CHARLIE 6) Comd Op CITY,
C7 (CHARLIE 7) Comd 2d Op CITY,
D6 (DELTA 6) Comd Log Base,
D7 (DELTA 7) Comd 2d Log Base,
H6 (HÔTEL 6) Comd ACP,
la (Kll.,O 3) OffrOps QG Secteur,
K9 (Kll.,O 9) Comd du QG Secteur,
M6 (MIKE 6) Comd Del Med,
OSCAR PCBn
RELAX ISC,
SI (SIERRA 1) Offr Personnel Bn,
S 14 Offr Ln Bn auprès du QG Secteur,
S2 (SIERRA 2) Offr Renseignements Bn,
S3 (SIERRA 3) Offr Opérations Bn,
S6 (SIERRA 6) Comd Bn,
S7 (SIERRA 7) Comd 2d Bn,
V6 (VICTOR 6) Chef Sec CVRT,
Y6 (YANKEE 6) Chef de Pl Mor,
Y7 (YANKEE 7) Adj Pl Mor,

Capt VANDRIESSCHE
Lt VERMEULEN
LtLEMAlRE
LtLECOMrE
Capt MARCHAL
Lt THEUNISSEN
CaptTEFNIN
LtBELLIERE
Med Maj DAUBRESSE
Maj BEM PROVINCIAEL
Col BEM MARCHAL
Med Maj TIDRY

Adj CANTINEAUX
Capt MESPREUVE
Capt SCHEPKENS
LtDECUYPER
Capt CHOFFRA y
Lt--ColDEWEZ
Maj TIMSONNET
Lt VAN CAUWENBERGHE
LtLOTIN
lSgtMaj LECONTE

A BASE, B BASE, C BASE, etc: la radio fixe dans le cantonnement

4. Activités des différents groupes.

a. Généralités.
Dans le cadre de sa nùssion, le Bn imposait les différentes tâches en routine.
Chaque Comd de groupe élaborait un programme hebdomadaire répartissant le personnel en personnel
opérationnel et personnel de repos, maintenance, administration ou instruction (physique ou tir). Les missions
journalières étaient attribuées au personnel opérationnel.
Ce programme "de croisière" était suspendu en cas de mission spéciale du Bn quand un maximum de
personnel était alors mis sur le terrain.

b. Description succinte des activités de routine.

(1) La garde des cantonnements.
La sécurité des cantonnements exigeait, en moyenne, une section par cantonnement et par jour.
En plus de son propre cantonnement, le Op SUD fournissait UNE section pour la garde des DEUX
cantonnements PC Bn (pEGASUS et DOLCE Vll..LA).
Les petits cantonnements étaient gardés par le personnel qui y logeait.

(2) Patrouilles en ville,
La présence ONU en vine était assurée par des patrouilles de jour et de nuit. Ces patrouilles s'effectuaient
à pied ou en véhicule, parfois elles étaient mixtes. La force des patrouilles était d'UNE section et la durée
en était de DEUX Hr en moyenne (préparation et debriefing compris). Les Comd Gp déterminaient les Hr
et les itinéraires ou les zones des patrouilles. Un gendarme rwandais accompagnait chaque patrouille.
Outre le fait de se montrer, le but des patrouilles était de nouer des contacts avec la population afin de
gagner sa confiance d'une part et de récolter un maximum d'informations d'autre part. Certaines
patrouilles étaient spécialement destinées à s'intégrer à la population. Ces patrouilles s'arrêtaient à des
débits de boissons, y consommaient un COC3-<:olaet, ainsi, pouvaient entrer plus facilement en contact
avec la population. (d'où leur nom de patrouilles coca-cola)

-_ ..._-----~--_._-------
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(J) Lellfoad-l>locks. Jif:.Sur ordre du Bn el en collaboraûon _la gendannerle, les Gp cleYllienlorgani<er des road-b1ocks· Le \J.

dispoSitif de ces road-b1ocks élait installé par UNE section pendaJrt DEUX He environ à des endroits. )
déterminés par les Comd de Op. Le contrôle des véhicules et des personnes était effectué par les '
gendarmes rwandais exclusivement, le personnel belge s'(lCCIJpaIltde l'organisation et de la sécurité

rapprochée du dispoSitif.
(4) Patrouille dans le SUD de la KWSA.Le Op SUD organisait une fois par jour une patrouille sur Unimog, de la force d'UNE Sec sur les axes aux

limites SUD, OUEST et EST de la KWSA. Toutes les sections du Gp SUD avaient reconnu les grands

axes.En parallèle avec ces patroUilles sur Ug.,des patrouilles à pied en profondeur de TROIS jours devaient
permettre de montrer la présence ONU dans les zones plus éloignées du SUD de la KWSA et d'établir des
contacts avec la population. n avait été décidé que TOUS les Op exécuteraient à tour de rôle ces
patrouilles fortes de DEUX sections et que la première patrouille serait commandées par un chef de Pl. Le
personnel de la patrouille bivouaquait en cours de route à des endroits reconnus. Pour des raisons de
préparation et de coordination la première de ces patrouilles a débuté le 06 Avr.

~~~ devaient accompagner et protéger des personnalités désignées par la Force pendant leurs
déplacements dans ou hors de la KWSA. La force de l'escorte (généralement DEUX jeeps) pouvait être
modifiée en fonction de l'importance du <:onvoiou des personnes à protéger. CHAQUE jour, le Pl Mor
fournissait TROIS escortes et chaque groupe UNE escorte. Si une escorte n'était pas utilisée, eUe était sur
préavis UNE Hf pour répondre à une demandeponetuelle du QG Secteur,

(6) Le contrôle à l'entrée du CND (Centre National pour le Développement).
Une semaine sur deux, KIBAT fournissait DEUX CVRT à l'entrée EST du parlement rwandais. Les autres
semaines, la mission était assurée par RUfBAT. Cette tâche était symbolique car le contrôle proprement
dit était réalisé par la Cie tunisienne qui gardait l'intérieur du CND et par le FPR

(7) La protection de l'aérodrome.DEUX sections du Gp AIRF1ELD assuraient, de jour. une présence ONU sur le toit de l'aérogare et
exécutaient en permanence des patrouilles à l'intérieur de l'aérodrome.

(8) Gardes chez les personnalités.En plus des escortes, KIBAT devait fournir des gardes au domicile de certaines personnalités. A la fin du
mois de mars. la plupart de ces gardes avaient été reprises par la compagnie BYUBAT GOLF. KIBAT
conservait DEUX gardes de 18 à 08 Hr : Mt NGANGO (président du PSD - Parti Social Démocrate de
l'opposition hutue) et Mr Boniface NGULINZIRA (futur ministre des Affaires EtraDgères du GTBE).

(9) Patrouille SAFET\'.Chaque soir à partir de 18 Br, UNE Sec contrôlait le comportement du personnel de KIBAT qui était de
sortie. Cette Sec passait dans les différents endroits autorisés, contrôlait la <:onduitedes hommes du Bn,
Elle s'assurait également que le personnel en sortie quittait les différents établissements à temps pour être
rentré AVANT l'heure du couvre-feu officiel (23 HI).

(10) La mission RUTONGO.UNE Sec de protection avait été envoyée à la paroisse de RUTONGO, env 10 Km au nord de KIGALI. à
la demande des soeurs de la paroisse pour assurer la sécurité d'un dépôt de vivres. Cette mission a début(
dans la nuit du 04 au 05 avril et devait durer quelques jours. La première relève de cette garde a eu lieu l
06 avril à 19 Br. Bien que se trouvant dans le quartier de RUTBAT, le QG Secteur avait demandé que
cette mission soit réalisée par KIBAT car les soeurs étaient belges.

(11) La mission de surveillance nocturne du CND.
Cette mission avait pour but de surveiller la clôture SUD du CND en utilisant nos moyens de vision
nocturne pour repérer toute sortie éventuelle du FPR et ainsi confirmer ou infirmer les accusations des
partis gouvernementaux. La mission avait lieu le 06 avril pour la première fois et devait se répéter de

façon ponctuelle.

(12) Sortie.Les sorties (UNE par semaine) dans des restaurants bien identifiés avaient été autorisées de 18 à 23 Hr.
liste du Pers de sortie devait être rentrée chaque jour au PC Bn .

•...._---------_._--_ ..-
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S. Situation de KIBAT

Le soir de l'attentat contre le président HABYARIMANA, le Bn remplissait ses missions de routine, assurant un
maximum de présence ONU. De plus, une trentaine dthommes étaient de sortie.
L'avion du président a été abattu par un tir de missiles vers 20 Hr 30. Une certaine confusion a duré une bonne
Hr, certaines informations parlant de missiles ayant abattu un avion et d'autres parlant de l'explosion d'un dépôt
de munitions au Camp de KANOMBE (situé à l'extrémité EST de l'aéroport).

a Sections en mission.
(1) Une partie de Al3 est en observation au CND. Cette Sec est accompagnée de A7 et rejoindra l'aérodrome

après la chute de l'avion, Ils rentreront dans l'aérodrome par l'entrée SUD.
(2) Al2 se trouve à la paroisse de RUTONGO et A22 qui viet d'y être relevée en revient.

(3) B25 patrouille à l'EST de la ville et rentre à BEVERI..Y JID..,LSpour 22 Hr.
(4) Cl3 et C21 sous le Comdt de C16 se trouvent à BurAMWA (10 Km au SUD de KIGALD dans le cadre

de la patrouille en profondeur dans le SUD de la KWSA.
(5) DEUX équipes de TROIS hommes du Gp SUD sont de garde chez Mr NGANGO (Cpx MATIENS,

TIMPERMAN et VAN BEE) et chez Mr NGULINZIRA (Cpl MAREE, Sdt HERMAN et LHOIR).

(6) A23 exécute la mission de patrouille SAFETY.

b, Entrée de l'aérodrome.
(1) Vers 20 Hr 45, un peu après le tir de missiles sur l'avion présidentiel, RELAX quitte RWANDEX pour

accueillir le C~130 qui arrive de BELGIQUE. li roule dans un pick-up de l'ONU et est averti par la
permanence radio de RWANDEX qu'il y a des problèmes du côté de l'aéroport. li est stoppé à la grille de
rentrée principale, entrée NORD, par des gendarmes rwandais qui sont très nerveux.
Devant lui se trouve déjà un minibus de la CTM (ADC LECHAT et Mr DUQUESNOIS de l'ambassade).

(2) Un peu plus tard. un Ford transit de KlBAT avec QUAlRE hommes de la Base Log et des LOSG (Capt
MADALIJNS, Sgt NELLIS et 1Sgt VERMEIREN. CLC VANDAM) est bloqué de la même manière.
YS, parti de BEVERLY HTI....LS où il avait vu le médecin. rejoint l'aérodrome pour faire le plein. U essaie
de passer par l'entrée NORD et se fait également arrêter à la grille.
Plus tard, le CLC DINJART, les Cpx Gll..SOUL Eric et Gll..SOULPascal et le Cpl SPAGNOLI (à
QUATRE dans une jeep ambulance!) se font également bloquer et rejoignent le groupe.
Un véhicule civil avec Mr GREINDL et Mr ANDRE est aussi bloqué et ils rejoignent le groupe.

(3) A partir de la route vers KIGALI, on peut rejoindre la grille principale (entrée NORD) soit par le parking
soit par la route face à la grille. L'accès au parking est resté libre pendant la nuit tandis que
l'embranchement entre la route face à la grille et la route principale a été bloqué par un barrage de la
garde présidentielle dans le courant de la soirée. La garde présidentielle de ce barrage ouvre le feu sur
UNEjeep conduite par le Lt DEMEYERE et UN MAN conduit par le CLC JANSSEN qui venaient à
l'aérodrome accueillir le Pers du Génie arrivant par C-130 (projet KIGALODGE). Derrière eUX,le Med
Maj THIRY est également stoppé avec sa jeep. Arrêtés et fouillés, ils se verront confisquer leurs armes et
la clé de leurs véhicules.

" Us seront tenus prisonniers, assis sur la route. Le Lt DEMEYERE d'origine rwandaise comprend la
conversation des rwandais. Les civils rwandais qui sont prisonniers comme eux tentent de monter les
soldats contre les militaires belges.
RELAX après quelques palabres tendues réussira à les faire rejoindre le groupe à la grille.

(4) A 21 Hr 50, RELAX signale la situation à l'entrée de l'aérodrome. Il renseigne que DEUX OP ont été
confisqués. A 22 Hr 27, il communique les noms de tout le personnel réuni à l'entrée de l'aérodrome.

c. Divers.
(1) DEUX membres de la Base Log, le CLe PIERRE (avec sa femme et son fils) et le Cpl MORlCONI, se

trouvent chez l'Adjt DEFRAlGNE au village CTM (Près du CND).
(2) H6, le chirurgien (Med Maj DAUBRESSE) et l'anesthésiste (Med Cdt VAN DEENEN) se trouvent au

camp de KANOMBE chez le Med LtCol PASUCH, médecin belge de la ÇTM.

----_ .._--------
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(3) Plus ou moins 25 hommes se trouvent au KIGAU NIGIIT et quelques-uns sont répartis dans divers
restaurants de la ville. Le PC Bn dispose de la liste du personnel en sortie avec les endroits de sortie.

6. L'attentat.
a. A 20 Hr 30, A6 signale à OSCAR que son élément en poste d'observation dans la vieille tour de contrôle a

observé un tir de missiles à l'EST de l'aérodrome. Pendant ce temps, les pompiers de l'aérodrome circulent sur

la piste en direction de l'EST.Vers 20 HI 34, H6 (qui se trouve à K,ANOMBE) signale, des tirs de traçantes et d'armes lourdes dans les

environs.
b. A 20 HI 37, le C.130 belge qui. venant de BELGIQUE. devait atterrir vers 20 Hr 30, demande des

instroetions le concernant parce qu'il ne lui reste plus que 15 minutes d'autonomie s;il doit encore rejoindre
NAIROBI. Vu la confusion de la situation, ~ lui donne l'ordre de rejoindre NAIROBI.

c. A 20 Hr 43, le QG Secteur demande d'investiguer au sujet de l'explosion d'un dépôt de munitions qui aurait
sauté à KANOMBE. Cette demande ajoute à la oonfusion et fait planer un doute sur les infOrmations d-un

avion abattu.
d. Un peu plus tard, VIT AMINE qui a contact avec l'épouse du pilote de l;avion du président avertit que l'avion

devait atterrir vers 20 Hr 30.Parallèlement à cela, A BASE transmet à OSCAR qu'il a été confirmé à A6 par des civils rwandais de la tour
de contrôle que l'avion du président a été abattu. Il a émis un signal de détresse et n'a plus donné signe de vie.
A ce stade il existe encore des doutes en ce qui concerne cet avion, deux solutions sont avancées: ou l'avion a
été abattu ou il se serait dirigé vers un autre aéroport. Les rwandais marquent leur présence sur l'aérodrome
par des mouvements de troupes de plus en plus importants.
A 22 Hr 45, le QG Secteur demande à KIBAT, de tenir UNE Sec prête dans le but de faire une reconnaissance

sur le lieu du crash.A 23 Hr, Radio Rwanda annonce que l'avion du président a été abattu. A son bord se trouvaient le président
BABY ARYMANA (RWANnA), le président NTARYAMIRA (BURUNDI), le colonel SAGATW A
(secrétaire privé du président BABY ARlMANA), le Gen NSABIMANA (chef EM des FAR-Forces Années
Rwandaises) et le Doc AKlNGENEYE (médecin personnel du président HABYARIMANA).

7. Mouvements divers.
a. Vers 21 Hr, D6 quitte RWANDEX avec le SOffr Rav, le lSgtMajBREDO. pour régler le problème des

repleins à VIPERE. Ayant vu l'installation de barrages sur l'axe menant vers la ville, il se doute que l'entrée
principale de l'aérodrome ne sera pas libre et il passe par l'entrée SUD. Il restera bloqué plusieurs jours à

l'aérodrome.
b. A 21 Hr 18, Y6, Y5, Y3 et YS quittent leur cantonnement pour aller faire le plein à VlPERE. Comme il ne

s'agissait pas d'une mission particulière, seuls le chauffeur et le convoyeur de chaque véhicule partent" le
troisième homme de l'équipage restant à VIKING. D61es prévient en cours de route qu'il y a des problèmes à
rentrée NORD, il leur explique l'itinéraire pour pénétrer dans l'aérodrome par l'entrée SUD. A6 utilisera ces
moyens sous les ordres de Y6 pour compléter son dispositif sur l'aérodrome.

c. Tentative de sortie de SI.A 21 Hr 10, SI et le ISgtMaj SCHIEPERS quittent PEGASUS pour se rendre à t'aérodrome en minibus.
Arrivés à hauteur de N4, ils sont arrêtés par des soldats rwandais agressifs. Après une tentative d'explication,
ils récupèrent le Lt-Col POCHET (du QG Secteur) qui se trouvait là et quittent le carrefour en marche arrière.
Au retour ils avertissent AS3 qui les suivait de ne pas continuer sa route. Avant PEGASUS ils croisent A22
qui rentre de RUTONGO pour aller vers FRANCISCUS et la font également rejoindre PEGASUS.

d. A26 patrouillait entre FRANCISCUS et TOP GUN lors de l'attentat. Il se rend à TOP GUN et y appelle son
adjoint. C'est ainsi que le PC du Pl B du Gp AIRFIELD se retrouvera à l'aérodrome, alors que le reste du Pl

est à FRANCISCUS.

8. Evolution jusqu'à minuit

a. Personnel en sortie.Vers 21 Hr 25. 83 charge la patrouille SAFETY de récupérer tout le personnel de sortie et de le ramener vers
le cantonnement le plus proche de l'endroit où il est.
B7 se chargera de la récupération des hommes de la compagnie SUD sortis au KIGALI NlGlIT. YI sera

-------- ---------
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chargé de r/oUpér1:r du JI""'ll'Ild an "NoM MigIloIl" et il n'y _ JlOISO""". il ramènern cependant ven; / /"
FRANCiSCUS le JI""'ll'Ild EGO sorti à "Ma eampagne" (ces deux """"""'" se •••••••••• dans les environs ,/111 ,
jmnJtdiats de FRANCiSCUS). / iv
Vers 22 Br 15, tout le personnel de sortie ce soir est rentré.

b. VIKING.22 !Ir 30, Y BASE dont le ÇllIlI<)IlIlenl est siblé dans le quartier de IQMIHllRURA où Iogent beauoOUP de
persollJlll1it<s i~ signale que des é\éJMl1lS de la gendarIIlerie (on de la gaule présl<IenIiclle) sent
venus c\n:rC1ler des antoriIés pour les _ ••••• part (U pourrait s'agir de persona1ités du ldRND -
Mouvement RépUblicain _na! pour le ~ et la l)émOC:rlltie - parti l!ntn an ponYOi" qui
seraient __ dans la caserne de la garde ptésidentielle à KJMJHURURA pour les protéger).

c. A 21 !Ir 56, le QG Sedct>I fait passer le Bn en stade rouge (Cf Atm Cl et cJomaDde d'assurer une jlléseII«

MAXIMALE de l'ONU surl'aérodorome.Les ordres avaient déjà été donnés par le Bn pour le Pers de sortie, A6 duit essayer d'assurer la jlléseII« ONU
sur le site en plaçam les DEUX Sec qui lui restent à TOP GUN. il profite de la jlléseII« de Veh de y pour les

faire patrouiller de l'EST de la piste jusqu' à l'aérogare.
d. A 23 Hr 38, oSCAR donne l'llIdœ à tontes les unités de snppmner tontes les nûssiDus extérienJeS et de rester

danS les cantonnements.
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9. Situation des sous-unités le 06 Avr à 24 Hr

a. Le PC bataillon.
(1) Réparti entre PEGASUS et DOLCE VILLA.(2) Ceux qui étaient sortis an KIGALI NIGIIT et qui avaient été amenés à FRANCISCUS par la patrouille

SAFETY rejoindrll
nt

PEGASUS ven; 2 !Ir dn matin. Le !<SM et le IsgtMai sCH\El'BRS se chargeront

du transfert.
(3) S 14 et son chauffeur se trouvent au QG Secteur.
(4) RELAX est bloqué devant l'aérodrome ainsi que le Cap' MADALUNS et le Sgt NELLIS

(5) Le Padre à BEVERLY mus
b. La base logistique.

(1) D6 est à l'aérodrome avec le lSgt Maj BREDO.(2) DEUX hommeS se ."._" à la crM cheZ des connaissances (CLC pIERRE et MORlCONl)

(3) Le reste du personnel se trouve à RW ANDEX

c. Op AIRFIELD(1) La moitié du PC Op avec A6 et A7 ainsi que le Pl A (MOINS A 12) se troUvent à TOP GUN.
(2) Le PI B (MOINS A1f, et A22 qui revient de RUTONGO et est arrêtée à PEGASUS) et l'antte partie du PC

se trouvent à FRANCISCUS. A22 rejoindra FRANCISCUS plus tard dans la nuit

(3) A12 est à RUTONGO.(4) QUATRE hommes avec la jeep porte-bmncard sent bloqués à l'en"" de l'aérodrome avec RELAX,

d. Op SUD(1) Presque tout le monde se trouve à BEVERLY HU..LS.
(2) TROIS hommes de garde chez la famille NGANGO.
(3) TROIS hommes de garde chez la famille NGUL1NZ!RA.
(4) B22 assure la garde de PEGASUS et de DOLCE VILLA avec SIX hommes.

e. GpCITY
(1) Le PC est à CHINATOWN
(2) Le Pl A (MOINS C16 et C13) est à RAMADAN
(3) Le Pl B (MOINS C21) est à MIRADOR
(4) C16, e13 et C21 sont à BUTAMWA (env 10 Km au SUD de KIGALI)

f. Le Pl Mor(1) le Cpl DHYON éWt renne en BELGIQUE pour motiffinnitia\, il se trouvait à bord du C-130 qui devait
atterrir à 20 HI 45, mais qui, suite à l'attentat, avait été dérouté sur NAIROBI.

(2) le Cpl Chef ANTOINE, qui s'était cassé le pied qne1quesi- auparovant éWt resté à VlKlNG et il evait

été remplacé comme chauffeur de la jeep YS par le Cpl BASSINE.
(3) Les Cpx LEFEBVRE, KJNK!N et LALOUX èttient restés à VlKlNG pendant que les jeeps se rendaien"

l'aéroport pour faire le plein.
(4) Y6, YS, Y3 et Y8 se trouvent à TOP GUN.----_ .•.-------_ ...----_ .•.
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(Z) Y1 se uouve b\ocP deVant \'aérodJOlIl< avec RELAX. ftg. ~.:=~:et Y4 avec le cuisinier (ISgt HUfSEBAUf), Cp><LEFEBVRE, KINKIN, LALO\lX· %
(1) Le cJUrurgi.en et \,~ ""'1 à KANOMBE. .,/Î )
(Z) Le Med Maj THIRY est bloqué d...,n l'aérodrOme avec RELAX. .

(3) VITAMINE: 3 personnes.
(4) cAILLOU: 4 personnes.
(5) P Sec Bn est à BEVERLY HllLS.

h. Divers.
(1) Le Det Hell est à AGUSTA.
(2) Les EOD sont à FRANCISCUS.(3) Le Lt nEMEyERJ;. et le eu; lANSSENS cieK1QALOllGE "",1b\oq11ésavec RJlLAX.
(4) Le ISgt \IEIlMElREN et le CLC VANDAM <lesLOSG sont bloqués avec RELAX.
(5) L'éqUipage C-130 se uouve à \'\Iljtol dos Mille CoIlinoS sanf le CapllACOBS (çOlDl1l3IlCIantciebord) et le

lSM ClJYVERS qui étaieDl cie sortie et n'ont pu rejoindre l'hôtel, ils se lroUven1 à PEGASUS.

KlBAT - 06 Avril 94------------
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10. La reprise des missions dans la deuxième partie de la nuit.

a. A 01 Hr 10, le QG Secteur demande de reprendre les patrouilles le plus vite possible pour montrer une
présence ONU dans la ville. n insiste sur le fait que ces patrouilles doivent être réalisées en coordination avec
la gendarmerie. Un maximum de monde doit être sur le terrain. Les escortes permanentes sont maintenues: la
Premier Ministre Agathe uwn..lNGIYMANA, le Président du FPR Alexis KANYARENGWE et le Ministre
des Affaires Etrangères Anastase GAZANA).

b. Vers 01 heure 30, S6 donne les missions au Bn.
Le Pl Mor tiendra DEUX escortes en préavis 30 minutes comme réserve Bn.
Les TROIS Op prendront contact avec les gendarmeries locales et commenœront les patrouilles à 03 heures.
La première patrouille de C6 ira récupérer madame DELISû (chef de l'administration civile de l'UNAMIR)
bloquée à l'Am.erican Club. "
S6 insiste sur la coopération avec la gendarmerie et demande de le prévenir dès qu'ils commencent leurs
patrouilles.

c. Cinq minutes plus tard, K9 prend contact avec S6 pour lui demander de sortir le plus vite possible un
maximum de patrouilles. n demande aussi une escorte pour MI BOOH~BOOHqui doit se rendre au QG Force.
Cette escorte sera UNE des DEUX escortes sur préavis. Y6 désigne Y2 pour l'escorte de Mr BOOH-BOOH et
Y2 boucle sa mission à 02 heures 34, il signale que N4 est libre.

d. A 02 Hr 09, SI, qui est de permanence, communique le nombre de patrouilles à effectuer et le nombre de
gendarmes à demander. Les gendarmeries se montrent réticentes dans tous les secteurs. Ils savent que l'avion
du président a été abattu et n'ont pas reçu d'instructions de leur échelon supérieur. B6 obtient DEUX
gendarmes sur les SIX demandés, A6 n'obtient rien de la gendarmerie de l'aéroport. C6 dont la zone de
responsabilité est couverte par les brigades territoriales SUD et NORD n'obtient des gendarmes que de la
brigade NORD.

e. B6 commence ses patrouilles à 03 Hr.
A6 recoit un gendarme peu enthousiaste qui n'accompagne la section chargée de patrouiller sur l'axe vers la
ville que jusqu'à SOO mètres de l'aérodrome.
A 02 Hr 20, C6 reçoit l'ordre de récupérer ses DEUX Sec en Pat en profondeur à BUTAMWA avec UNE Sec,
TROIS Ug et DEUX gendarmes. Les gendarmes n'arrivent pas et CI2 part à 03 Hr sans attendre plus
longtemps. L'élément de BUTAMWA rentre dans ses cantonnements à OS Hr 11. C16 se rend directement
avec son Veh à CHINATOWN pour se mettre au courant de la situation. A cause des barrages, il y restera
bloqué et ne retrouvera son Pl que le 09 Avr quand ce dernier quittera RAMADAN.

f. A 04 Hr 25, K9 demande qu'on fasse décoller un Héli dès qu'il fait clair pour une reconnaissance au-dessus de
la ville. S6 fait remarquer qu'il est dangereux de faire voler l'Héli au-dessus de la ville dans les circonstances
actuelles. K9 confirme son ordre et dit d'adapter le vol aux circonstances. K2 embarquera dans l'hélicoptère
ainsi qu'un "gunner" (servant de la mitrailleuse montée sur le côté de l'hélicoptère). Une escorte du Gp SUD,
commandée par B16 et composée de Bll sur jeep et de B13 sur Ug, tentera en vain de conduire l'équipage
Alouette à l'aérodrome. Stoppée une première fois par un barrage de paras Rwandais assez important sur N9,
elle sera prise sous le feu à N8, lors d'un essai de contournement par un itinéraire parallèle. B 16 reviendra dès
lors à BEVERLY IllLLS avec K2 qu'il a rencontré sur N8.

Il .. Situation générale en ville et activités du Gp CITY.

a. Vers 02 Hr 30, le QG secteur apprend à S6 qu'AGATIIE va tenir un discours, en principe à 05 Hr 30, sur les
ondes de RADIO RWANDA afin d'appeler au calme. Il est essentiel que la MINUAR l'aide pour éviter tout
débordement de violence populaire.
A 02 Hr 38, C6 reçoit l'ordre de fournir DEUX sections de protection à RADIO RWANnA, ces Sec doivent
être en place à 04 Hr 45. Parallèlement, Y6 se rendra chez AGATIIE avec une escorte double pour l'escorter
jusque la maison de la radio.

b. A 03 Hr 10, C6 signale qu'il a les gendannes et le personnel nécessaire à la mission de RADIO RWANDA.
c. A 03 Hr 48, il reçoit l'ordre d'envoyer UNE Sec accompagnée d'un gendarme pour débloquer Y6 qui est stoppé

à hauteur du carrefour des mine collines. C6 désigne C22 qui patrouille dans cette partie de la ville avec
QUATRE jeeps.

------------_._-
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d. C6 rejoint lui.même Ie"':- des 1000 c.,1lin<s oà se treuve Y6 et 02 dont DEUXjeeps - sur place. 4././
Les DEUX autres jeeps n:cbetdlent l'Ameri<lm Club qui se noeve fOOlprès cie là (missiOO de rOcopémlioo de 1YIT
Mme DEUSO). MaIgté les geadaJ:m<S qui _ presents, tout ie monde reste bloqué. C6, voyant le temps 11'j.
passer, fait_la missioo DELISO. n ~ cette missi on, ramène Mme DEUSO à1'b6Iel I\! '
MERIDIEN et rejoint ensuite le carrefour des 1000 collines. l -;

e. Peu après, il communique que ses sous-unités sont bloquées par des barrages renforcés de blindés et que même
les gendarmeS qui l'accompagnent n'arrivent pas à les faire lever. n confirme de plus qutil ne pourra effectuer
la mission RADIO RWANDA car ses sections sont stoppées à hauteur de récole belge par des blindés qui
barrent la route. TOUT le quartier "présidentiel" du centre ville, qui en temps normal est protégé par de
nombreux postes de contrôle des FAR, est actuellement bertnétiqueDleJ bouclé par des barrages renforcés de
d'AML (blindé léger du Bn Recœ des FAR). S3 va essayer via le QG SecteUrd'obtenir un Offr de liaison
rwandais pour que les barrages laissent passer les Casques Bleus.
Voyant que cet Offr de liaison n'arrive pas, C6 part avec C22 chercher un autre passage pour Y6 par le SUD.
n troeve, à hauteur du Saint Siège, un barrage qui, après palabres, l'autorise à passer. li communique
l'itinéraire à Y6 et, en l'attendant. confie une autre mission de reconnaissance danS la ville à C22. Après avoir
rempli sa mission, C22 rejoindra MIRADOR vers 05 Hf 45.

f. A 05 Hr 35, Y6 rejoint C6 et, sans s'arrêter, passe le barrage en direction de la maison d'AGA11Œ sur
l'avenue Paul VI. C6 veut embo'i.terle pas à Y6, mais Y6 est pris sous le feu en face de la maison d'AGATHE.
C6 s'arrête à hauteUr de l'ambassade française tandis que, derrière lui, le barrage du Saint Siège ouvre le feu. n
donne alors l'ordre à C13 de le rejoindre et de tenir le carrefour du Saint Siège.
S6, qui croit que C6 est toujours accompagné de C22, demande à C6 et à Y6 de prendre une position le plus
en sécurité possible jusqu'à ce qu'il fasse jour et, alors, d'essayer de se regrouper. Peu après, le barrage du Saint

Siège se retire.
g. A 06 Br Il, C6 rejoint C13 qui vient de prendre position sur le carrefour. il signale à S6 qu'il ne peut pas

rejoindre Y6. A sa gauche, dans la caserne, les FAR mettent des troupes et une mitrailleuse en position dans

sa direction.
h, 06 Hr 38, C 6 demande de pouvoir se retirer sur VITAMiNE vu le danger de cette mitrailleuse qui le prend en

enfilade. S6 l'y autorise. Après avoir rejoint VITAMINE, C6 signale que les gendarmes qui accompagnent ses

autres éléments veulent partir.
i. A Il Br 05, les gendarmes qui sont avec C6 veulent s'en aller. S6 conseille de prendre contact avec leur

brigade. Mais les gendarmes partent malgré tout.

j. A 12 Hr 47, C6 communique "COm ACT WAIT'.Peu après, il explique qu'alors qu'un pick-up rwandais chargé de policiers et de gendannes rwandais passait
devant VITAMINE, un des policiers a visé dans leur direction et le tireur MAG, le Cpl RAISON, posté à
l'entrée de la maison, a tiré une courte rafale sur le pick-up. UN des Rwandais est tombé et le véhicule s'est
éloigné. C6 a envoyé, alors, un aidman avec une escorte pour le soigner, mais la victime était morte.

k. A 14 Hr 38, un AML suivi de soldats rwandais s'approche de VITAMINE. Ceux-<:idésarment le tireur MAG
(Cpl RAISON) qui se trouve devant la maison et exigent que les auttes remettent leurs armes et leurs
munitions. C6 fait m.ettre le reste de ses hommes en position et va parlementer (sans son arme) avec les
Rwandais. Il leur fait comprendre qu'il n'est pas question de donner les armes et il récUpère celle de son tireur.
Les Rwandais qui, semble~t-il, cherchaient FAUSTIN TWAGIRAMUNGU (futur Ier ministre du GTBE),
vont se mettre un peu plus loin en face du consulat des PAYSMBAS.

1. Aux alentours de 17 Hr, C6 trouvant que ta défense de VITAMINE n'est pas facile à assurer, propose
d'abandonner le cantonnement et de s'installer chez l'ambassadeur de Belgique dont la résidence se trouve en
face de VITAMINE. S6 donne son accord de principe.Vers 17 Hr 20, C6 a pris contact avec l'ambassadeur de Belgique à sa résidence et renseigne que ce dernier ne
veut pas prendre parti et que donc il ne veut pas de militaires ONU dans sa résidence.

12. Escorte AGATIJE.
a. A 00 Hr 10, Y BASE signale qu'il a eu contact par téléphone avec AGATIffi. EUe a été mise au courant par le

Gen DALLAIRE que la garde présidentielle empêche la MINUAR d'approcher de l'avion. Elle reste en

stand-by chez elle.
b. Après avoir annoncé que les missions du lendemain sont supprimées y compris les escortes, le QG Secteur

ordonne à 01 Hr 10 de maintenir les escortes permanentes (escortes de routine exécutées tous les jours).

-_ .._-----_ ....-----..- ...
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c. A 01 Hr 30, 56 demande à Y6 de tenir DEUX escortes en ~rve Bn sur préavis 30 minutes. Ceci implique de ,A/.,.r."
retirer les éléments se trouvant sur l'aérodrome. Après contact avec A6, 56 décide de laisser Y3 et Y8 à 1/ ;l'~
l'aérodrome pour renforcer la Cie A.IRFIELDet de récupérer Y6 et YS qui quittent vers 02 Hr 16par l'entrée"A,,~
SUD (ils forceront le cadenas fermant la grille). Y6 tente de rejoindre VIKING par CAPUCCINO, mais devra 1~.
faire des détours pour éviter les barrages et les tirs dans cette zone.
Entretemps YI et Y2 qui fonnent la deuxième escorte en réserve reçoivent la mission d'escorter Mr BOOH-
BOOH de sa résidence (près de DOLCE VILLA) au QG Force. C'est sans aucune difficulté qu'ils bouclent la
mission et Mr BOOH BOOH arrive au QG Force à 02 Hr 34.

<1..Le QG Secteur apprend à OSCAR qu'AGATIlE va tenir un discours, en principe à os He 30, sur les ondes de
RADIO RWANDA afin d'appeler au calme et qu'il faut donc l'escorter. A 02 Br 38, alors qu'il n'est pas encore
à VIKING, Y6 reçoit la mission d'escorter AGATIIE de son domicile vers le bâtiment de RADIO RWANDA
où eUedoit parler à OS Br 30, tandis que DEUX Sec de C6 prendront position à l'extérieur du bâtiment S6
précise que vu les circonstances, il doit s'agir d'une DOUBLE escorte. Y6 demande de pouvoir récupérer les
DEUXjeeps laissées à l'aéroport, ce que ~ refuse. YI, ayant entendu cet ordre à la radio, avertit Y6 qu'il a
terminé la mission BOOH-BOOH et qu'il peut donc remplir la mission avec lui, il propose de le rejoindre chez
AGA1HE.

e. A 03 Hr 04, Y6 signale qu'il est stoppé à un barrage au carrefour 400 m au NORD de la maison d'AGATIIE.
S31ui demande de rejoindre AGATIIE en contournant par le NORD.
YI est également bloqué de son côté par les barrages et demande des gendarmes pour les passer. La demande
sem transmise à C6 qui dispose de gendarmes.

f. A 03 Hr 19, YI et Y2 réussissent cependant à rejoindre Y6 et YS au carrefour de l'avenue de la République et
rue de l'Hôpital, où ils sont bloqués par d'autres barrages, qui barricadent le centre de la ville. Y6 recule d'une
centaine de mètres jusqu'au carrefour des 1000 collines.
A 03 Hr 45, Y6 signale que Y BÀSE a pu prendre contact téléphonique avec AGAmE, mais que
malheureusement, elle ne peut rien faire pour débloquer la situation.

g. C6, C22 et les gendarmes les rejoignent au carrefour des 1000 collines, mais ne parviennent pas à débloquer
la situation. S3 demande au QG Secteur l'intervention d'un Offr de liaison des FARet dit à Y6 de rester sur
place jusqu'à l'arrivée de cet Offr, A 05 He 03, la situation est toujours bloquée.

h, Vers OS Hr 15, Y6 signale que la mission AGATIIE va quand même être possible car C6 vient de l'avertir
qu'il a trouvé un itinéraire par le SUD.

i. A OS He 32, YI signale que lors d'un contact qu'il avait eu avec l'équipage d'une AML qui se trouvait aux 1000
Collines, les FAR lui ont dit que seul le ministre de la Défense peut donner la permission à AGA1HE d'aller
parler à la radio (or le ministre de la Défense se trouve à l'étranger, à la conférence régionale de YAOUNDE).

j. Vers OS He 35, les QUATRE jeeps avec Y6 passent le barrage du Saint Siège sur l'avenue Paul VI où se trouve
C6 et ils continuent en direction de la maison d'AGAmE. Ils sont pris sous le feu à hauteur de la maison.
DEUXjeeps réussissent à rentrer dans la propriété tandis que les DEUX autres restent dehors sur le côté
gauche de la route. Tout le persoml~J rejoint 1J!l!~rtç!M'Jle.!a...mmson.Y6 prend contact avec AGA1HE et
transmet à OSCAR que celle-ci désire que l'on renforce sa garde et qu'elle ne veut plus se rendre à RADIO
RWANDA. Il est OS He 42 et ses véhicules sur la rue sont visés par un AML.
56 demande à C6 (qu'il croit toujours accompagné d'UNE section) et à Y6 de prendre une position le plus en
sécurité possible jusqu'à ce qu'il fasse jour et, à ce moment, d'essayer de se regrouper. Y6 dit que s'il se met à
l'intérieur de la maison il perdra le contact radio. S6 lui dit que le contact radio est prioritaire et qu'il doit alors
s'installer dans le jardin de la maison.

k. Un peu avant 06 Hr, YS renseigne à Y6 que les Rwandais croient que ce sont les Belges qui veulent la peau
d'AGATIIE et qu'il faut clarifier la situation. 56 ayant demandé au QG Secteur d'éclaircir la question à son
niveau, ordonne à l'escorte de protéger AGAnœ dans ou aux alentours de sa maison, mais de ne riposter que
s'ils sont attaqués directement.

l. Vers 06 Ar 50, Y6 signale des explosions tout près d'eux, sans doute des grenades à fusil. S61eur dit de se
mettre à couvert, si besoin dans la maison, tout près des véhicules.

m. A 07 Ar 20, Y6 signale qu'il est dans la maison et que différents tirs et mouvements ont lieu autour de la
maison d'AGATHE. Des informations similaires arrivent de plusieurs cantonnements et notamment de
VIKING et FRANCISCUS.

n. Vers 08 Ar 20, AGATIffi'demandede l'aide par l'intermédiaire de Y6 et dit qu'elle veut s'enfuir. S6 dit à Y6
de rester à couvert et de ne pas suivre la 1er ministre si elle veut fuir en passant de jardin en jardin car il

-----_._--------
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n'aurait plus aucun contact radio avec le PC Bn et lent attilllde serait suspecte pour les FAR sur les dift'é<ents ,. .,
barrages. Y6. sur les conseils de 86. tente de persuader AGATHE de rester avec eux parce qu'ils ne poarront; . !il
pas la suivre. mais elle fuit quand même pour _..ruse cbez les voisins. • A1

o. Vers os HI 30, Y6 avertit S6 qu'un major rwandais propose de ramener l'escorte vers la MINUAR s'ils se
_ rendent Les soldats qui raccompagnent ont un comportement menaçant ("si vous ne faites pas ce qu'on vous

demande, c'est que vous voulez mourir"). Y6 ajoute qu'AGA11IE est partie. S6 lui signale que comme
AGA 1HE est partie, il peut négocier son départ sans pour autant rendre ses armes.

p. A ce moment des problèmes techniques d'alimentation de la radio obligent 56 à quitter la salle de permanence
et à reprendre la liaison à partir de son véhicule sur le parking de PEGASUS.
Entretemps, K9 intervient dans le ~u Bn et dit que Y6 est le chef sur place, qu'il peut apprécier la situation

et faire pour un mieux.A OS Br 45, les choses s'accélèrent et Y6 signale à S6 que TROIS de ses hommes sont déjà mis au sol,
désarmés. S6 dit alors à Y6 "Puisque trois hommes sont au sol désarlDés, je pense que le mieux est de faire ce
qu'ils c\enIllDdenl". Apartir de ee _ il n'y aura plus de contact avec Y6 sur le résean Bn. AJBlll.-du
de drôles de voix sur le réseau et esti,mant que les FAR peuvent écouter le réseau Bn via le Veh de Y6, S6 fait

passer le Bn sur la fréquence de Res.
q, Vers 09 HI 06. l'opéraleuI de penuanenee. sni'" à nu"- de C6 (à VITAMINE se _le M01'OROLA

de M6), avertit S6 qu'on entend Y6 sur le réseau MOTOROLA. Y6 aura juste le temps de dire à S6 "Nous
avons été désarDlés et emmenés je ne sais pas où, deux hommes sont à l'extérieur, ils se font tabasser. Mon
colonel, je crois qu'on va se faire lyncher." S6, ne sachant quoi dire, veut se montrer rassurant et répond qu'il
exagère sans doute et qu'il va peut..atre se faire tabasSer. A partir de ce moment, le bataillon n'aura plus

AUCUN contact avec Y6.
r. A 09 Hr 08, S6 met directement le QG Secteur au courant et demande de contacter les FAR pour faire libérer

d'urgence Y6 et ses hommes car ils se font tabasser. Il précise qu'il doit y avoir un observateur ONU avec Y6
puisque ce dernier a parlé dans nu MOTOROLA. Le QG SecteuI essaie alors d'ideuIifier cet ubseIV3- et de

contacter les FAR il averti également le QG Force.Peu après, à 09 Hr 10, K9 répond qu'il n'a contact avec les FAR que par téléphone et que Y6 aurait été
emmené dans une caserne près de l'ESM (Ecole Supérieure Militaire) avec les Ghanéens qui étaient de garde

chezAGA1HE.
s. A 09 Hr 45, K9 avertit le bataillon qu'il tente toujours de prendre contact avec l'Observateur ONU du camp

KIGALI pour connaitre la situation de Y6 car il n'a pas contact téléphonique avec les FAR. Il ajoute que les

règles d'engagement restent d'application.Vers 10 Br. C BASE signale que le Pl de 'MIRADOR est au complet, S6 lui répond de rester en place.

t. Vers 10 Br 30, le QG Secteur communique dans le réseau Bn que Y6 aurait été tué. S6 réagit en demandant si
l'information est contrôlée et suite à la réponse négative, dit qu'on ne tient pas de tels propos sur le réseau. Il
se rend lui.même au QG Secteur où, vers 10 Br 45, il rencontre le Col pURSHER (COmmandant des
observateurs ONU du secteur) et lui demande de prendre contact avec l'observateur qui était près de Y6. Le

Col PURSHER ne réussira pas à établir le contact.·
56 restera assez longtemps au QG Secteur à discuter de la situation avec les officiers du QG Secteur ainsi
qu'avec le Lt Col BEM BAUDOIN de la CTM qui est bloqué au QG Secteur, ne pouvant rejoindre le village
CTM et donne à S6 le numéro de téléphone de la permanence de rEM FAR.

u. De retour à PEGASUS vers 12 Br 08, S6 demande à S7 (ancien CTM RWANDA) de téléphoner à rEM FAR,
87 a contact avec l'officier de permanence et il lui enjoint de tout mettre en oeuvre pour faire libérer les DIX
soldats belges prisonniers au camp KIGALI. Juste après, le Lt ELIEZE, Offr de liaison de la gendarmerie
rwandaise auprès de KIBAT, prend contact par téléphone avec le PC Bn et S6lui demande aussi d'intervenir
via la gendarmerie. Environ une heure après, n'ayant aucune nouvelle, le PC Bn essayera, en vain de,

reeontacter l'Offr de permanence des FAR.
v. En début d'après~midi, K9 qui a eu contact avec le QG Force, transmet que selon un observateur ONU,

certains auraient été tués au CamP KIGALI. Il demande si KlBAT a des informations supplémentaires ou peut

confirmer cette information.
w. Ce qui s'est exactement passé après que le groupe ait été emmené de la maison d'AGATIlE n'a eu aucun

témoin de KIBAT. L'enquête judiciaire devrait le déterminer, mais cela sort du propos de ces notes qui sont
UNIQUEMENT basées sur les faits connus du personnel KIBAT. 11 semble bien cependant que les dix
mortiers, en commandos, se soient, dans un combat inégal, férocement défendus face à leurs agresseurs.

x. Ce n'est que dans la soirée que le QG Secteur annonce que le Gen DALLAIRE s'est rendu au camp KIGALI

-_ ..._-_ ...----,---------
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el qu'il Ya vu DOUZE dépouilles. Pour le Bn, il ne devait y avoir que DIX mortiers avec Y6. Par radio. il;' .
s'assure de la présence des autres mortiers (le Pl était éclaté avec des éléments à l'aéroport, au stade
AMAHORO et à VIKING). n s'assure aussi qu'il n'y a pas d'autres manquants dans les différentes Cie. Il
manquait bien DEUX hommes de la Base Logistique, mais ils avaient été renseignés à la CTM

y. Il faut attendre environ 23 Hr avantque toutes ces vérifications soient terminées et que S6 donne au QG
Secteur la liste des DlX victimes afin qu'elle soit transmise en BELGIQUE pour avertir les familles.
ILt Thierry LOTIN 42610 Né à CHARLEROI le 28112164 marié, épouse enceinte
1 Sgt Yannick LEROY R67307 Né à MEHAIGNE le 15102165 céli~
Cpt Bruno BASSINE R64125 Né à WATERMAEL le 31112/66 marié, 1 enfant
Cpl Alain DEBATI'Y R71293 Né à CHARLEROI le 18111164célibataire
Cpl Christophe DUPONT R70968 Né à SOIGNIES le 30/09/68 marié, 1 enfant
Cpl Stéphane LHOm R68214 Né à BLANKENBERGE le 05104/66 marié, 1 enfant
cpt Bruno MEAUX R66169 Né à TOURNAI le 23/11/65 célibataire
Cpl Louis PLESCIA R55876 ,Né à SERAING le 24/07/61 marié. 2 enfants (Ier mariage)
Cpl Christophe RENWA R68470 Né à LIEGE le 17108167 marié
Cp1Marc uYTIEBROECK R65006 Né à GOSSELIES le 02105/68 célibataire

z.. La nuit, dans un coin du hall d'entrée de l'Hôtel MERIDIEN, SI a préparé tous les papiers nécesSaireS au
retour des corps vers la BELGIQUE. Selon le Subsitut de llAuditeur Militaire, il manque une attestation qui
doit être fournie par l'ambassade de BELGIQUE. C6 qui se trouve près de la résidence d'AMBABEL prendra
contact avec ce dernier le lendemain matin pour arranger le problème.

13. Patrouille de KANOMBE.
a. A 01 Hr 40, K3 demande de tenir prête UNE Sec pour aller à KANOMBE reconnaître les lieux du crash de

l'avion. Tous les contacts ont été pris pour qu'il n'y ait pas de problème. La mission est confiée à A6.
b. Vers 03 Hr 45, S6 prévient A6 que selon le QG Secteur, un Offr de liaison des FAR viendra à l'aérogare pour

prendre en charge la Sec qui doit aller à KANOMBE. Cet Offr ne se présentera jamais.
c. A 04 Hr, K9 spécifie le but de la mission: contrôler que l'on ne modifie pas les lieux du crash. li demande si

les EOD seraient capables de déterminer comment l'avion a été abattu. S6 répond par la négative. K9 dit que
l'EM FAR a été contacté et que ce dernier a averti les gens de KANOMBE. La Secdevrait se rendre à
KANOMBE et monter la garde autour de l'avion jusqu'à l'arrivée d'une commission de contrôle.

d. A 04 Hr 15, A7 qui était à l'aérodrome où il essayait de régler le problème du groupe RELAX bloqué à
l'entrée de l'aéroport est briefé, il sort de l'aérodrome par le SUD et prend la route de KANOMBE avec A23.
Ils passent sur la route devant l'entrée principale de l'aéroport, ils doivent contourner quelques obstacles, mais
il n'y a plus à proprement parler de barrage. Arrivés au corps de garde de KANOMBE, ils sont refoulés avec
agressivité. lvIanifeStement,les gens de KANOMBE n'étaient pas avertis.

e. La Sec fait demi-tour. K9 est informé, mais demande que la Sec reste à proximité en attendant qu'il prenne
les contacts nécessaires avec les FAR Sur ordre de 56, la Sec s'installe d'abord à mi-chemin entre l'aéroport
et l'entrée du camp. Comme K9 ne parvient pas à débloquer la situatioIl, S6 donne ensuite l'ordre à A7 de
rejoindre TOP GUN. A7 repasse devant l'entrée principale de l'aéroport, mais est bloqué à N8.
A 05 Hr 40, il s'installe entre N8 et N9 alors que les FAR ont dressé un barrage sur la route de KIBUNGO.

14. Le groupe RELAX à l'entrée de l'aéroport.

a. A 00 Hr 13, le groupe rassemblé le long de la grille de l'aéroport est toujours bloqué par le dispositif des
FAR Il dispose de 8 GP, de 2 FNC et de tous ses véhicules sauf le MAN et la jeep du Lt DEMEYER, restés a
barrage où ils avaient été arrêtés. DEUX GP ont été pris par les FAR.

b. A 02 Hr 08, SI redemande à A6 de prendre contact avec un responsable de la gendarmerie de l'aérodrome
pour essayer de débloquer la situation du groupe de RELAX. A 02 Hr 46, le contact avec les gendarmes n'a
toujours rien donné et A6 demande s'il ne serait pas possible de faire intervenir des gendarmes de l'Etat-Maje

de la gendarmerie.
c. A 04 Hr 13, 53 signale à A6 que les FAR vont envoyer un Offr de liaison pour dénouer le problème du groui

de la grille. Cet Offr de liaison n'arrivera jamais.
d. A 05 Hr 45, RELAX transmet qu'il va essayer de reprendre les négociations dès qu'il fait jour.
e. A 06 Hr 44, des Rwandais retournent une voiture se trouvant sur le parking de l'aérogare. RELAX signale q

_ •._""-""---,---
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les Rwandais sont très neIV<UX. Y,l ~'0

f. A 07 Hr 18, A6 signale que le groupe RELAX se dirige vers la ville et qu'ils sont escortés par les FAR. SelO1\f /
le QG secteur, les FAR escorteraient nos gens vers le PC Bn suite à l'intervention de l'ambassadeur de

BELGIQUE.Plus tard, on saura que les FAR exigeaient que le groupe parte sans les véhicules. RELAX a refusé
d'abandonner les véhicules et pour finir a pu partir vers la ville avec ses moyens de tranSPOrt.Le convoi passe
à hauteur de A7 bloqué entre NS et N9. Refoulé à NS, le groupe rebrousse chemin et se joint à 07 Br 24 à A

7
.

15. La garde NGANGO et VIKING
a. Depuis le 06 avril à 18 Br, TROIS hommes du Op SUD montaient de garde chez Mr NGANGO, tout près de

VIKING. Mf NGANGO n'est pas à son domicile, mais bien sa femme et sa famille. Dans le courant de la nuit,
la famille sera avertie qu'il a été attaqué. L'équipe de garde esit en contact radio avec le Gp SUD.

b. A 06 Br 32, K9 demande à KIBAT de èonsûtuer UN Pl complet dans la me où se trouve VIKING. C'est, en
effet, le quartier des ministres et des personnalités et il commence à être systématiquement nettoyé par la
garde présidentielle et la gendarmerie. n insiste pour que cela se fasse le plus rapidement possible.
S6 prend contact avec FRANCISCUS et VIKING pour voir s'il est possible de constituer un élément
commandé par un om: pour intervenir dans le quartier, mais il n'y a que DEUX Sec sans Offr (A21 et A22) à
FRANCISCUS et quelques hommes à VIKING. Pour intervenir il faudrait au moins qu'ils Se rejoignent pour
former un groupe suffisamment fort, mais des deux côtés, ils sont bloqués par les FARet les gendarmes.
S6 propose alors à K9 de faire intervenir RUTBAT qui est regroupé avec tout le Bn dans le stade
d'AMAHORO et qui dispose d'APC (Armoured Persona1Carrier - véhicule blindé de tranSPOrtde personnel).

c, 06 Br 36, les éléments de garde chez NGANGO signalent à B6 qu'une vingtaine de soldats rwandais
entourent la maison et les observent. Les Rwandais prennent contact avec les Belges et leur disent de partir de

la maison; ils sont excités et menaçants.
d. 06 Hr 49, B6 demande à S6 de pouvoir évacuer ses TROIS hommes vers VIKING. ce qui lui est accordé, mais

avec la famille. OSCAR prévient y BASE.
e. Le lSgt HUTSEBAUT quitte VIKING qui n'est éloigné de la maison NGANGO que d'environ 30 m, avec

TROIS hommes (CpXKINKlN, LEFEBVRE et MATIIDS) après avoir placé le Cpl WALBRECQ à la limite
du jardin de VIKING avec une MAG pour le couvrir; les Cpx ANTOINE, GUST!N et LALOux. restant dans
la maison. Entre VIKING et la maison NGANGO, un barrage de FAR arrête le groupe, le ISgt HUTSEBAUT
discute avec le chef du barrage (pas de grade apparent) pour récupérer la famille NGANGO et les TROIS
gardes. Le chef du barrage accepte pour les TROIS gardes. mais pas pour la famille. Après une longue, mais
inutile palabre, laissant sa FNC au Cpl MAnruS, le lSgt HUTSEBAUT franchit le barrage (il a gardé un Of

non apparent) et rejoint la villa NGANGO.
f. Après avoir expliqué la situation, la garde prend contact avec B6 qui finalement autorise les hommes à partir

sans la famille. La famille s'enferme dans la villa et le groupe quitte la villa avec l'Dg qui au barrage, sous la
menace de Gren à fusil, est fouillé par les FAR.A 07 Hr 05, ils ont rejoint VIKING. Plus tard dans la journée, les FAR attaqueront la villa et s'y installeront.

g. Le nettoyage systématique va durer toute la journée du 07 avril. Quand les FAR s'approcheront des maisons
des expatriés, cela fera craindre le pire, mais à Il Hr 38, le QG Secteur communique que les soldats ne
s'attaquent qu'aux commerçants rwandais et aux hommes politiques dans le quartier de VIKING.

h. Un des soucis principaux du Bn est de récupérer les quelques hommes de VIKING pour les mettre plus en
sécUrité. La solution la plus évidente est de les faite rejoindre FRANCISCUS, mais cela se révèle impossible

des barrages les empêchent de sortir.
i. A 16 Hr 14, le QG Secteur annonce que les FAR mettent QUATRE AML à la disposition de l'ONU. S6

demande que la première mission de ceux-ci soit d'aller chercher le personnel de VIKING. En fait, les AMI.

n'arriveront jamais.
j. A 16 Br 30, K3 propose à KIBAT de profiter de la confusion provoquée par la sortie du FPR pour essayer d,

récupérer les gens de VIKING.A 16 Br 36, S3 prévient Y BASE de se préparer à rejoindre FRANCISCUS à pied avec le maximum de
matériel, en laissant les véhicules sur place. II doit prendre le chemin le plus direct, c'est-à-dire par le terra
de football de l'école. Il faut attendre une accalmie pour pouvoir effectuer le transïert. y BASE prend conta
avec les TROIS militaires rwandais qui se trouvent à la grille de VIKING. Ceux-ci leur font comprendre ql

ne peuvent pas quitter VIKING. -_ ..._------------
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k. La sortie de FPR ne lait qu'aggmverla situation de VIKING. La ligne de - se JllIlIlIOCbeet des tirs de P11·~
en ~Ius nombJeUX _ non loin de cantonJl"- ainsi d'ail\euIS que sur FRANCiSCUS, mais dans un ;9
moindn:-' .

16. La garde NGULINZIRA
a. Le Op SUD aaussi une autre garde de TROIS _ chez Mt NGtn.INZIRA près de carrefour N12.

L'équipe de garde est en contact radio avec le Op SUD.
b. Vers 07 Br, Mt losep\l HAIlYIdANA (bI1Sil pœnd contact tilépbcmique av« B6. li delllllll4e que le Op SUD

vienne le c\lCrCller pour 1'_ à BEVERLY HlLLS. B6, n'ayant reçu aucune diJeCliVe dans ce sens. refuse·
CeJlCIldan'. un peu plus tard, OSCAR. suite à un appel de QG _, lui -.ooe d'_la missi<>Il si

cela lui est possible.
c. 07 Br 08, B6 -.ooe l'llll1llritaIiun d'uti\iSef la Sec qui Vol cbetclleJ Mt HABYldANA pour ~, en

même _, la gante et la famille NQULlNZIRA- Cela lui est accordé. BI6 avec B Il et B 12 est cbargé de la
mission. Tout se passe bien cbe2. Mt NQUUNZIRA où _le"""" se tieIlI prêt et est eml>a<qué dans un Ug,

caché SOUS des ponchos.La famille HABYMANA ~est pas prête et lait encore ses bagageS. Les véhieu1eS de l'ONU qui stationnent
_la l1UÙllOIl attitent l'attenticn d_ vingtaine de goIldanlleS qui se ~ à trois cent mètreS de là.
Les gen<\aJIll"S _ que la famille parte me les so\clalS de l'ONU, car, selon eux, Mt HABYMANA a,

danS la matinée. tiré sur les gendaItne5·
d. Vers 08 Br, B6, averti par B 16, arrive sur les lieux. TIlait partir vers BEVERLY HlLLS rus dans lequel se

_ toujourS cachée la famille NQUUNZIRA et palabre avec les gen<\aJIll"S qui ne sont "....m:stement pas
contents. N'otJtonaIll pas de résultat, ils partent vers la gendaIlIlerie pour essayer de trouver un accord avec
roœ de la brigade. Les gendaIlIles _ que la famille HABYMANA rejoigne BEVERLY HlLLS, mais
B6 obtient que les intéressés puissent rentrer chez eux et il les raccompagne lui-même.

e. Duranll'entreû
en

me le SU Gd NSENGIYUMUA, eorod 2d de la brigade de K1C(JK1RO, des SOlh de cet>
Bele qui avaient les jours p>tcédents fait des interventions assez musclées dans le quartier dn Op SUD,
manifesteIl' une forte hostilité vis-à-vis des casques bleus belges, ils" """DI coutenUS que par l'intervention

de leur Offr,A 08 Hr 53, B6 est rentré à son cantonnement.

17. Situation à l'aérodrome
a. A 03 Br 55, le Dot de la garde plésidentieTIe c<ll1lJlIllIldépar le LI NSABIMANA et qui était chargé

d'accuei\liI le président à son arrivée occupe l'aérng;ue (depnis l'après-midi il """IJ'lit déjà la - de enll\IÔ
tandis que la gendarmerie et d'a"'" FAR _ à l'extérienr. A6 placera UNE Sec sur le toit de l'aérogare et

UN CVRT scIMIT AR observant vers le SUD.
b. A 5 Br 45, A6 œnscigne que la garde presidentielle instaile des bus et des camions anû-

i11œDdie
en uavers

la piste.c. A 6 Br 10, la garde présideU1ielle _1'_· A6 doit reürer sa Sec de l'aérogare; elle rejoint TOP

GUN à 07 HI 15.Une demi-heure plus tant. les FAR distribuent les munitlons aux canens antl-aériens qui se - en bo
de piste. Les pièces _ ensui'" armées. Ces munitlons avaient été stockées _loin de vIPERE •••• ennl
des ()bserVatenr ONU et le cadenaS du _ dans lequel elles étaient mises a été forcé

d. A 10 Br 08, A6 signale que des FAR à bord de DEUX pick-ups, _nient le quartier au SUD de l'aéro<\ro

La situation sur l'aérodrome reste stationnaire.
e. A 12 Hf 45, A6 tranSmet que les FAR n'attendent que des provocations pour tirer.

A 13 Br 30, A6 enmmunique que 1<: C-130 qui es! en permanence sur le parldug de l'aérodrome est touje>

intact.I. Daus l'apres-
midi

, FAR gen<\artnCS et gante présideutleLle placent divers obstacles eu travers de la piste

18. La situation générale et les massacres
a. A 06 Br 03, sune à une informatlun de Ç6, 56 prévieut lOU1CS les statlous que la nnneu

r
<OOrtque les B

ont abattu raviou du président. Tout le Pers non eu miss;"n extérieure doit rester dans son canto_nom ••

-------_ ...__ ..- ..._ ....---
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b. Vers 09 \Ir, la permaneoœ àPEGASUS voit TROIS APC de R~AT des<:eIl<Irede N4 vers la ville (NlS). }~. Et.ll:
ns _ anëIé< à un barrage à _ du eam:fourvers la _ (OUEST de N4). S14 renseigne OSCAR 1\!l1
que les APC ont reçu l'ordre de passer Ies barrage<. Ils resteront environ 30 Min, puis _nt cbemm. 1

c. A OS Hr 14, le QG Secteur communique que des bruits courent selon lesquels une partie de la garde
preaidentielle se serait ltvoltée. Une réunion est pmu. à 09 Br à l'lUJlba«ade des ET ATS-\lNlS MC Ml
BOOH-BOOH et quelques ~ (!Qife à l~té de ~ cette œumnn n'aura pas lieu).

d. A 09 Br 45, le QG Secteur transmet que rONU ne veut pas changer les règles d'engagement.
e. A paItir de 10 \Ir, ïes familles et les journaJi<te< belge< essaient d'avoir ëes nouvelle< par les téléphones qui,

dans certain< ~ _ reliés à la ligne iIltcnllltionale. 56 donne pour IllllIlrigne de _le<

familles et de renvoyer la presse au QG SecteUr·
f. A Il \Ir 16, C7 denJaD<\e dan< qneUe mesure il peut c\i<pOsel de lI\UIIiliOII<plus poi"'- oomme des LAW

nu des munitions pour ses moruers. S3 lui IOpond que les mnnitiODS 1_- disPll
oib

1e< à RW ANDEX.
mais que, vu les circonstances. il n'est pas possible d'organiser un t:rnJ1SPOrtvers les cantonnements.

g. A la même Hr, C6 signale que. selnn des expatrié<. AGA 1lIE se serait Jéfugiée à l'am\>Il<S3de améJjcaine,
MIs LANDO et Joseph KA V ARUGANDA auraient été tués, des expatrié< asiatiques du quartier c;ommeroial

auraient été tués et leurs biens pillés.
h. A Il Hr 43, B6 signale que des opérations de _age ethoique ont ~ au marché de GATENGA.

près de BEVERLY HlLLS.Du côté de RAMADAN et de MIRADOR, des gendarme<, des soldat< et des civils rwandais 00mmetten1 des
pillage< et des actes de violence au fusil, à la grenade on à la lJ)lIChet1e.Quelque< incendie< _t à
différelllS endroits dans la viii e. Ce genre d'informations passera régul- toute la journée et les jours qui

suivent.
i. A 12 Br 52, le QG Secteur demande si KIBAT peut lui fournir des LAW, des grenades, des FNC et leurs

UDUlÎûons. La réponse de 56 est uégaliVO, vu l'lmpo,sihilité d'aile' les chercher à RW ANDEX. Un pen plus
tard, après insistance de K9, la demande sera tranSnùse à RW ANDEX par S6. Le QG Secteur s'arrange pour
qu'un APC de RUTBAT passe par RW ANDEX en revenant cie la ville. D BASE 00IllJ1IUlli<lu à 14 \Ir 22 que
les UDUlÎtions sont cJœrgées dans un APC de RUTBAT. Elle< _nt au stade AMAHORO, mais ne seront
pas amenées plus loin au QG S<:<;teur.A7 les réoJPèreIa par après qlllUIÛ il se - dans le stade.

j. L'aptè<-midi, le téléphone fonctionne encore et de plus en plus d'appel. parviennent au QG S<:<;teur,au Bn et
dans tes cantonnements. BeaucnuP de ces appels _ cie R- qui signaJent des tuerie<. des pillages:

19. Le problème des réfugiés.
a. Les demande< d'appel à l'aide de Rwandais et d'expatrié< ooauneuœnt à arriver. Dans on premier temps, les

consignes du QG S<:<;teuret du Bn sont cie ne pas ailer les ~, mai. le Bn ai- qu'on peut cepeudunt
accepter cie recueillir ceux qui se présentent dans les ~. C'est ce qui arrivera ••••••••• t à
VIT AMINE, DOLCE Vll...LA. PEGASUS, BEVERLY Hll."LS, etc.

b. A 10 \Ir, S7 se rend à CAll.LOU pour récupére' les QUATRE nommes qul''y -. Pour mai-' une
p'éseUCO ONU dans ce quartier où il y a beauconP d'expatriés, 56 décide, à la demande de S7, de renforcer ce

cantonnement avec DEUX hommes et UNE jeep radio.
c. Dan< l'avant-ro\di, B6 oomnnurique qu'on grand _ ethnique semble avoir ""nuneo<:é daus les enviroUS

directs de BEVF.IlL y HlLLS et au marché de GATENGA. Des explusiu" se aucc<deron
t

_Iajournée.

d. Un pen après 19 Hr. KIBA T demande la .i"'ûoo des réfugiés dans les différents c;antoonetnent< A cette Hr j

y a liqà plus ou moins 30 perse nnes à FRANCJSCUS, SOUà BEVEllL Y HlLLS, 30 à VIT AMINE et 18 à la
DOLCE VILLA. Les 20 personnes qui étaient réfugiées à PEGASUS ont rejoint l'hôtel ME1UDJEN avec le P(

Bn.e. A 22 Hr, le LiCol Avi ROMBAUD de J'éqUipage du C-BO qui se tronV" encore à J'hôtel des 1000 CoUine<
signale que l'hôtel est attaqUé. 2S nnnutes plus tard, il signale qu'il u'y a que quatre ou cinq blessés surie<

soixante personnes qui sont sur place.
r. A 23 Hf 40, le QG Secteur signale à OSCAR que tous les réfugiés de nationalité rwandaise doivent avoir

quitté les cantonnements pour le lendemain 06 Br. L'ordre est retransmis aux cantonnements.
A6 signale que les pères de FRANCJseus .'opposent à la décision de J'ONU et veulent garder les réfugiés. !
lui répond que, comme propriétaires des cantonnements, les pères sont les maîtres chez eux.

_ •......-----._------------
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20. Les événements au stade AMARORO.· ùtL
a. A 12Hr 15, le Gp A7!RELAX est toujours entre N9 et NS. A7 prend tégu1ièœmenl contact avec \eS.militaires fil

de N8. Ceux..ci lui refusent toujours agressivement le passage lui proposant même de tenter de passer en

ouvrant le feu.il se rend au barrage installé en N9 et prend contact avec un. gradé qui semble commander ce barrage. Il lui
fait comprendre que si la situation ne se débloque pas, il va forcer les barrages. Plus ou moins contraint, le
gradé accepte de les conduire jusqu'au stade AMAHORO par les petits chemins en contol111UlD.tNS par le

NORD.
b. A 13 Br 57, Y7 qui fait partie du Op signale qu'U est en route vers le stade AMAHORO. Le convoi est

composé des jeeps d'A7, Y7, M6, la jeep porte brancard du Op AIRFIELD,l'Ug de Al3, le pick~UPde
RELAX, le minibus des LOSG,le Veh de la CTM et UN véhicule civil. KIBAT de son côté prévient le QG

Secteur pour que RUTBAT accueille le convoi.A 14 Br 05, KIBAT demaJlde au QG Seeteut: de faire ouvrir le portes du stade AM,AHORO parce que le

convoi d'A7 arrive chez les Bang1adeshi.
c. Arrivé près du stade par la route venant du NORD EST, le convoi A7 attire une foule nombreuse et de plus en

plus hostile. il essaie de continuer sa route vers l'hôtel AMAHORO (QG FORCE), mais est arrêté par un
barrage. il revient vers le stade, entouré de plus en plus près par la foule menaçante qui a dégonflé les pneus
du véhicule civil. Les DEUX occupants de ce véhicule montent dans le véhicule de RELAX.

d. A6 intervient à plusieurs reprises pour demander d'ouvrir les portes du stade. 56 fait de même auprès de K9

qui a contact direct avec RUTBAT.Le QG Secteur essaye, en vain, de faire intervenir un Offr de liaison rwandais.
e. A 14 Hr 12, S14 avertit qu'un Offr de RUTBAT va prendre contact avec A7~il donne également la t'requence

Bn à RUTBAT pour qu'il puisse entrer en contact radio directement avec A7.
A plusieurs reprises A7, Y7 et A6 réclament l'ouverture des portes. Au même moment RUTBAT prétend que
les portes sont ouvertes. S6 et K9 exhortent le Gp à garder son sang froid.
S6 presse également le QG Secteur d'intervenir auprès de RUTBAT pour qu'il utilise ses APC. UN APC de
RUTBAT avec son équipage se trouve sur la route à l'extérieur du stade. L'équipage est réfugié dans son
véhicule, écoutilles fermées et n'interviendra à aucun moment en faveur des Belges.

f. A 14 Hr 18, A7, de plus en plus serré par la foule ne garantit plus rien.
A 14 Hr 22, K9 prend lui même le combiné et dit que s'ils sont en danger, ils doivent appliquer les règles

d'engagement.A 14 Hr 40, A7 signale qu'il n'a pas pu négocier avec la population et qu'il va devoir tirer.
g. A 14 Hr 48, un Offr de RUfBAT vient à l'entrée du stllde (il ,'agirait du cbel de corps) et attend, A

7
tente de

rejoindre l'entrée, mais n'y parvient pas-à cause de la foule. RUTBAT n'intervient pas.
A 14Hr 54,1'00 de RUTBAT semble s'entretenir avec la population sans beaucoup de résultat.

h. A 15 Hr,l'arrivée d'un véhicule chargé de soldats rwandais éloigne un peu la foule et donne quelqu'espoir aux
casques bleus. Mais l'attitude sans équivoque de ces soldats encourage plutôt la foule à revenir menacer le Op
d'A7. CeUe..ci se rapproche et frappe les véhicules. Dans cette foule, beaucoup montrent des grenades.

i. A 15 Hr 08, A7, à qui on demande toujours de garder son calme, tranSmet que la foule et les militaires les
éloignent du stade et qu'il essaie toujours en vain de parlementer.
A 15 Hr Il, diverses caisses à l'arrière de la jeep porte-brancard sont volées et pillées.

j. A plusieurs reprises, le Bn et le QG Secteur demanderont à RU11~AT d'ouvrir les portes du stade. Il leur sera
répondu que les portes s'ouvrent ou sont ouvertes, mais A7 communiquera toujours le contraire. Sur la
fréquence KIBAT, RUTBAT demande aux Belges de ne pas tirer.

k. A 15 Br 18, SI leur demande de ne pas tirer et leur signale que c'est le moment d'entrer dans le stade, mais
les portes sont toujours fermées. A ce moment, RUTBA T crie à A7 dans le réseau de ne pas tirer et KIBA T

perd le contact radio avec A7.
l. A 15 Hr 22, le Comd RUTBAT communique qu'une partie des Belges est entrée dans le stade.

A 15 Hr 25, RELAX signale qu'il se trouvent au QG FORCE à l'hôtel AMAHORO avec les DEUX civils.
A 15 Hr 45, soit l Hr 40 après que son Gp soit arrivé devant le stade, A7 prend contact avec KIBAT et signale
que tout le personnel est à l'intérieur du stade et qu'il n'y a pas de blessé. Les véhicules ont été abandonnés à
l'extérieur du stade. 56 félicite A7 pour le calme dont il a fait preuve.

m. En fait, vers 15 Hr 20, les soldats rwandais ont bloqué les véhicules belges en travers de la route. Craignant

----_ ...._ ..._--------
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un piège. RELAX décide. en tirant, de forcer le barrage donnant accès à la route de l'hôtel AMAHORO. Son
geste provoque la fuite de la foule et le jet de quelques grenades. Les gens d'A7 débarqUent des véhicules.
ouvrent le feu et se mettent dans le fossé qui borde la route. Sur ordre d'A7, ils se replient.vers le stade.en fi
et mouvement. Les Bang1adeshis crient dans les radios de ne pas tirer, mais ne font rien pour aider les Belges.
Ceux-ci escaladent la grille du stade et se retrouvent à l'intérieur. RELAX. de son côté, rejoint le QG Force.

21. La sortie du FPR.
a. A 16 Br Il, UNE Cie du FPR sort du eND et se dirige vers le SUD-OUEST. donc en direction de

RW ANDEX. Elle s'installe aussi le long du boulevard de l'UMUGANDA entre N4 et l'hôtel MERIDIEN.

b. A 16 Br 23, D BASE signale que le FPR se troUVCà l'EST du bols situé à 400 mètres au SUD-SUD-EST de la
pRIMA 11JRE et que ce bois est soumis à un tir d'artillerie intensif. Inquiet de la proximité des combats, il
demande un maximum d'informations ainSi que des tnstruetions préciseS sur la conduite à tenir vis~à·vis des
belligérants. S6 leur dit de rester à couvert et de ne riposter que s'ils sont attaqués direCtement.,

c. A 16 Br 40, des éléments FAR réagissent en attaquant le CND par le NORD. Le FPR riposte.
A la tombée de la nuit, Ilintensité des combats diminue fortement. .

22. Le déménagement du PC Bn vers le MERIDIEN.

a. Après la sortie du FPR, PEGASUS se trouve sur la ligne de tir entre les deux partis.
Entre 16 Hr 30 et 17 Hr, QUA l'RE projectiles de 37 mm qui proviennent d'UN canon AA FAR tirant dans
l'axe de la vallée vers N4. atteignent la maison. DEUX projectiles passent juste au-dessUS de l'opérateur de
pennanenœ et percent les murs de briques. S6 se précipite dans la ebalnlm: de Sl el, au milieu d'une fumée
âcre, saisit l' Adj' DOUDELET _ par la détonation. La ebalnlm: où logeait AS3 a également été touchée.
Par cbaDœ il n'y a par de victimes, uniquement quelques dégâts matériels (dont un trou béant dans la cbemïse
de AS3 qui pendait au-dessUS de son lit). D'autres projectiles de plus petit calibre venant dans l'autre sens

atteignent de temps à autre le cantonnement.
b. A 11 Br 01, K1BAT reçoit la mission d'escorter les responsables de la Force qui logent à l'hôt<! MERIDIEN

vers le stade AMAHORO. S3 fait remarquer au QG Secteur que le MERIDIEN renfenne suffisamment de

militaires de l'ONU pour exécuter cette mission.
c. Craignant de continuer à subir des tirs directs d'arme de gros calibre, S6 décide de transférer son PC à l'bôtel

MERIDIEN qui se trouve juste en face de PEGASUS, mais a des murs en béton et est situé un peu en dehors
de la ligne de tir. De plus, S6 peut ainsi répoodrc à la demande [onDulée par le QG S<cteuJ dans la jcnntée de

protéger l'hôtel MERIDIEN.
d. Un groupe avec les réfugiés passe en premiet lieu et le reste sui' par petits groupes. C'est à cette occasion que

S7, surpris par no tir de mitrailleuse en _t la chaussée tttbuebe contre la bordure et se fait mal au pied
DEUX semaines plus tard, de retour en BELGIQUE. comme sa douleur ne cessait pas, il passera une radio et

constatera qu'il a le pied cassé,
Tout le personnel ne prend qu'un minimum de bagages.
Afin d'assurer les tranSmissions, les jeeps de com,mandement font également le mouvement.
La garde do can- et do matériel qu'il cootient encore est assurée. la première unit, par le tSM
SCHJEPERS et QUATRE ho"'" qui se pla<:ent dans le couloir d' entrée du rez-de-clJaussée, plus à l'abri des
projectiles. Le matériel qui reste à PEGASUS sera récupéré ou détruit dans les jours qui suivent.

23. Situation des unites le 07 AVI 2400 Hr

a. Le PC bataillon.
(1) Réparti entre le MERIDIEN et DOLCE VILLA.
(2) 814 et son chauffeur se trouvent au QG Secteur.
(3) RELAX est au QG Force (Hôtel AMAHORO).
(4) Le Capt MADALUNS et le Sgt NELLIS sont au stade d'AMAfiORO.
(5) Le Padre à BEVERLY lffi.,LS

b. La base logistique.
(1) D6 est à TOP GUN.
(2) DEUX hommes se trouvent à la CTM
(3) Le reste du personnel se trouve à RWANDEX
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c. Op AIRFIELD(1) La moitié du PC avec A6, le Pl A (MOINS AI2) et A26 se trouvent à TOP GUN.
(2) A21, A22 et l'autre partie du PC se trouvent à FRANClSCUS avec les EOn.

(3) Al2 à RUTONGO.(5) A7, A23 et QUATRE hommes du PC sont au stade AMAHORO.

d. GpSUD(1) Presque tout le monde se trouve à BEVERLY HILLS.
(2) TROIS hommes à VIKING (garde NGANGO).
(3) SIX hommes au MERIDIEN et DOLCE VILLA.(4) L'ETO DON BOSCO a été \tllDSfOnnéeen point d'appui (~ de c\WllpS de tir. posilions de tir,

troUS de fusiliers).

e. GpCITY(1) PC (MOINS C6 PLUS Chef Pl A) à CHINA TOWN
(2) Pl A (MOINS CbefPI et Cl3) à RAMADAN
(3) Pl B à MIRADOR
(4) VITAMINE; C6, cn et Pers Med

f. LeP1Mor
(1) Y6, YI. Y2 et YS ont été assassinés.
(2) Y7 est au stade AMAHORO.(3) A VIKING; lSgt HUTSEBAUf, Cpx LEFEBVRE, KINKIN, LALOUX et Y4

(4) A TOP oUN; Y3 etY8

g. Le détachement médical.
(1) Le cbinU'gien et l'anesthésiste sont à KANOMBE.
(2) M6 est au stade AM,AHORO.
(3) VITAMINE; 3 personnes.
(4) CAILLOU: 4 personnes.
(5) P Sec Bn à BEVERLY HILLS.

h. Divers.(1) Le Del He1i est à AGUST A où toute l'équipe restera encore 10nuit puis sera évacuée vers BEVER!.y

lffi,LS le 08 avril au matin.
(2) Les EOn sont à FRANCISCUS.(3) Le LI DEMEYERE elle CLC 1ANSSENS (KlGALODGE) ainsi que le 1Sgt VE,RMElIlEN elle CLC

VAND AM (LDSO) sont au stade AMAHORO.(4) L'équipage e-130 se trouve à l'Hôlel des Mille Collines saufle Cap! JACOBS (co...",....Janl de bord) el
lSM cuYVERS qui sont au MERIDIEN avec OSCAR

_ ..~.._---------_ ...------
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24. Evolution générale

a. Les TROIS missions prioritaires du Bn seront d'aller rechercher les DIX dépouilles mortelles au CHK (Centre
Hospitalier de KIGALI), de sortir les quelques hommes de VIKING et de récupérer la section de RUTONGO.

b. Evolution politique
A 10 Br 49, une réunion entre les ambassadeurs d'ALLEMAGNE, de BELGIQUE, des ETATS-UNIS et de
FRANCE est annoncée. Les résultats de cette réunion (si eUea eu lieu) ne nous seront pas communiqués.

c. LePCBn

(1) Le déménagement du PC Bn vers le MERIDIEN se poursuit au cours de la journée. Chacun a à tour de
rôle la possibilité de repasser à PEGASUS rassembler son matériel dans son coffre et son sac à dos qui
sont chargés dans un Veh en vue d'~ évacuation ultérieure. Le Pers ne garde que son sac TAP.

(2) A 16 Br 47, CAILLOU, où il n'y a que SIX hommes, signale, suite à l'avance du FPR, une augmentation
des tirs autour du cantonnement.

(3) Le PC Bn installe des sentineUes au dernier étage afin de surveiller les environs. Des balles arrivent de
temps à autre jusqu'à 11iôtel

d. Situation du Op AlRFIELD

(1) A 15 Br Il, A6 signale que les Rwandais de l'aérodrome placent encore des obstacles sur la piste.
(2) A 16 Br 55, A6 signale que les DEUX Héli iroquois de l'ONU sont toujours en bon état.

(3) A 20 Br, à la demande du QG Secteur, A6 communique la situation des FAR sur l'aérodrome. Il l'estime à
environ 20 gendarmes elSO soldats (20 aux canons anti-aériens et 30 autour de l'aérogare). Il ne peut
déterminer l'unité à laquelle ils appartiennent. Leurs responsables, un Adjt de gendannerie et le Maj
NTABAKUZE, Comd du Bn Para sont venus prendre contact avec lui. ils semblent vouloir respecter les
zones ONU. Ils ont encore ajouté des obstacles sur la piste. Il n'y a pas de dégâts aux installations.

(4) A 21 Br 40, les Rwandais enlèvent les obstacles de la piste à l'exception de DEUX camions, l'un en face
de TOP GUN et l'autre à l'entrée du parking avions.

e. Situation Op SUD
Le Oct Heli sera évacué d'AGUSTA vers 10 Hr et dès son arrivée à BEVERLY HlLLS, formera une Sec Fus
sous le Comdt du Cdt Avi VANDERGEETEN pour assurer la protection du bâtiment principal. Cette section
fera preuve d'un remarquable esprit d'adaptation pour l'exécution de cette mission et permettra ainsi de garder
UNE section en préavis zéro, prête à renforcer les équipes d'évacuation extérieures sans déforcer le dispositif
de défense.

f Situation du Op CITY
A Il Hr 32, une grenade est lancée dans le cantonnement de RAMADAN, où elle explose sans faire de
victime.

g. Situation à AMAHORO
A 06 Hr 45, A7 qui est avec RUTBAT dans le stade AMAHORO, demande s'il peut récupérer ses véhicules
qui sont restés devant le stade et qui semblent intacts. Le QG Secteur répond positivement à la demande à
condition de ne pas prendre le risque d'aggraver la situation.
Dans le courant de la matinée, RELAX quitte le QG Force à l'Hôtel AMAHORO avec un groupe d'officiers
bangladeshi et rejoint A7 au stade d'AMAHORO.

h. Situation Log

(1) A 08 HI 10, le QG Secteur demande une estimation des réserves de nourriture, de munitions et de
carburant. A ce moment il existe encore en moyenne TROIS jours de réserve pour chaque Op dans les
cantonnements.

(2) D BASE signale qu'il y a 25.000 litres d'eau et 30.000 rations à RWANDEX.

(3) Après coordination entre S6 et les responsables Log du QG Force, il est décidé que la Cie Log bangladeshi
viendra enlever des rations. A 16 Br 35, UN camion vient chercher des rations à RWANDEX, D BASE
signale qu'il en a donné 500 et qu'il va encore en donner 600 avec l'accord du Bn.

------------_. ----
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(4) A 15 Hr 55, une balle arrive tout près d'une sentinelle de D BASE qui aurait été visée, mais pas tOUChJ\

Les directives sont, une fois de plus, de rester le plus possible à l'abri.

25. Retour du chirurgien et de l'anesthésiste.

a. A 09 Hr 57, le QG Force demande de l'aide pour un Observateur ONU gravement blessé. li aurait un membre
arraché et doit être évacué sur l'ACP de BEVERLY lllLLS. Le QG Secteur prend contact avec le chirurgien et
l'anesthésiste qui sont toujours à KANOMBE.

b. Le Med LtCoI PASUCH prend contact téléphonique avec le Cdt Grégoire DE SAINT QUENTIN, de la CfM
française pour lui demander de les aider. Vers 10 Hr 30, H6 et l'anesthésiste quittent la maison du LtCoI
PASUCH à bord de la voiture du Cdt, accompagnés également par un SOffr français. Pour être sûr de franchir
les différents barrages sans encombre, ils passent d'abord chez le Comd du Bn Para rwandais, le major
NTABAKUZE. C'est à bord d'un piek-up des FAR, avec le Maj NTABAKUZE et le Cd! DE SAINT
QUENTIN qu'H6 et l'anesthésiste partent vers BEVERLY Hn:..LS.

c. A 10 Hr 43, la Force annonce que son blessé est évacué vers l'hôpital FAYCAL.
d. A 12 Hr 14, H6 annonce qu'il arrive à BEVERLY Hn:..LS.

26. L'avance du FPR

a. A 07 Hr 23, KmAT signale que des éléments du FPR sont à hauteur de l'hôtel MERIDIEN.

b. Vers 08 Br, le QG Secteur avertit que des éléments du FPR porteraient le casque bleu. Cette rumeur ne se
vérifiera jamais.

c. A 10 Hr 30, le FPR occupe une zone comprise entre le CND, le MERIDIEN, le CarfN4, le bois au SUD de la
PRIMATURE et le Carf N5. Toute la zone et en particulier le CND est régulièrement battue par l'artillerie
rwandaise.

d. AIS Hr 55, KIBAT transmet que le FPR progresse du MERIDIEN vers le QG Secteur.

27. Préparation de la récupération des corps.

a. Vers 01 Hr 30, S6 doit prendre contact avec le général DALLAIRE qui lui remet ses condoléances et demande
la situation.

b. A 06 Hr 20. le QG Secteur communique qu'il a obtenu un renfort de la gendannerie pour escorter le convoi
qui ira rechercher les corps des dix victimes, mais il n'existe encore aucune mesure de coordination.

c. A 06 He 25, le LtCol DEWEZ transmet lui-même par radio le message suivant à toutes les stations:
"Je dois vous transmettre le pire message que je n'aurais jamais voulu communiquer. Nos dix camarades de
l'escorte d'AGATHE ont été lâchement assassinés. Plusieurs amis Ghanéens semblent avoir subi le même sort.
Malgré un sentiment de désespoir et de haine naturel, tous, sans exception, devez montrer à la face du monde,
que même dans la douleur, le 2 Cdo ne cède pas à la haine et continue sa mission dans les conditions
imposées, c'est-à-dire avec retenue dans l'emploi des armes, retenue seule susceptible de préserver la vie de nos
compatriotes civils, hommes, femmes et enfants désarmés. Pour terminer, dans plus aucun cas vous ne vous
laisserez désarmer. "

d. A 08 Hr 30, le QG Secteur propose un plan pour l'évacuation des corps.

e, A 12 Hr, le QG Secteur annonce qu'une escorte des FAR sera à 14 Hr au QG Secteur pour aller chercher les
corps. II propose également l'itinéraire à suivre, S6 propose de profiter de l'escorte pour récupérer le personnel
de VIKING en prétextant qu'il a besoin de membres du Pl Mor pour identifier les corps.
A 12 Hr 38, le QG Secteur propose alors un autre itinéraire qui permet de récupérer le personnel du stade
AMAHORO, celui de VIKING et les corps. La Base Log fournira UN Veh et du Pers pour charger les
dépouilles.

f. A 14 Hr 06, les DEUX AMI..prévus pour l'escorte passent devant le MERIDIEN et rejoignent le QG Secteur
vers 14 Hr 15. Mr le Substitut de l'auditeur militaire et son équipe rejoignent également le QG Secteur pour
faire partie du convoi.

---------------
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a. A 06 Hr 22, OSCAR demande à Y BASE de faire une petite reconnaissance de ce qu'il reste comme barrages

entre VIKING et FRANCISCUS. VIKING renseigne que la situation est inchangée par rapport à la veille.

b. A 08 Hr 45, les combats s'intensifient dans le quartier de FRANCISCUS et de VIKING. Plusieurs coups
atteindront les DEUX cantonnements. y BASE se sent pris entre deux feux. A un moment, quelques tirs
seront manifestements dirigés contre les installations de l'ONU. Contacté, K9 prescrit de se protéger le mieux
possible dans les cantonnements et de ne riposter qu'en cas d1attaquedirecte, La couleur bleue n'étant pas
spécialement propice au camouflage, plusieurs soldats de FRANCISCUS enlèveront la coiffe bleu de leur
casque.

c, Vers Il Hr 50, Y BASE signale qu'il n'y a plus de tir, mais qu'il Y a beaucoup de mouvements de véhicules
dans le quartier. A la grille il y a toujours TROIS hommes des FAR qui gardent le cantonnement.
A 12 Hr 16, S6 dit à Y BASE de se tenir prêt à être évacué entre 14 et 15 Br à destination de FRANCISCUS.
Us seront tenus au courant des détails d'exécution. y BASE dit qu'il pourra partir avec tout le matériel
individuel puisqu'il dispose d'UNE jeep et d'UN Ug.

KIBAT - 08 Avril 94

29. La récupération des corps et du personnel de VIKING.

\

a. A 14 Hf 37, S6 qui a pris contact avec le chef de l'escorte rwandaise pour lui expliquer ce qu'il attend de lui,
signale qu'il sera impossible de passer par le stade AMAHORO, parce qu'il faudrait passer devant les lignes du
FPR A7 est averti.

b. A 14Hr 42, le QG Secteur signale que le convoi quitte le QG Secteur. Le convoi est composé de 56 avec son
chauffeur, le Cpl VICARl, du détachement judiciaire dans leur minibus Ford, de K9 dans sa jeep ONU
conduite par l'ADC DEWEGHE. L'escorte fournie par le Bn Recce est composée d'UN AML avec mitrailleuse
et d'UN AML canon. EUe est commandée par le Capt SAGAHUTU.
Le SI a préparé tous les papiers nécessaires au retour des corps vers la BELGIQUE. Selon le subsitut de
l'auditeur militaire, il manque une attestation qui doit être fournie par l'ambassade de BELGIQUE. C6 qui se
trouve près de la résidence de AMBABEL doit prendre contact avec ce dernier pour arranger le problème
avant le lendemain matin.

c. Le convoi passe par NI et le KIGALI NIGHf pour arriver à VIKING.
A 14Hr 50, S6 arrive à VIKING et prend en charge tout le personnel qui s'y trouve. Il quitte VIKING à
15 Hf 09 pour aller à FRANCISCUS. Comme 'il n'y a plus de barrage entre les DEUX cantonnements, les
mortiers reviennent avec UN Ug à VIKING pour récupérer du matériel. Le personnel de VIKING laisse sur
place les lits de camp, le groupe électrogène, TROIS affûts MAG et du matériel vidéo. A partir de ce moment,
le 1 Sgt HlITSEBAUT, cuisinier à VIKING accompagnera y4 également pendant les diverses missions
d'évacuation. Dès que S6 et l'escorte ont quitté FRANCISCUS, les barrages se remettent en place, ce sera de
justesse que l'Dg rejoindra FRANCISCUS. UNE jeep avec les caporaux KlNKIN et MATHlJS accompagnent
S6 pour l'identification des corps.

d, De FRANCISCUS le convoi rejoint RWANDEX où il prend en charge UN MAN et QUATRE hommes de la
Base Log : les Cpx VERSCHAEREN, WATHELET, DEGRAEVE et SIEWNIAK.
A 15Hr 27, S6 signale qu'il entre dans le centre de la ville. Les barrages sont franchis sans problème grâce à
l'escorte. Le convoi effectue d'abord une balte de plus ou moins 15 minutes à l'ESM où le Capt SAGAHU1'U
prend ses instructions car il ne semblait pas au courant de sa mission exacte ~puis elle rejoint le CHK (Centre
Hospitalier de KIGALI).

e. Vers 15 Hr 35, C6 qui a pris contact avec AMBABEL signale que selon ce dernier,les documents demandés
ne sont pas nécessaires parce que les dépouilles ne sont pas transportées par avion civil. L'accord du
commandant de bord de l'avion militaire suffit. Toutefois la personne de l'ambassade compétente pour établir
ces documents habite près de VIKING. Si besoin, il faut aller la chercher et la conduire à l'ambassade.

f. Au CHK, le groupe doit enjamber plusieurs tas de cadavres jetés pêle-mêle avant d'arriver à la morgue remplie
de cadavres et devant laquelle se trouvent les DIX corps enveloppés chacun dans une couverture. On découvre
le visage de chaque dépouille afin que les DEUX mortiers procèdent à l'identification des visages puis ils
rejoignent leur véhicule.Comme les formalités judiciaires (photos, description des blessures, etc) pour la première dépouille durent
environ 20 minutes, un rapide calcul montre qu'il n'est pas possible d'avoir terminé avant la tombée de la
nuit. Le Capt SAGAHUTU avertit qu'il ne peut rester aussi longtemps et le substitut de l'auditeur militaire
décide alors d'effectuer ces formalités plus tard, à l'hôpital FAYCAL. Un bracelet d'identification est placé au
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bras de chaque corps qui est ensuite glissé dans un body-bag, amené au camion à l'aide d'un brancard en 4 \ ' ,
serpentant chaque fois entre les tas de cadavres et ensuite chargé par les QUATRE hommes de la Base Log. }l

g. Les corps ont été lavés et ne portent qu'un slip. Tous les vêtements ont été mis dans une couverture. Si les
dépouilles portent bien des ttaees de combat, certains ont des coups de baïonnette ou de crosse, certains des
coups de machettes et d'autres des impacts de balles, il N'y a PAS trace de mutilations sadiques (yeux crevés,
nez ou autres organes coupés) comme cela a été faussement décrit dans certains articles.

h. L'escorte est, à ce moment, renforcée par un Lt rwandais dans un pick-up avec CINQ ou SIX soldats. L'idée
étant que les DEUX AMI.. rentrent le plus rapidement à KANOMBE en quittant le convoi au centre ville et
que le pick-up reconduise le convoi jusqu'au QG Secteur.
Sur demande de K9, le convoi se rend à la résidence d'AMBABEL. Ce dernier confirme que, selon lui, les
papiers réclamés ne sont pas nécessaires. 86 en profite pour prendre contact physique avec C6 à VITAMINE.
Aux alentours de 18 Hr, le convoi rejoint le carrefour du KIGALI NIGHT d'où les mortiers rejoignent
FRANCISCUS dans leur jeep.

i, Le convoi escorté par le pick-up avec le Lt retourne vers le QG Secteur et l'hôpital FAYCAL, tandis que 86,
avec les DEUX AML toujours commandés par le Capt SAGAHU1U, va à quelques kilomètres au NORD de
KIGALI Ala rencontre de AI2 qui revient avec beaucoup de difficultés de RUTONGO.

j. A 18 Br 20, le substitut transmet qu'il se trouve devant la maison de Mr BOOH-BOOH (située juste au NORD
de DOLCE VILLA) avec le MAN et les DIX corps et qu'il n'a plus aucune escorte, Comme il y a des tirs entre
cette maison et l'hôpital FA YCAL, il décide d'amener les corps à IX>LCE VILLA où il arrive A 18 Hr 30.

k. A 21 Br 50, KmAT demande au QG Secteur de pouvoir envoyer une délégation d'UN SOffr et TROIS
hommes du Pl Mor avec le C-130 qui va rapatrier les corps vers la BELGIQUE. Le QG Secteur donne son
accord.

30. Les réfugiés.

a. A 00 Hr 54, C6 signale que les Rwandais réfugiés à VITAMlNE sont partis.

b. A OS Hr 17, en l'absence de directives claires concernant l'attitude de la MINUAR vis-A-vis des réfugiés
rwandais, B6 demande s'il doit protéger les réfugiés ou seulement les pères qui sont ABEVERLY Hll.LS. S3
lui répond qu'il doit protéger tout le monde.
A 08 Hr 40, B6 signale que l'effectif de ses réfugiés est de 400 adultes et 600 enfants. La situation sanitaire est
désastreuse et le docteur est obligé d'arrêter les soins aux malades pour garder les réserves nécessaires pour
soigner le Pers K.IBAT en cas de problème. D'autres réfugiés continuent à arriver.

c. A 09 Hr 40, B6 sort de BEVERLY HILLS avec DEUX jeeps pour aller récupérer le curé de KICUKIRO et son
adjoint. Ce curé, vu ses prises de position depuis 1990 vis-à-vis du pouvoir et le camp de réfugiés tutsis dont il
s'occupe, est une cible potentielle pour les INTERHAM'WES (milices extrémistes hutues) à l'oeuvre presque
sans interruption dans le quartier. Durant la même sortie, contact sera pris avec le couvent de soeurs italiennes
situé Aproximité. Celles-ci refuseront d'être évacuées, mais quelques jours plus tard, elles seront quand même
récupérées.

d. Repérée lors de l'évacuation d'AGUST A, une famille mixte de CINQ personnes sera évacuée lors d'une sortie
supplémentaire de DEUX jeeps.

e. A 14 Hr 39, B6 renseigne qu'il y a 1.200 réfugiés à BEVERLY HILLS.
De plus en plus de réfugiés de toutes nationalités demandent asile dans les cantonnements.

f. A 15 Hr, le PC Bn demande où il peut évacuer TROIS blessés rwandais qui, après avoir reçu les premier soins
attendent devant les portes du MERIDIEN. A 18 Hr 15, il sera répondu qu'il n'y a pas de solution pour eux.
A 16 Hr 25, DEUX Rwandais qui demandent asile à l'hôtel MERIDIEN sont refoulés. L'autorisation d'accès à
l'hôtel MERIDIEN est de la compétence du gérant de l'hôtel qui applique ses propres critères: niveau "social",
relations, etc.

g. A 18 Hr 17, Je QG Secteur signale qu'une famille belge est attaquée TROIS maisons à côté de la pizzeria "LE
CLUB" (située à 300 m à l'EST du KIGALI NlGHT). De nombreux messages de ce type arrivent au Bn, au
QG Secteur et dans les cantonnements. A ce moment, les barrages de soldats et de gendarmes rwandais dans
la ville empêchent toujours toute sortie de la plupart des cantonnements, SAUF dans la zone du MERIDIEN,
contrôlée par le FPR
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31. La section de RUTONGO. , \ !1~

a. A 10 Hr 50, A6 signale que AI2 qui est de garde à RlITONGO est mise en danger par des civils en furie. Jùj;..
venus pour réclamer le restant de nourriture qu'elle devait protéger. SI propose de distribuer la nourriture pour
résoudre le problème, ce que AI2 fait exécuter.

b. La population ne se calme pas parce qu'elle croit que les soeurs veulent garder de la nourriture pour elles. A6
transmet que la situation devient trop dangereuse et qu'Al2 doit s'éloigner de la paroisse. ce dernier signale
que les soeurs de RUI'ûNOO ne veulent pas partir avec eux et qu'elles préfèrent qu'ils s'éloignent parce que
les Rwandais croient que ce sont les Belges qui ont tué le président. A6 lui dit d'aller se cacher un peu plus
loin dans la nature en attendant des instructions qui lui permettront de revenir à KIGALI.

c, A Il Br 31, A6 signale que sa section a quitté RUI'ONGO.
Les soeurs ont conseillé au Sgt TEYSSœR d'éviter la direction de BYUMBA où se trouve le FPR et aussi celle
de RUHENGERl qui est dangereuse. Elles lui disent également de ne pas rester dans les environs parce que la
population est hostile. A12 prend donc la direction du village de RUTONGO par les chemins secondaires. Us
possèdent 230 coups pour leur MAG, 200 coups pour leur MINIMl et 100 coups par FNe.

d. 56 demande au QG Secteur de prendre contact avec la gendarmerie pour qu'un Offr de liaison et une escorte
soient envoyés auprès de la section de RUTONGO. Le QG Secteur demande un point de rendez-vous à donner
aux autorités rwandaises. A6 propose le carrefour de la route de BYUMBA, appelé aussi carrefour KADHAFI.

e, Partie un peu après 12 Hr, AI2 passe sans encombre un premier barrage. Au carrefour en y à RUTONGO,
elle butte sur un fossé creusé dans la route et tenu par des hommes de la police, de la gendarmerie et des civils
armés d'arcs, de machettes et de fusils. AI2 parlemente avec les gendarmes présents. Les policiers sont les
plus hostiles et demandent aux soldats de l'ONU de rendre les armes. Le Sgt TEYSSIER refuse net. Une
personne qui se présente comme le gouverneur de la région (sous-préfet) parle avec A12. La population civile
pousse la police et la gendarmerie à désarmer les Belges. Des coups de feu sont alors tirés en l'air. La section
ne riposte pas, mais il menace de riposter immédiatement s'ils tirent vers elle. Il incite aussi le gouverneur à
calmer la population. Les Rwandais cèdent et DEUX hommes de la section placent des rondins en travers du
fossé pour permettre à l'Dg de passer. Quand le véhicule passe le barrage, les civils lancent des pierres et tirent
des flèches en l'air. Au carrefour suivant, ils tombent encore sur un barrage de civils armés d'arcs et de
machettes. A12 décide de forcer le barrage. Au moment où il passe le barrage, un des soldats de la section crie
: "grenade!", Al2 fait accélérer l'Dg, mais il s'agit d'une fausse alerte: un enfant a jeté une pierre. Un peu plus
loin, AI2 débarque et se met en aU-round defence.

f. Alors qu'il est encore au CHK pour récupérer les dépouilles mortelles, comme il n'a pas de nouvelles de l'Offr
de liaison FAR demandé au QG Secteur et que la situation d'A12 que lui communique A6 est préoccupante,
56 décide de régler le problème lui-même. li demande au Capt SAGAHUTU de pouvoir disposer des AMI..
pour aller chercher la section de RUTONGO. Ce dernier accepte de laisser à sa disposition les DEUX AMI..
sous le commandement du Lt 56 avertit alors A6 de faire rejoindre AI2 au carrefour appelé carrefour
KADHAFI.

g. Quand A61ui communique qu'il a rendez-vous avec 86, AI2 reprend la route. Un peu plus loin, il rencontre
des gendarmes rwandais et leur demande de les accompagner jusqu'à la jonction avec la route de KIGALI. Les
gendarmes acceptent. Quand ils arrivent à cette jonction, ils tombent sur un barrage de civils armés de
machettes.

h, Au carrefour du KIGALI NlGHT, alors que la jeep des Mor rejoint FRANCISCUS, S6, vu le comportement
exemplaire dont le Capt avait fait preuve jusqu'alors et le peu de confiance que lui inspirait le Lt, demande au
Capt d'accompagner lui-même l'escorte pour faciliter le passage des barrages. Le Capt accepte. Arrivé au
carrefour KADHAFI un peu après 18 Hr, 86, qui ne voit pas A12, décide de continuer en direction de
RUTONGO. Sur la route il passe facilement les barrages des civils qui sont très favorables aux FAR A une
dizaine de Km au NORD de KIGALI, à l'entrée d'un petit village, un véhicule civil qui arrivait en sens
inverse freine brutalement à la vue de l'AMI.. de tête et fait mine de faire demi-tour. Devant ce comportement
suspect, le Capt descend de son AMI..armé de son FAL et va vers la voiture. Après quelques instants, le Capt
revient vers 86, explique qu'il n'y a pas de problème et l'escorte reprend sa route. Une centaine de mètres plus
loin, 86 voit l'Ug de Al2 sur un chemin venant de la gauche. Il stoppe et descend de sa jeep. La population se
montre au départ assez excitée, mais après un peu de palabre entre le Capt, 56 et la population, tout se termine
par quelques poignées de mains et un remerciement au sous-préfet et aux gendarmes qui avaient accompagné
A12.

i. AI2 et 56 rejoignent alors KIGALI sans encombre, toujoursescortés par les DEUX AML.
A 19 HI 16, S6 et Al2 arrivent au IvIERIDIEN. A12 Y restera pour participer aux gardes et aux opérations de
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récUPération des expatriés.

32. Situation des unites le OS Avr 2400 Br

a. Le PC bataillon.
(1) Réparti entre le MERIDIEN et DOLCE VILLA.
(2) S14 et son chauffeur se trouVent au QG Secteur.
(3) Le Capt MADALONS. le Sgt NELLIS et RELAX sont au stade d'AMAHORO.

(4) Le Padre à BEVERLY HILLS

b. La Base Logistique.
(1) D6 est à TOP GUN.
(2) DEUX hommes se trouvent à la CTM
(3) Le reste du personnel se trouve à RW ANDEX

c. Gp AIRFIELD(1) La moitié du PC avec A6, le Pl A (MOINS A12) et A26 se trouVent à TOP GUN.
(2) A21, Al2 et l'autre partie du PC se troUVent à FRANCISCUS avec les EOD, y BASE et Y4.

(3) A12 est au MERIDIEN.
(4) A7, A23 et QUATRE hommes du PC sont au stade AMAHORO.

d. GpSUD(1) Presque tout le monde se trouve à BEVERLY }ill..LS.
(2) TROIS hommes à FRANCISCUS (garde NGANGO).
(3) SIX hommes de B22 au MERIDIEN et DOLCE VILLA.

e. GpcITY
(1) PC (MOINS C6 PLUS Chef Pl A) à CHINA TOWN
(2) Pl A (MOINS Chef Pl et CD) à RAMADAN
(3) Pl B à MIRADOR
(4) VIT AMINE : C6, CD et Pers Med

f. Le Pl Mor(l) Les corps de Y6, YI, Y2 et YS ont été ramenés à DOLCE VILLA.
(2) Y7 est au stade AMAHORO.(3) lSgt HUTSEBAUT, Cpx LEFEBVRE, KINKIN, LALOUX et Y4 sont à FRANCISCUS

(4) A TOP GUN : Y3 et YS

g. Le détaChement médical.
(1) H6 et l'anesthésiste sont à BEVERLY HILLS avec le P Sec Bn.
(2) M6 est au stade AMAHORO.
(3) VIT AMINE : 3 personnes.
(4) CAILLOU: 4 personnes.

h. Divers.
(1) Le Det HeU est à BEVERLY mLLS.
(2) Les EOD sont à FRANCISCUS.(3) Le LI DEMEYElŒ el 10 CLC JANSSENS (KlGALODGE) ainsi que 10 lSgl VERMEIREN 0.10 CLC

VANOAM (LOSG) sont au stade AMAHORO.(4) L'lquipage C.130 se troUV0 à ''Hô1cl des 1000 Collines sauf le Cap! JACOIlS (coll\llllil1daIll de bord) 01'0

lSM cuYVERS qui sont au MERIDIEN avec OSCAR

\
\

\
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33. Evolution générale

\
1

\

a. Evolution des combats
(1) De 00 Br à 05 Hr 30, comme toutes les nuits, un calme relatif s'installe dans la ville. A part quelques

coups de feu et quelques pillages signalés çà et là, les Rwandais n'ont pas d'activités marquantes.

(2) A OS Hr 25, A7 signale que des éléments du FPR se trouvent devant le stade AMAHORO. A ce moment,
il a déjà récupéré tous ses véhicules qui sont à rintérieur du stade.

(3) A Il Hr 23, le camp de KANOMBE et la CTM belge (située près d'une position des FAR à proximité du
eND) subissent le feu des mortiers du FPR..

(4) A 15 Hr 05, D BASE signale que raxe principal de RWANDEX vers l'aéroport est toujours contrôlé par
les FAR malgré l'avance du FPR.. Il vaut mieux, dans la mesure du possible, éviter cet axe et utiliser les

petites routes au SUD de l'aéroport.

b. Situation dans la ville
(1) A OS Br 22, C16 communique que tous les numéros de téléphone qui commencent par 8 (soit la majorité

de KIGALI) ne fonctionnent plus. La plupart des expatriés ont des Ln radio qui leur permettent de garder

le contact.
(2) Vers 09 Br, D BASE signale que, dans la population locale, le bruit court que c'est le FPR avec les Belges

qui ont tué le président.
(3) A 09 Hr 45, B6 renseigne que le "grand nettoyage" a recommencé au marché de GATENGA.

c. Environs du MERIDIEN
(2) A 10 Br 28, le QG Secteur annonce que la Cie tunisienne (qui était au CND) va mettre UN Pl au

MERIDIEN pour renforcer le dispositif belge et UN Pl à l'hôpital FAYCM,.
(3) Dans l'après-midi, le Pers d'OSCAR a encore la possibilité de préparer ses bagages et à 16 Hr 35, le ISM

DOUDELET qui commande la garde de PEGASUS signale que tout le matériel à évacuer est chargé sur
UN MAN qui rejoint aussitôt le MERIDIEN.

d. Le futur de l'UNAMIR
(1) A Il Br 15, 56 est convoqué au QG Secteur pour un entretien avec K9.

A Il Hr 40, 56 transmet le message suivant à toutes les stations :
"Suite à une attaque du FPR dans le NORD du RWANDA, la MINUAR pourrait évacuer le pays. 11faut
boucler les bagages dans chaque cantonnement. Donnez, par cantonnement le personnel et le matériel à
évacuer ainsi que le nombre de véhicules disponibles. Renseignez si vos moyens suffisent. sinon
communiquez les besoins. Tous ces préparatifs doivent se faire à tour de rôle de manière à assurer la
défense des cantonnements. Ceci n'est qu'un ordre de préparation d'évacuation et non un ordre
d'évacuation. De toutes façons, les militaires ne quitteront pas le pays avant que tous les civils de
l'UNAMIR aient été évacués".

(2) A 14 Hr 15, le QG Secteur communique à 56 que le Conseil de Sécurité de l'ONU va se prononcer à 16 HI
à propos de l'évacuation de la MINUAR. Le plan général d'évacuation prévoit que les éléments ONU qui
se trouvent dans la DMZ évacueront vers l'OUGANDA tandis que le personnel de la KWSA sera évacué

par air.

e. Regroupement du Bn
(1) Afin d'augmenter la sécurité des divers éléments et de pouvoir consacrer plus de personnel aux missions

d'évaCUationsans déforcer la garde des cantonnements, S6 continue à essayer de regrouper le personnel
pour former des ensembles plus étoffés.

(2) AIS Hr 40, l'équipage du C-130 demande à être évacué de l'hôte11000 Collines. OSCAR charge C6 de la

mission.A 16 Hr 15, C6 signale qu'il a récupéré l'équipage du C-130 et l'a accueilli à MIRADOR. Il signale qu'à
l'hôtel, il reste une cinquantaine d'expatriés blancs et un équipage de la SABENA.

(3) A 15 HI 42, le QG Secteur transmet un message de la CfM pour le Bn. Les DEUX hommes du Bn qui se

,--------------
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trouvent à la CTM participent au dispositif de défense de la CTM et rejoindront le Bn lors de l'évacuation ),\··.":l.~U
~~.~4

(4) La situation de RAMADAN est re _ dé\icate car il est isolé au milieu d'un quartier 'chaud' et la •.
maison offre peu de possibilités de défense. Comme le Op CITY a entretemps reçu l'ordre de défendre
l'ambassade belge et la résidence d'AMBABEL, décision est prise de ramener le Pl A de RAMADAN. A
16 Br 20, le Pl AH quitte RAMADAN, il est peu après bloqué à hauteur du carrefour au SUD OUEST de
l'ESM, mais peut reprendre la progression quelques minutes plus tard et il rejoint MIRADOR.
Comme le chef Pl B (00 Res) a quelques difficultés à supporter le streSS de la situation. C6 décide de le
prendre avec lui à la résidence d'AMBABEL. Le Pl A assure la défense de MIRADOR et de l'ambassade
avec C7, la section C13 rejoindra son Pl à l'ambassade le lendemain.

(5) A 16 Br 29, le COps demande une situation au Bn, Le message suivant lui est tranSIIlÎs.
"Actuellement KIBAT n'a pas de contact officiel avec les FAR mais uniquement quelques contaets
personnels; pas vraiment de décision d'évacuation des expatriés. KmAT a placé UN Pl en protection
d'AMBABEL à sa résidence et tente de regrouper par ses propres moyens les éléments dispersés vers les
endroits suivants: MERIDIEN, MIRADOR. résidence d'AMBABEL, RWANDEX. BEVERLY Hll.LS.
Dans la mesure de nos possibilités, pendant ces regroupements,. prenons avec nous les expatriés".

(6) A 17 Hr 55, C7 signale qu'il part en patrouille pour récupérer les jeeps du Pl Mor qui se trouvent devant
chez AGATHE. C7 reprend les DEUX jeeps utilisables et détruit les DEUX autres après en avoir retiré les
radios et le matériel de bord. De retour à MIRADOR. compte rendu est donné à S6.

(7) A 19 Br OS, le personnel qui restait à VIT AMINE signale qu'il a rejoint la résidence d'AMBABEL.
Le personnel de CHINA lOWN a lui, rejoint MIRADOR

f. Intervention belge rsn,VER BACK)
(1) Alors que les Tp françaises sont déjà arrivées depuis l'aube, le QG Secteur communique vers 14 Br 15 à

56 qu'il n' a aucune information sur l'intervention belgo-françai.se. Il serait intéressant qu'AMBABEL
prenne contact avec son homologue français afin d'en savoir plus sur les intentions de PARlS. La

demande est transIIÙse à C6.
(2) Plus tard dans l'après-midi, K9 communique à S6 que l'intention de la BELGIQUE est de mettre 1.000

hommes en place en DEUX vagues à UN jour d'intervalle. La première vague est en stand-by à DJIBOUTI
en attendant l'ordre d'intervenir. La mission du contingent belge sera d'assurer la sécurité générale et
d

1
évacuer les expatriés en fonction du plan de la MINUAR. Une coordination doit avoir lieu dès l'arrivée

des premiers éléments. L'évacuation des civils est prévue avant l'évacuation des militaires.

g. Situation logistique
(1) A 07 HI 55,0 BASE reçoit l'ordre d'OSCAR de préparer 2.500 rations qui seront enlevées par la Cie Log

bang1adeshî. La demande provient de l'Offr Log de la Force par l'intermédiaire du QG Secteur.

(2) A Il Br 20, D6 transmet qu'il reste 23.000 litres d'eau potable.
(3) A 15 HI, le QG Secteur communique que toutes les unités doivent être autonomes pour QUATRE jours.

(4) A 15 Br 30, OSCAR signale que le matériel lourd qui doit être abandonné sur place devra être détruit au

moment de partir.

34. Arrivée des premiers militaires français.

a. A 03 Hr 43, le Gp AIRFIELD signale que QUATRE C-l60 (FR) (TRANSAL) atterrissent. Le renseignement
est transmis au QG Secteur. A6 a été contacté par des coopérants militaires français qui se trouvent dans la
tour de contrôle. Le QG Secteur demande à A6 de lui transmettre les intentions des Français.

b. A 03 Br 54, A6 transmet qu'il a eu contact avec le responsable des Tp françaises et qu'il veut assurer la
défense de l'aérodrome jusqu'à l'arrivée de troupes supplémentaires. .
A 05 HI 08, A6 renseigne qu'il y a UNE Cie (FR) sur l'aéroport. Ils ont DEUX Pl autour de l'aérogare et UN
autour de la tour de contrôle. OSCAR demande à A6 de communiquer un maximum de renseignements sur les

intentions des Français.
c. A 03 HI 58, suite à l'arrivée des premières Tp françaises, le QG Secteur met l'ensemble de KIBA T en alerte

générale avec tout le monde sur ses positions. il signale qu'il n'y a pas de changement ni aux règles

d'engagement ni à la mission.A 05 HI 30, K9 prend contact avec 56. 11craint que l'intervention et la politique des Français ne mettent les
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éléments de KIBAT en danger. ·ll"
d. Vers 06 Hr 15, A6 signale que CINQ C-l60 ont atterri et que DEUX sont encore sur le parking. Il transmet

que l'autorité qui commande les Tp françaises est un colonel.

e, A 08 Hr 40, les Rwandais bloquent de nouveau la piste avec des obstacles. On constatera qu'entre chaque
vague d'avions annoncés, les Rwandais bloqueront chaque fois la piste principalement avec des escaliers
roulants. Le QG Secteur charge A6 d'en demander la raison, il sera répondu que c'est pour empêcher des
avîons non autorisés d'atterrir.
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f. A 08 Hr 40, D BASE signale que des véhicules français passent devant ses positions.

g. A 09 Hr 55, S6 dit à A.6 que les instructions du Gen DALLAIRE sont qu'il doit collaborer avec les Français,
mais qu'il ne peut pas s'intégrer, ni participer à leur opération.

h. A 10 Hr 31, selon A6, les Français font dégager la piste parce que CINQ C-l60 doivent encore atterrir. Ces
avîons amènent 190 soldats supplémentaires.

i. A Il Br 45, A6 tranSmet au QG Secteur que les Français n'ont pas en main l'accès aux différentes zones. ce
sont les FAR qui décident de tout. Les militaires français veulent bien aider la MINUAR. mais ils ont besoin
de l'autorisation de PARIS.

j. A 15 Hr 40, A6 signale que les Français attendent l'arrivée de renforts dans la soirée. Us préparent l'évacuation
des expatriés de toutes les nationalités. Us sont d'accord pour ouvrir la route aux autres troupes, mais ont
besoin d'un ordre formel de P ARlS.

k. A 23 Hr 45, A6 renseigne l'atterrissage de QUATRE C-l60. Au même moment, le QG Secteur annonce que
les Français semblent avoir commencé l'évacuation de leurs ressortissants.

35. Contacts avec AMBABEL.

a. A OS Hr 25, AMBABEL transmet via C6 le message suivant. "Le ministre CLAES a pris contact avec Mr
BOUTROS GRAU pour demander des escortes pour les ambassadeurs. Mr BOUTROS GHALI exige des
escortes au profit des ambassadeurs de BELGIQUE, de FRANCE, d'ALLEMAGNE et des ETATS·UNIS~.
AMBABEL demande que ce message soit transmis au QG Secteur et à la Force, ce qui est directement fait.

b. Peu après 14 Br. C6 communique le résultat de son entretien avec AMBABEL. AMBABEL voudrait savoir
dans quelle mesure le plan d'évacuation de la MINUAR peut intégrer l'évacuation des ressortissants belges. n
demande également si l'accueil et l'encadrement de ceux-ci peuvent être organisés au niveau des
cantonnements de KIBA T jusqu'au moment où le contingent SILVER BACK puisse les prendre en charge. Il
veut avoir une idée des délais dont il dispose avant l'évacuation de la MINUAR. Il demande un entretien avec
K9. Cela est communiqué au QG Secteur.

c. A 14 Hr 50, le QG Secteur ordonne que le Pl de MIRADOR se déploie autour de l'ambassade de BELGIQUE
parce que la vie d'AMBABEL serait menacée.
A 15 Hr, le Pl est en place.

d. A 15 Hr 15, C6 demande des instructions pour son Pl de l'ambassade de BELGIQUE. Les instructions sont
que personne ne peut approcher ou pénétrer dans l'ambassade de BELGIQUE. Les véhicules peuvent passer
devant l'ambassade. C6 doit essayer de regrouper le personnel qui se trouve à CHINA TOWN vers MIRADOR
Avant 16 Hr 30, ce sera fait.

e. A 16 Hr 05, C6 signale que des gendarmes et des éléments de la garde présidentielle sont venu s'installer dans
le dispositif de l'ambassade de BELGIQUE. Il semble que ces militaires rwandais soient venus pour assurer la
sécurité du nouveau premier ministre qui arrive à l'ambassade de BELGIQUE (pour avoir un entretien avec
l'ambassadeur).

36. La récupération d'expatriés et la protection des réfugiés.

a. A 05 Hf 40, le QG Secteur demande à KIBA T de fournir une ambulance pour transporter un blessé de
l'ambassade des ETATS-UNIS vers l'hôpital FAYCAL. C'est l'ambulance de CAILLOU qui exécute la
mission. Le CLC CHRISTOPHE et le Cpl ZELS sont à bord. Ils passent par le QG Secteur où les attend leur
escorte (2 MP de UNCIVPOL dans un pick-up ONU), chargent le blessé à l'ambassade et se rendent à l'hôpital
FAYCAL. Au retour, ils sont arrêtés par des militaires rwandais, mais après une brève discussion, ils peuvent
continuer leur route et rejoindre CAILLOU.

--_ •._---------_ ..•._------
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b. A 06 Hf 50, B6 sort avec un team de !ROIS jeeps équipées de MAG et MINIM1 sur aftùt 360° pour, selon les/II:'j~
informations d'une réfugiée italienne, récupérer un enfant blessé, seul rescapé d'une famille massacrée. Celle-' .
ci, équipée d'un gilet pare-éclats, dirige la section dans ses recherches.
A 08 Hr 18, B6 signale qu'il a trouvé la famille massacrée, mais malgré les recherches effectuées dans le
quartier, il n'a pas trouvé de traces de l'enfant. L'équipe ramène cependant SIX autres personnes. L'enfant
(une petite fille de 3 ans) est entretempsarrivé à BEVERLY Hll.LS avec ses voisins.
En passant devant SONATUBE (sur l'axe de RWANDEX vers la ville), l'équipe essaie une première fois
d'entrer dans l'entreprise et de récupérer la famille SIX, mais en vain. Celle-ci sera récupérée plus tard par B7.

c. A 07 Hr 50, D BASE communique à OSCAR que le consulat d'ITALlE se sent menacé par une foule furieuse
qui s'accumule devant ses grilles. C6 a encore UN gendarme à sa disposition et il prend contact avec 0 BASE
pour essayer de régler le problème.

d. A 09 Hf 15, des Américains demandent la protection de l'ONU à ]'American Club et à l'International School
(cette école se trouve non loin de FRANCISCUS au milieu des positions FAR qui sont soumises au feu des
FPR). Vu la situation du Bn et l'emplacement de ces lieux, S7 répond négativement à la demande. K9 insiste
alors pour que FRANCISCUS s'occupe de l'International Scbool et MIRADOR de l'American Club. S6 refuse
car il n'a pas suffisamment d'éléments pour assurer la protection de tous ces endroits (peu de monde à
FRANCISCUS et MIRADOR déjà chargé de la protection de l'ambassade belge), mais il ajoute que si les
Américains le désirent, ils peuvent rejoindre les cantonnements occupés par KIBAT.

e. A 09 Br 40, 0 BASE demande ce qu'il doit faire de DEUX réfugiés tutsi qui se présentent chez lui. Le Bn lui
dit de les accepter au même titre que tous les autres réfugiés.

f. A 10 Hr 47, CAILLOU signale que tous les coopérants de la rue se rassemblent dans leur cantonnement. S2
leur fait remarquer qu'ils doivent prendre leurs précautions en ce qui concerne le ravitaillement en vivres et en
eau.
A Il Br 03, un premier groupe d'expatriés de ce secteur est escorté jusqu'au :MERIDIEN par AS3 qui avait
apporté les plans de défense de l'aérodrome au QG Secteur.

g. A partir de 11 Hr 40, suite à l'ordre de préparation de l'évacuation de la MINUAR, les cantonnements
demandent queUeattitude adopter vis-à-vis des expatriés, Peuvent-ils donner les différents points de
rassemblement prévus ou prendre d'autres mesures d'évacuation des expatriés ?
Vers 12 Hr 30, le QG Secteur confirme que de toute façon les militaires ne partiront pas avant les civils et
qu'en principe, les expatriés sont au courant des différents points de rassemblement. L'évacuation ne peut être
déclenchée que par AMBABEL qui attend l'arrivée du contingent belge.
Le problème est d'autant plus délicat que les ressortissants français ont reçu l'ordre d'évacuation. On
communique alors aux différents ressortissants de rester chez eux et d'attendre les instructions.

h. A 14 Hr 40, vu l'extension des combats dans la zone, OSCAR dit au personnel de CAil..LOU de rejoindre le
MERIDIEN avec tous les réfugiés qui sont au cantonnement ou dans le quartier près de chez eux. fi faut dire
aux réfugiés qui ne veulent pas suivre qu'on ne reviendra pas les chercher. S2 avec Al2 sur Ug se rend sur
place pour assurer la sécurité du convoi qui se forme devant CAilLOU.

i, A 14 Hr 08, RAMADAN demande s'il peut accueillir les ressortissants belges parce que des bruits courent que
ces derniers sont menacés. S3 lui répond affinnativement.

j, A 15 Hr 48, FRANCISCUS est averti qu'une famille canadienne va tenter de les rejoindre. Le QG Secteur
communique qu'Us ont demandé la protection de nos troupes.

k. A 17 Hr, C6 signale qu'AMBABEL demande que le Bn s'occupe des familles FUCHS, DUCHA1EAU et
RAYMONOO. Il demande, quelques minutes plus tard, l'appui des Tp belges de la MINUAR pour aider le
regroupement des ressortissants belges dans les centres prévus.

1. A 17 Hr 23, AMBABEL demande de prendre en charge le couple DESSARAUL T qui habite le chemin de
terre derrière CHEZ LANDO (carrefour N6). KIBAT demande que ces personnes essaient plutôt de rejoindre
le stade ou l'hôtel AMAHORü qui sont plus proches. A7 qui se trouve dans le stade dit qu'il peut réaliser la
mission, OSCAR l'y autorise.

m. A 17 Hr 40, S6 transmet le message suivant à toutes les stations.
~Je rappelle à tous que la négociation alliée à la fermeté reste le seul moyen d'atteindre notre but qui est de
sauver un maximum de personnes, notamment des compatriotes. Cette tactique nous a.,jusqu'à présent, assez
bien réussi, à UNE seule exception près. mais dans des circonstances aussi exceptionnelles".

n. A 18 Hr 10, A26 signale qu'il est allé chercher des ressortissant anglais au départ de RWANDEX,
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o. A 18 Hr 17, D6 demande s'il peul a1Ier chercher des ressortissants à GIKONDO suite à ODedemande l\ "
d'AMBABBL. n lui es! répondu ~ dans la mesure où il ne prend pas trop de risques. 1\

p. A 19 Hr 20, B6 signale qu'il a 73 expatriés de toutes les nationalités Y compris les pères de l'ETO.
A 21 Hr, B6 demande qui va assurer la protection des réfugiés rwandais qui se troUVentdans son
cantonnement quand son Gp devra quitter les lieux.

q. A 23 Hl 40, C6 signale qu'une famille noire de la mission française s'est présentée à la résidenœ
d'AMBABEL. AMBABEL ne veut pas les prendre en charge, mais il a pris contact avec l'ambassadeur de
FRANCE qui veut bien les accueillir. AMBABEL demande si KlBAT peut fournir l'escorte pour les amener à
l'autre a.m\)as$ade.Les soldats français assureront la sécurité à partir du carrefour le plus proche de
l'ambassade française. S6 explique qu'une escorte belge n'est pas forcément une garantie dans les conditions
actuelles et que le mieux est qu'une escorte soit fournie par les Français ou que cette famille essaye de
rejoindre l'ambassade française par ses propres moyens en profitant de la nuit. Comme les Français refusent,
la famille décide de retourner d'où elle vient.

r. Situation dans les différents cantonnements vers 21 Br
(l ) BEVERLY HILLS :1200 réfugiés rwandais. 73 expatriés.
(2) Ecole Belge (Op CITY) : 33 expatriés (17 hommes, 16 femmes et enfants).
(3) MERIDIEN: plus d'une centaine, mais pas de chiffres exacts puisque c'était la responsabilité du gérant de

l'hôtel
(4) RWANDEX: 3 européens et 3 enfants; 2 Tutsis.

37. Le rapatriement des dépouilles mortelles.

a. A 07 Hr 30, S6 demande au QG Secteur s'il est possible d'avoir une escorte FAR pour conduire les corps
jusqu'à l'aérodrome. Le C-130 devra transPOrter les corps vers NAIROBI.
DEUX hommes de I'équipage, dont le commandant de bord du C-130 se trouvent depuis la soirée du 06 avril
avec le PC Bn. A 07 Hr 40, C6 prévient ceux qui sont encore aux 1000 CoUines, de se tenir prêts à rejoindre
l'aéroport sous escorte. En fait, ils seront ramenés pendant l'après-midi à MIRADOR par le Op CITY.

b. Entretemps, les derniers documents sont établis par SI et sont amenés à DOLCE VllLA où se trouve le
détachement judiciaire.

c. A OS Hr 05, B BASE transmet que le Padre qui se trouve à BEVERI..Y HILLS désire accompagner le vol de
NAIROBI. S6 accepte pour autant que les conditions permettent le passage du convoi par BEVERLY Hll..LS.
Plus tard dans l'avant-midi, B BASE reprend contact pour savoir si le Padre peut rejoindre CAPUCCINO. S6
fait remarquer que selon les informations de B6 lui-même, il est actuellement dangereux de sortir de

BEVERLY HILLS.
d. A OS Hr 25, H6 demande s'il n'est pas possible d'utiliser le lift de NAIROBI pour évacuer UN blessé qui a le

pied cassé. Il s'agit du CLC ANTOINE (pl Mor) qui a été évacué la veille de VIKING vers FRANCISCUS. Il
lui est répondu que c'est actuellement trop risqué de rejoindre ou quitter FRANCISCUS.

e. A plusieurs reprises au cours de la journée, KIBAT insiste auprès du QG Secteur pour reçevoir une escorte,
mais il n'y a pas de réponse des FAR

f. A 15 Hr, comme il s'avère impossible d'encore évacuer les corps ce jour et qu'il est aussi impossible de les
transférer à la morgue de l'hôpital FAYCAL par manque de place, S6 décide de transférer les etepouillesdans
un minibus Ford sommairement aménagé en corbillard.

g. Le but du transfert est triple : faciliter l'évacuation par C-130 en chargeant directement le minibus dans
l'avion, mieux protéger les corps des conditions climatiques et récupérer le MAN pour pouvoir l'utiliser dans
le cadre de l'évacuation de la MINUAR Le minibus est amené au MERIDIEN où le Bn a aménagé un endroit

à l'ombre et SOUS bonne garde.
h. A 22 HI 10, 56 se rend au QG Secteur pour arranger le rapatriement pour le lendemain.

A 23 Hr 20, S6 qui n'a pas de réponse du QG Secteur, demande à A6 de prendre contact avec les autorités
rwandaises qui sont à l'aérodrome pour essayer d'avoir l'autorisation de décollage du C-130 avec les dépouilles
mortelles. Il demande aussi une escorte pour aller chercher les pilotes à MIRADOR. Ces demandes resteront

sans réponse.
i. Peu après, le QG Secteur communique que les dépouilles mortelles devront être transportées à l'hôpital
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FA YCAL dans la matinée pour les préparer pour l'évacuation aérienne.

38. Préparation de l'arrivée du contingent belge.

a. A 10 Hr 04, le QG Secteur demande la position exacte des canons AA autour de l'aéroport ainsi que le type
d'armement anti-aérien spécifique. Ce renseignement est nécessaire au COps à BRUXELLES pour le
communiquer au contingent belge qui prépare son atterrissage.
A 10 Br 34, le QG Secteur redemande la position au mètre près des différentes pièces AA autour de la piste
ainsi que tous les détails qui concernent leur utilisation possible.

b. A 10 Hr 57,83 communique que ces positions se trouvent sur le plan de défense de l'aérodrome que le QG
Secteur et même le COps devraient posséder., AS3 ira porter une copie de ce plan au QG Secteur.
A Il Br OS, OSCAR confirme par radio les dernières positions exactes des pièces AA.

c. A 13 Hr 30, A6 transmet au QG Secteur qu'il ne reste plus que DEUX camions sur la piste. il y a
suffisamment de place pour faire atterrir UN C~130, mais pas un gros porteur.
A 13 Hr 40,814 communique à OSCAR les instructions pour entrer en contact radio avec les avions belges.

d. A 19 Hr 10, A6 signale que la piste est libre
Vers 20 Ar, AMBABEL demande, par l'intermédiaire de C6 si les avions belges peuvent atterrir. A6 répond
que la piste est dégagée.

e. A 20 Hr 53, A6 signale que les Rwandais remettent des obstacles sur la piste.
A 21 Hr 23, A BASE signale que A6 est allé à l'aérogare pour connaître les intentions des Rwandais.

f. A 21 Hr 40,83 signale à C6, à l'attention d'AMBABEL que le QG Secteur a communiqué que QUATRE
C-130 sont attendus avant minuit et que QUATRE autres atterriront plus tard.

g. A 22 Hr 20, la piste est toujours bloquée et, selon les renseignements obtenus par A6, les FARde l'aéroport
attendent un ordre écrit de leur EM pour collaborer avec les Belges.

h. A 23 Hf 50, AMBABEL demande, par l'intermédiaire de C6 si le Bn a une idée sur le timing d'arrivée du
contingent belge. 11lui est répondu négativement.

39. Evacuation de FRANCISCUS vers le MERIDIEN.

a. A 15 Hr 10, FRANCISCUS reçoit l'ordre de se préparer à être évacué vers le MERIDIEN.

b. A 15 Hr 20, A6 signale qu'il a eu contact avec le Maj NTABAKUZE, commandant du Bn para rwandais de
KANOMBE, qui propose de fournir des escortes au profit de KIBAT. D6 demande de pouvoir en profiter pour
rejoindre RW ANDEX.
A6 propose de demander des escortes pour l'évacuation de FRANCISCUS et RW ANDEX vers l'aérodrome. S6
ne désire pas évacuer RWANDEX à ce stade, car c'est là que se trouvent toutes les provisions et les pièces de
rechange de KIBAT, aussi il demande s'il est possible d'amener le personnel de FRANCISCUS vers
RW ANDEX pour renforcer le dispositif. Dans ce cas, y aura-t-il assez de place pour y installer les civils et les
militaires ? D BASE pense que c'est difficilement réalisable.

c. A 15 Br 40, D6 signale qu'il quitte l'aérodrome vers RW ANDEX. A26 l'accompagne avec UNE jeep et son PC
Pl sur Ug, ce personnel devrait rejoindre le reste du Pl à FRANCISCUS. D6 signale en chemin que la
population est très agressive.

d. A 16 Br 15, D6 arrive à RWANDEX, il signale que le Maj NTABAK.UZE reviendra dans UNE heure et qu'il
pourra peut-être fournir une escorte pour FRANCISCUS.

e. A 17 HI 45, le Maj NT ABAK.UZE n'est pas encore revenu. Comme la nuit va tomber, il faut décider soit
d'évacuer FRANCISCUS tout de suite, soit d'attendre le lendemain. S6 décide de tenter l'évacuation immédiate
de FRANCISCUS sans escorte FAR, mais vers le MERIDIEN car cette route lui semble plus sûre.
S6 donne l'ordre au Sgt BULLINCKX de se tenir prêt à rejoindre le carrefour du KIGALI NlGHT avec tout le
Pers de FRANCISCUS, AS3 et A12 les rejoindront en reconnaissant la route du MERIDIEN vers le KIGALI
NlGHT.

f. Peu après 18 Hr, AS3 et Ai2 quittent le MERIDIEN. ils passent par N3, N2, NI. Ils sont arrêtés à plusieurs
barrages militaires et civils qu'ils franchissent chaque fois après quelques palabres.
Arrivés au KIGALI N1GHT, Al2 débarque et AS3 avertit, par radio, que le personnel de FRANCISCUS peut
les rejoindre. Dans le cantonnement, tout est prêt, mais au moment de mettre les moteurs en marche, UN
MAN ne veut pas démarrer. En définitive, après quelques minutes de tension, les gens de FRANCISCUS
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parviennent à faire démarrer le camion. La plupart des expatriés ont embarqué à bord des véhicules militaires·)t !~ l·'?

g. A 18 Br 42, AS3 signale que la jonction est faite et qu'ils rejoignent le MERIDIEN par le même chemin. En' Ji.

cours de route, un des barrages contrôlera les véhicules.
A 19 Br 05, AS3 et le convoi arrivent au MERIDIEN.

h. A26 et son PC Pl resteront à RW ANDEX où ils participeront à la récupération des expatriés dans la zone avec
quelques gens de la Base Log.

40. Situation des unités le 09 Avr 2400 HI

a. Le PC bataillon.
(1) Réparti entre le MERIDIEN et OOLCE VILLA.
(2) S14 et son chauffeur se trouvent au QG Secteur.
(3) Le Capt MADALIJNS, le Sgt NELLIS et RELAX sont au stade d'AMAHORQ.
(5) Le Padre à BEVERLY HlLLS.

b. La Base Logistique.
(1) D6 a rejoint RWANDEX où se trouve quasiment tout le personnel.
(2) DEUX hommes se trouvent à la CIM.

c. Gp AIRFIELD
(1) La moitié du PC avec A6, le Pl A (MOINS A12) à TOP GUN.
(2) A26 se trouve à RW ANDEX.
(3) A21, A22 et quelques hommes du PC ont rejoint le MERIDIEN où se trouvait déjà A12.
(4) A7, Al3 et QUA 1RE hommes du PC sont au stade AMAHORO.

d. GpSUD
(1) Presque tout le monde se trouve à BEVERLY HILLS.
(2) TROIS hommes (garde NGANGO) et les SIX hommes de B22 sont au MERIDIEN.

e. GpCITY
(1) PC (MOINS C6) à MIRADOR
(2) C6, Pl B et C13 à la résidence d'AMBABEL.
(3) Pl A (MOINS C13) à MIRADOR et à l'ambassade de BELGIQUE.

f. Le Pl Mor
(1) Les corps de Y6, YI, Y2 et YS sont au MERIDIEN.
(2) Y7 est au stade AMAHORO.
(3) lSgt HUTSEBAUT, Cpx LEFEBVRE, KINKlN, LALOUX et Y4 sont au MERIDIEN
(4) A TOP GUN: Y3 et Y8

g. Le détachement médical.
(1) H6 et l'anesthésiste à BEVERL Y HlLLS avec le P Sec Bn.
(2) M6 est au stade AMAHORO.
(3) les TROIS personnes de VITAMINE à la résidence d'AMBABEL.
(4) les QUA1RE personnes de l'ACP ont quitté CAILLOU et rejoint le MERIDIEN.

h. Divers.
(1) Le Det Heli est à BEVERLY HlLLS.
(2) Les EOD sont au MERIDIEN.
(3) Le Lt DEMEYERE, le CLC JANSSENS, le lSgt VERMEIREN et le CLC VANDAM sont au stade

AMAHORO.
(4) L'équipage C-130 se trouve à MIRADOR sauf le Capt JACOBS (commandant de bord) etle ISM

CUYVERS qui sont au MERIDIEN avec OSCAR
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41, Situation générale.

a. Evolution des combats
A 08 Hr 15, A7 confirme que le FPR a continué son avance vers l'EST et occupe maintenant N7.

b. Situation dans la ville
(1) A 08 Br 05, C6 signale que ses patrouilles de MIRADOR à la recherche de ressortissants n'ont rencontré

aucune difficulté.

(2) A 09 Hr 49, le bâtiment de la CROIX-ROUGE, rue de l'AKAGERA, est attaqué.

(3) Un peu avant 13 Hr, C6 transmet que selon ses renseignements, il y a pas mal d'expatriés sans protection
à l'hôtel dès 1000 Collines. ils sont inquiets de l'attitude des FAR qui leur posent beaucoup de questions.

(4) A 15 Hr 40, le QG Secteur signale que DEUX équipes d'observateurs ONU seront placées chez
AMBABEL et à l'aérodrome. Le ravitaillement de ces équipes est à charge des éléments de KIBAT qui
sont sur place.

c. Environs du MERIDIEN
(1) Vers nùdi, un groupe d'une dizaine de FPR s'approche de l'hôtel et veut entrer pour le fouiller car, selon

eux, il abrite des FAR déguisés en civils qui renseignent les FAR sur les positions du FPR 56 refuse de les
laisser entrer et leur assure qu'il n'y a dans l'hôtel que des civils réfugiés et qu'il se porte garant que ces
derniers ne renseignent pas les FAR Le gérant de l'hôtel prend aussi part à la discussion qui dure quelque
peu, puis finalement le groupe FPR se retire.
Lors de cette rencontre, le chef du groupe FPR profère des menaces assez claires à l'encontre des Français
en général et des gestionnaires de l'hôtel en particulier. Ceux-ci désirent quitter dès qu'ils en ont la
possibilité vers un point de rassemblement des Français et remettre les clés de l'hôtel à S7.
Suite à ce contact, le contrôle des civils sera renforcé dans l'hôtel, toutes les tentures seront fermées et il
sera interdit de s'approcher des fenêtres. Les chambres des différents étages seront fouillées. Dans une des
chambres, on trouvera un uniforme FPR et certains documents. Comme à notre connaissance, nous ne
savions pas que des membres du FPR logeaient à l'hôtel et qu'il pouvait donc s'agir d'habits utilisés par
un FAR pour se faire passer pour quelqu'un du FPR, ces habits seront brûlés pour éviter tout incident.
Quelques jours plus tard. un membre du FPR viendra demander si on n'a pas trouvé ses habits dans une
chambre, on lui répondra par la négative sans oser lui dire qu'on les avait brûlés.

(2) A 18 Hr, le QG Secteur demande à KIBAT de ravitailler la Cie tunisienne qui n'a plus mangé depuis
DEUX jours. Les Tunisiens reçoivent tout de suite des rations. Ils ne peuvent malheureusement utiliser
que les composants qui ne contiennent pas de porc.

(3) Un peu avant 20 Hr, le QG Secteur signale qu'un militaire belge s'est présenté à l'hôpital FAYCAL. Le Bn
demande son nom. Après enquête, le QG Secteur signale qu'il s'agit du Cpl CRESPIPE du 1 Para qui est
revenu au RWANDA pour retrouver sa petite amie. Il est amené, plus tard, au MERIDIEN, d'où il sera
évacué vers l'aérodrome avec les autres expatriés.

d, Le futur de l'UNAMlR
(1) A 16 Hr 05, UN ILIOUCHINE ONU atterrit Cet avion de l'ONU vient évacuer le personnel civil ONU

qui se trouve au MERIDIEN et à l'hôtel AMAHORO et dont la présence au RWANDA n'est pas
absolument indispensable,

(2) Le QG Secteur signale que ce personnel sera escorté par des APC de RUTBA T et qu'il doit se tenir prêt à
être évacué vers l'aéroport.

(3) A 21 Hr 50, le QG Secteur demande à KlBA T le nombre de camions de plus de 3 tonnes disponibles en
vue de l'évacuation de personnel de la Force pendant la nuit. La Force demande également de disposer des
forklifts du Bn (il yen a UN à VIPERE et UN à RW ANDEX).

e. Missions du Bn
(1) Durant toute la journée, les différents groupes continueront les missions d'évacuation soit d'initiative, soit

à la demande d'OSCAR ou du QG Secteur.
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(2) A 22 Hr, le QG Secteur donne un ordre d'avertissement des missions pour le lendemain:
~à 10 Hr : UNE section sur DEUX Ug a rendez-veus au QG Secteur;
~ l'après-midi : UNE section sur DEUX Ug à disposition pour des missions commandées par un major du
QG Secteur,
~toute la journée : UN Pl en stand-by.
La coordination pour toute ces missions aura lieu au QG Secteur le lendemain à 08 Hr. En fait, aucune
suite ne sem donnée à ces missions.

g. Situation logistique
(1) A 11 Hr 15, la Force demande la situation en ce qui concerne les rations et le carburant,

(2) Vers 12 Hr 15. D BASE transmet la situation demandée par la Force. n reste 2SOOO rations de combat et
40000 litres d'eau.
La réserve de carburant est plus inquiétante: il ne reste que 4500 litres d'essence et 3500 litres de diesel à
l'aéroport.

42. Opération des Tp françaises

a. A 01 Hr OS, A6 transmet que les Français entrent et sortent comme ils veulent par la grille SUD de
l'aérodrome, Ils contournent Ng par le SUD pour ne pas avoir d'ennuis.

b. A 08 Hr 45. A6 transmet, à la suite d'une demande de 86. que les Français sont d'accord de nous aider à
traverser les barrages. En échange, comme ils manquent de véhicules, ils demandent de disposer de 1ROIS
Ug, 56 donne son accord et dit qu'A6 doit travailler la main dans la main avec les Français.

c. A Il Hr 20, le QG Secteur signale que le FPR est intervenu auprès de l'ONU pour interdire la collaboration
entre les Français et les Tp de l'ONU. Il est donc interdit d'appuyer les Français avec des véhicules de l'ONU.
A Il Hr 50, le QG Secteur précise les directives de la Force: aucun militaire qui n'appartient pas à la
MINUAR ne peut se trouver dans un véhicule de l'ONU.

d. Pendant toute la journée des avions français atterrissent puis décollent emmenant des expatriés.

e. Apprenant l'arrivée du contingent belge vers 14 Hr, les Tp françaises communiquent à A6 qu'ils préfèrent que
les ressortissants belges soient évacués par les troupes de l'ONU à cause du sentiment anti-belge qui règne à
KIGALI.

f. A 15 Hr 25, les Français de l'aéroport demandent aux Belges de récupérer les corps de 1ROIS coopérants
français qui se trouvent près de N4 (zone tenue par le FPR). S6 accepte, mais dit que cela prendra un peu de
temps car la zone est souvent soumise à des tirs mortier. La mission sera exécutée le lendemain.

43. Arrivée des premiers éléments belges.

a. A 00 Hr 30, A6 signale que la piste d'atterrissage est de nouveau bloquée.

b. A 04 Hr 54, le QG Secteur demande d'avoir contact, le plus vite possible avec S6. K9 veut qu'AMBABEL soit
tenu au courant le plus vite possible de tout ce qui concerne l'arrivée des Belges. n doit prendre contact avec le
QG Force pour coordonner au niveau politique. Le contingent belge assurera la sécurité des ressortissants.

c. K9 a, sur le réseau Bn, une conversation avec AMBABEL. Les éléments essentiels de cette conversation sont
que la BELGIQUE a obtenu l'accord verbal (des FARet du FPR) de pouvoir faire atterrir ses avions dans le
cadre d'une opération humanitaire. Des Tp belges sont en stand-by à DJIBOUTI (1 le Det était en fait à
NAIROBI) en attendant la confirmation de cet accord. Celui-ci devrait être effectif vers 08 Hr, Les Belges
devraient donc arriver à KIGALI entre 10 et Il Hr.

d. A 08 Hr 30, AMBABEL fait savoir par l'intermédiaire de C6 que l'autorisation d'atterrir est accordée.

e. A 09Hr 10, le QG Secteur signale qu'il avertira le Bn au moment du décollage des avions de NAIROBI.

f. Vers 10 Hr, le QG Secteur signale à KlBAT que les avions belges n'ont pas encore quitté NAIROBI.

g. A midi, A6 renseigne que les Français annoncent l'arrivée de DEUX unités belges dans le courant de
l'après-midi, Ils demandent quelles sont les intentions des Belges. Le QG Secteur leur répond qu'une partie
sera consacrée à la défense de l'aérodrome et que l'autre organisera le recueil des expatriés.

h. A 12 Hr 55, répondant à une question de 86, K9 communique que le commandant de l'opération est le Col
BEM ROMAN, Cornd de la Brigade Para-edo et que la mission du contingent est d'évacuer les expatriés. K9
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demande qu'un élément ONU soit mis en place afin d'assurer la coordination entre les différentes forces
(ONU, Tp françaises et contingent belge).

i. A 14 Hr 15, A6 signale qu'il a eu contact avec le Col commandant les Tp françaises, l'arrivée des Belges est
attendue dans 15 minutes. Les Français demandent qu'A6 serve d'Offr de liaison.

j. A 14 Hr 25, avant l'arrivée des premiers éléments belges, le QG Secteur demande à 56 de rester très vigilant
parce qu'on ne connaît pas les réactions des FAR par rapport à l'arrivée des Para-Cdo belges de l'opération
SaVERBACK .

k. A 15 Hr 45, C6 signale que les premiers C·130 belges ont décollé de NAIROBI à 15 Br 18. QUATRE C·130
sont attendus vers 16 Hr 4S à intervalle de 10 minutes. Un deuxième lift. de QUATRE C·130 est attendu à
17 Br 30.

1. A 16 Hr 27, le QG Secteur signale que le deuxième lift est parti à 16 Hr 04 de NAIROBI.

m. A 16 Hr 59, le premier C-130 belge atterrit suivi du deuxième 3 minutes plus tard. Le troisième arrive, quant
à lui, à 17 Br 20 suivi, son tour, du quatrième à 17 HI 26.

n. A 17 Hr 30, le QG Secteur fait savoir que le FPR veut être mis au courant de l'arrivée des C·130 belges. Il
pourrait ouvrir le feu sur les avions qu'il ne peut identifier.

o. A 18 Hr 07, le cinquième C-130 vient d'atterrir. Le sixième et le septième atterrissent respectivement à
18 Br 13 et 18 Br 16.

p. A 19 Br 08, 56 donne comme directives à A6 qu'il doit garder son béret bleu., mais s'intégrer le plus possible
au dispositif des nouveaux arrivés.
Selon K9, l'évacuation des expatriés se déroulerait de la façon suivante: les Belges reprendraient la défense de
l'aéroport, les Français sécuriseraient le parcours et la MINUAR fournirait les escortes. L'évacuation devrait
avoir lieu pendant la trêve de 48 Hr obtenue par le Gen DALLAIRE et qui devrait être signée ce soir par les
FARet le FPR
A 19 Hr 34, 56 transmet ce même message aux différents Gp. Il ajoute que dans ce cadre, 240 Para-Cdo sont
arrivés. En principe le 2 Cdo reste à la MINUAR et l'ONU espère continuer la mission après la fin des
évacuations. n demande une estimation des besoins Log pour l'évacuation des réfugiés des différents
cantonnements et ensuite celle du Pers KIBAT.

q. A 21 Hr 30,le Comd Bde Para Cdo fait savoir qu'il désire rencontrer S6. 56 lui répond que cela sera possible
dans le courant de la journée suivante.

44. Aides aux expatriés et aux réfugiés.

a. Au cours de la nuit, les demandes d'aide et les renseignements concernant les expatriés en difficulté
continuent à arriver.

b. A 06 Hr 40, 56 communique le message suivant aux Comd des Gp. Les différents Gp récupéreront les
expatriés en fonction des renseignements qu'ils reçoivent et de l'appréciation des Comd de Gp. Ils
commenceront aux alentours des cantonnements. Ces réfugiés seront ramenés dans les cantonnements
respectifs. Les Gp tiendront OSCAR au courant des différents mouvements. Toute sortie doit être appuyée et
préparée avec soin.
Cet ordre ne fait qu'officialiser ce qui se passe déjà de facto dans les différents Op.
Le QG Secteur mis au courant du message de 56 signale que l'évacuation des ressortissants belges ne peut être
déclenchée que par AMBABEL. KIBAT ne peut donc commencer les évacuations. 56 demande à parler à
AMBABEL par l'intermédiaire de C6. Il lui demande s'il doit refuser, en son nom. l'aide demandée par les
ressortissants. AMBABEL précise que l'ordre d'évacuation n'est pas donné, mais que le Bn peut commencer à
évacuer les Belges qui le demandent vers les cantonnements ou les points de rassemblement.

c. A partir de ce moment, tous les Op se distinguent à tous les niveaux par leur esprit d'initiative et leur courage
dans l'aide apportée aux réfugiés et aux ressortissants.
Au Op SUD, sur base des renseignements apportés par la réfugiée italienne déjà citée, B7 prépare un team de
TROIS jeeps qui sort vers 07 Hr compléter le ramassage commencé auparavant.
Des éléments du PC Bn organisent également des patrouilles de récupération.
Même le Op du stade AMAHORO participe aux récupérations d'expatriés.
Les demandes d'aide, arrivent à tous les niveaux. Les ressortissants qui se trouvent près des cantonnements s'y
adressent directement. Les demandes affluent également au niveau du QG Secteur et d'OSCAR Des demandes
de récupération arrivent même du ministère des Affaires Etrangères et de la Défense Nationale en
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BELGIQUE, via le ~ AMBABEL reçoit aussi beaucoup de demandes et les transmet au Bu. n~A
d. Malgré les efforts de ceux qui reçoivent les appels pour avoir des données précises, les expatriés sont parfois j ~"'t.!: ~

incapables de préciser exactement l'endroit où ils se trouVent Les rues ne portent pas toujours de nom et les
maisons n'ont souvent pas de numéro visible. La description des domiciles prête souvent à confusion. Toutes
ces imprécisions vont faire perdre pas mal de temps aux équipes qui partent à la recherche des expatriés, les
mettant même parfois en danger.
Quand les sections arrivent au domicile de certains ressortissants eUes rencontrent d'autres problèmes :
_Parfois, les personnes ont changé d'avis et elles ne veulent plus être évacuées. Dans ce cas, on leur spécifie
que la garantie de venir les chercher plus tard ne peut leur être donnée. La plupart de ces personnes
redemanderont quelques Br ou quelques jours plus tard d'être secourues et le Bn fera quand même tout ce qu'il
peut pour leur venir en aide.
_Parfois encore elles ne sont pas prêtes et doivent faire leur bagages, retardant ainsi la section venue les
chercher.
- Parfois elles veulent prendre trop de bagages et il faut leur spécifier d'en prendre moins.
il va de soi que toutes ces sorties permettent de récolter beaucoup de renseignements sur la situation en ville et
sur les autres expatriés.

e. Vers 09 Hr, UN Det composé de D7 Üeepavec le Lt BELLIERE, le lSM TIMSONNET et le CLC BARAS),
de B26 avec son Ug armé d'UNE Mi.50 et de DEUX MAN de D BASE quitte RW ANDEX pour aller
récupérer les familles DUQUESNOIS, BURTON, ZICOT, ROBERT, etc. Alors que la colonne est arrêtée dans
une me, un pick-up civil avec CINQ FAR surgit 100 m devant le Veh de tête en ouvrant le feu. La riposte est
immédiate et la Mi ,50 neutralise le VehoUne équipe déborde sous le couvert d'une base de feu. 4 FAR fuient
par les jardins, le Sème est désarmé, puis laissé sur place. Pendant cette action, il n'y a pas eu de blessé ni
parmi l'escorte, ni parmi les civils évacués.

f. 09 Hr 20, S6 charge A6 de commencer l'organisation de l'évacuation des ressortissants vers l'aéroport. Il hri
dit que le tri des personnes qui pourront embarquer dans les avions sera fait par un représentant de
l'ambassade de BELGIQUE.

g, A 10 Br, OSCAR demande à C6 des nouvelles de la famille Pierre DANDOY. C6 va voir, mais signale que
cette famille ne se trouve pas sur les listes de l'ambassade de BELGIQUE. Ceci démontre une difficulté de plus
dans la recherche des expatriés: les listes de l'ambassade de BELGIQUE ne sont pas entièrement à jour.
Certains sont inscrits sur les listes et ne se trouvent plus au RWANDA et d'autres, dont le nom ne figure pas
sur les listes, se trouvent dans le pays depuis plus ou moins longtemps.

h. Un peu après 10 Br, K9 et AMBABEL ont à nouveau une conversation.
Le résumé de cette conversation est transmis par K9 à S6. AMBABEL ne veut pas donner l'ordre d'évacuation
à cause de l'insécurité. Il veut attendre un accord d'entente entre tous les partis. Le Gen DALLAIRE essaye
d'obtenir un tel accord, mais il n'est pas facile d'obtenir un cessez-le-feu de la part des DEUX partis ainsi que
le libre passage dans la ville.
S6 répond qu'il continue à évacuer les expatriés qui le désirent. Pour la zone autour du MERIDIEN, cela se
fait d'ailleurs en coordination avec UN ressortissant belge responsable du plan d'évacuation de cette zone.
Vers 10 Hr 45, suite aux:divergences de vue avec K9, S6 demande à C6 qu'AMBABEL prenne une position
claire quant à l'autorisation d'évacuer. AMBABEL lui répond que si des ressortissants belges, il faut les
évacuer.

i, A Il Hr Il, B6 signale que 150 expatriés se trouvent déjà chez lui. Il ne pourrait pas assurer la sécurité d'un
convoi de 25 à 30 véhicules civils vers l'aéroport, car cela déforcerait en effet dangereusement la sécurité de
son cantonnement et de ses réfugiés.

j. Vers 12 Hr 30, C6 transmet une requête d'AMBABEL. Des membres importants de l'ambassade, le chancelier
et le chiffreur, sont bloqués à GITARAMA ( et à l'évêché de KABGAY 5 Km au SUD de GOTARAMA) avec
d'autres ressortissants belges. AMBABEL demande une escorte MlNUAR pour pouvoir récupérer tout ce
monde. S7 lui répond que pour le moment, ce n'est pas possible, mais que la question va être étudiée.
A 13 Hr 20, AMBABEL attend toujours une réponse à sa demande. S7 prend contact avec le QG Secteur pour
voir s'il existe une solution. Après avoir pris contact avec AMBABEL, K9 propose de faire intervenir des
observateurs de l'ONU et demande toutes les informations nécessaires pour accomplir la mission.
A 14 Hr 55, AMBABEL fait savoir qu'il accepte qu'une partie des troupes consacrées à sa garde servent
d'escorte pour GITARAMA. 83 lui explique que vu la distance et le risque que le pont soit détruit, il faut une
force minimum d'UN Pl.

k. A 14 Hr 40, B6 débordé par ses presque 2000 réfugiés transmet qu'il a pris contact avec MSF. Ce dernier.lui.a
répondu qu'il ne pouvait rien faire pour lui.
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1. A 15 Br 15, 82 quitte l'hôtel MERIDIEN pour conduire les expatriés français ven; l'Ecole française, un des
lieux de rassemblement des Français.

m. A 20 Br, S6 demande au QG Secteur des précisions concernant les évacuations. Les expatriés peuvent-ils
employer leur véhicule, y a~t~ildes directives de sélection des expatriés, les évacuations se limitent-eltes à
l'intérieur de KIGALI, quel rôle va jouer RUTBAT?

n, A 20 Br 20, C6 transmet de nouvelles demandes d'AMBABEL. n réclame une présence de la MINUAR aux
1000 Collines, une permanence radio avec UN gradé responsable à l'ambassade et le renforcement de la
défense rapprochée de l'ambassade de BELGIQUE. S6 demande si C6 peut.fournir DEUX sections aux 1000
Collines. C6 répond que non. 56 envisage, alors, la possibilité de quitter la résidence et garder l'ambassade
avec UN Pl entier en fonction de la situation et du comportement des FAR entre MIRADOR et les 1000
Collines. K9 en est informé. A 20 Br 36, le QG Secteur signale qu'il va essayer de résoudre le problème des
1000 Collines avec des moyens extérieurs à KIBAT.

o. A 21 HI 15, la CTM demande une escorte pour évacuer HUIT adultes et ONZE enfants, plus les DEUX
membres de KIBAT. Cette évacuation est prévue pour le Il avril.

p. Exemples de missions reprises au journal de campagne.

.i~W\1'!t:l: :i"j::\1:!im:\:f@@l:Mwlli'i'i.i"ifl!i\!i: H~tm~~~m@m\~~~~r~[j~\j~j~~gITI}~liWU:iii~if;:l)'JtMt~~j~~j]i~~1~1~~~~~f:~~@~~j~~f1MiiUi..:~\1tml !!}imi:i::
0645 5 Sultanat OMAN DBASE

0645 famille DEVOS nu trouvée A26dDBASE

0705 0832 56 Patrouille de on PC 82

0705 0752 56 Patrouille de . on de six PC 87

0720 D6 deux familles DBASE

0725 Un mfllllt blessé SUD B7

0733 Famille DEVOS recueillie DBASE D7

0740 D6 AUVERDIN, MARY, il r6cupére:r dès que possible DBASE

0745 ForœJ814 RécuDéref des ~ i KIMIHURURA

0814 Esai RécuP BARBARA SUD B7

0840 J'ai ~ MAHY, reuI:re à la base DBASE D6

085S J'ai ~ des elQ)atrÎésbe1J;:es CITY C6

0920 IOH OSCAR MT SlX Michel DBASE

0930 S7 environ 20 personnes: familles DUQUESNOIS, BURTON, D

ZICOT, ROBERT, , MT BRUNO, MT ASHAG

093S 87 MT DUQUESN0I8, flIm CAMBlER, JORLE1TE, AMAHORO A7

3 Centre Camas ...

0940 87 MT SlX et GREGOIRE 8UD B7

B6 Soeurs IT KICUK1RO. Famille italienne, Médecin ONU SUD B7

1000 QG Secteur Ambu;adeur du KENYA dans le le!"C-130 eour NAIROBI

1120 QG Secteur Dcmmde escorte pour près de ProASUS OSCAR

1124 Sort avec 2 jeep, 1 U~lMAN DBASE

1150 Part chefcher des soeurs en G7, f7 D6

IlS0 PAS de soeurs trouvées à GATENGA SUD

132S A7 vient de récupérer 2 personnes AMAHORO A7

q. Situation des expatriés le 10 Avr vers 21Br.

AMAHORO: 18
BEVERLY illLLS: 147
RWANDEX 160
MERIDŒN: 150
MIRADOR: 71

45. Evacuation des dépouilles mortelles vers NAIROBI.

a. A 05 Hr 43, 53 demande si les dépouilles peuvent être amenées à l'hôpital FAYCAL. Le QG Secteur lui
répond affirmativement. mais suite à un contact avec un médecin ONU travaillant à l'hôpital, 56 apprend que
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de toute manière, il n'ont ni le temps, ni les moyens de préparer les dépouilles pour un transport aérien dans
un cercueil plombé, 56 décide alors de hâter autant que possible l'évacuation des dépouilles.

b. A 07 Br OS, 56 demande à A6 de voir si les Français ne peuvent pas nous aider à récupérer les pilotes qui sont
à MIRADOR puisque, la veille, ils pouvaient circuler librement dans la ville.

c. A OS Br 10, S6 demande à A6 de contacter les FARde l'aéroport pour autoriser l'accès par l'entrée principale.
A 08 HI 29, SI signale qu'il démarre avec le convoi (le minibus avec les dépouilles, le Det judiciaire et les
DEUX membres de l'équipage du C~130) et une escorte vers l'aérodrome, à ce moment, A6 parlemente
toujours.
A 08 Hr 45, A6 renseigne que les Français veulent bien aider et qu'ils demandent, en échange, des véhicules
pour compenser leur manque de mobilité.
A 09 Br, SI signale qu'il est arrivé à l'aérodrome, qu'il y laisse le minibus avec les dépouilles et le Pers les
accompagnant ainsi que le Detjudiciaire et qu'il va incessamment revenir vers le MERIDIEN.
il ne reste plus dès lors qu'à ramener le restant de l'équipage du C~130 de MIRADOR vers l'aérodrome.

d. Un peu après Il Hr, le QG Secteur prévient qu'UN APC de RUTBAT ira chercher l'ambassadeur du KENYA,
1ROIS blessés de l'ONU qui sont à l'hôpital FA YCAL et les pilotes à MIRADOR pour rejoindre finalement
l'aérodrome.
Vers 12 Hr 45, le QG Secteur annonce que le BTR commandé va arriver et qu'il recevra ses instructions au
QG Secteur sur l'itinéraire à suivre. il demande que les pilotes soient prévenus de se tenir prêts.

e. Vers 13 Br, le BTR arrive au QG Secteur. S13 donne les consignes à son équipage (UN Capt "chauffeur" et
DEUX soldats non armés) et embarque dans l' APC. ils passent à l'hôpital FA YCAL où les médecins
conseillent de prendre les blessés en dernier lieu vu la gravité des blessures. ils passent ensuite à l'ambassade
du KENYA (près du carrefour N4) où on leur dit que l'ambassadeur se trouve à sa résidence. Le BTR se rend
donc à la résidence où le portier ne veut pas les laisser entrer et dit que l'ambassadeur se trouve à l'ambassade.
Le convoi continue alors sa route vers MIRADOR Après avoir été bloqué à plusieurs barrages, S 13 trouve un
passage par l'école belge. ils embarquent à MIRADOR DOUZE personnes (dont l'équipage) et mettent les
bagages sur le toit du véhicule.
A 14 Hr, C6 signale que l' APC vient de partir vers l'aérodrome avec son escorte. S 13 repasse par l'ambassade
du KENYA où on lui dit la même chose qu'à son premier passage. L' APC le reconduit ensuite au QG Secteur,
puis va chercher les blessés à l'hôpital FA YCAL et finalement rejoint l'aéroport.
A 15 Hr 05, A6 signale que le reste de l'équipage C~130 est arrivé à l'aérodrome, Vu les difficultés de tous ces
mouvements, il n'a malheureusement pas été possible de récupérer le Padro pour accompagner l'avion vers
NAIROBI.

f. K9 demande de le tenir au courant de l'heure de départ de l'avion. Il demande également que le Det judiciaire
reste au RWANDA parce qu'il ne sait pas si le contingent belge qui arrive en amène un.

g. A 15 Hr 25, S6 demande à A6 d'organiser une haie d'honneur pour l'embarquement des corps dans le C-130.
A6 rassemble DIX hommes disponibles à TOP GUN et les emmène vers l'avion.
A 15 Hr 40, ils se placent de part et d'autre de la rampe et saluent pour rendre.les honneurs au moment de
l'embarquement du Minibus avec les dépouilles.

h. Vers 16 Hr le C~130 décolle vers NAIROBI avec à bord les dépouilles, le Detjudiciaire, DEUX des QUATRE
membres de la Base Logistique qui avaient récupéré les corps à l'Hôpital (Cpl Chef VERSCHAEREN et Cpl
SlEWNIAK) et QUATRE mortiers (Sgt PAUWELS, Cpl P. DUPONT, Cpl MAHIEU et Cpl CRESPIN)

46. Situation des unités le 10 avril à 24 Hr.

a. MERIDIEN + DOLCE vtu.x (SI pers)
(1) PC Bn MOINS Capt MADALUNS, Sgt NELLlS, RELAX et le Padre
(2) A21, A22, A12 et quelques hommes du PC Op AIRFIELD
(3) NEUF hommes du Op SUD (TROIS garde NGANGO et SIX de B22 garde PC Bn)
(4) ISgt HUTSEBAUT, Cpx LEFEBVRE, KINKIN, LALOUX et Y4
(5) QUATRE hommes de l'ACP
(6) Pers EOD
(7) S 14 et son chauffeur au QG Secteur

b. RW ANDEX (49 pers)
(1) Base Log (MOINS DEUX hommes à CTM)
(2) A26 et son PC Pl

_ ...---------------------
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c, TOP OUN (39 pers)
(1) La moitié du PC Op AIRFIELD avec A6
(2) Le Pl A MOINS Al2

d. BEVERLY IDLLS (92 pers)
(1) Op SUD
(2) Det HeU
(3) Une partie de l'ACP et PSec Bn
(4) Padre

e, RESIDENCE AMBABEL (34 pers)
(1) C6
(2) Pl B Op CITY (comme l'Offr Res Chef Pl supporte de plus en plus mal la tension nerveuse des derniers

jours, afin de garantir la défense et la sécurité du Pers, C6 confie le Corndt du Pl au ISgt DESSAMBRE,
Soffr Mec, qui assurera le Comdt du Pl pendant DEUX jours).

(3) 1ROlS hommes Det Med

f. MIRADOR + AMBASSADE BELGIQUE (65 pers)
(1) PC Op CITY MOINS C6
(2) Pl A Gp CITY

g. AMAHORO (28 pers)
(1) A7, Al3 et QUATRE hommes du PC Op AIRFIELD
(2) Y7
(3) Med Maj TIIIRY
(4) Capt MADALIJNS, Sgt NELLlS
(5) Li DEMEYERE et CLC JANSSENS de KIGALODOE
(6) lSgt VERMEIREN et CLC VAND AM des LDSO
(7) RELAX

h. Divers
Det judiciaire + QUATRE Mor (Sgt PAUWELS, Cpl CRESPIN, Cpl P. DUPONT et Cpl MAHIEU) et DEUX
hommes de la Base Log (CLe VERSCHAEREN et Cpl SIEWNAK) à NAIROBI avec les dépouilles

-_ .•.-_ .•........ _--------_ .._ ..._----------
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47. Situation générale

a. Evolution des combats
(1) Le FPR continue à grignoter les positions des FAR, dans les environs de RW ANDEX en particulier, où

des éléments FPR s'infiltrent en direction de la ville.
A 16 Hr 25, D BASE renseigne des tirs des différentes parties au-dessus de RWANDEX.
Au cours de la journée, les Op signalent régulièrement des tirs autour d'eux soit pendant leurs
déplacements, soit aux alentours des cantonnements.

(2) A 16}Ir 31, D BASE renseigne que quelques hommes de chez eux souffrent de piootements aux yeux et
au nez. Un nuage de fumée a été aperçu aux environs de 16 Hr 30. D6 fait appliquer le drill du papier
détecteur. Le test sera négatif. Le personnel de RWANDEX souffre probablement des résidus de gaz
lacrymogène employés par les FAR qui fouillent les maisons dans le quartier proche de la base Log.

(3) Aux alentours du MERIDIEN, de N4 et de l'hôpital FAYCAL, les ooups mortiers tombent toute lajournée
de façon irrégulière.
A 16 Hr 40, OSCAR communique qu'UN des ses hommes a été blessé. Il s'agit du CLC DECLERCQ qui
était en observation sur la terrasse du dernier étage du MERIDIEN. En relevant la tête au-dessus de la
rambarde de la terrasse, il a été légèrement touché à la tempe par une balle, qui ne semblait pas une balle

perdue.

b. Situation logistique
(1) A 0 heure 40, le QG Secteur transmet les directives Log de la Force si un cessez-le-feu devait avoir lieu.

KIBAT doit se ravitailler journellement à la Cie Log de la Force entre 15 Hr 30 et 17 Hr 30.11 doit
enlever l'équivalent de QUA 1RE jours de rations. En ce qui concerne le carburant, la Cie Log ne peut
fournir que du diesel pour les générateurs. Le reste de carburant se trouve sur l'aérodrome.
Cela paraissait un peu comique, car jusqu'alors seul KIBAT et non la Cie Log semblait disposer de stocks
et depuis quelques jours, c'est la Cie Log qui venait chercher les rations à RW ANDEX et non le contraire.
Vu la situation. ces directives n'ont pas été directement appliquées par KlBAT qui disposait de ses propres
stocks et il faudra encore attendre DEUX ou TROIS jours avant que la Cie Log ne reçoive des rations de

l'ONU.
(2) Les différents Op transmettent leur situation Log:

Op nourriture 1 essence diesel MAN

AIRFIELD 60 RatC \ rien rien néant

200 1eau (stocks Bn à l'aéroport)

SUD 1jour frais 1 8JC 14 JC 2 chargés

2joun RatC \
1 vide

l jour eau
CITY 65 RatC 10 JC rien 2 chargés

100 1eau i
(3) A 08 Hr 33, S6 demande à D6 d'évacuer les expatriés de RW ANDEX vers l'aéroport et d'en profiter pour

prendre des JC, les remplir de diesel pour les groupes électrogènes d'OSCAR et les amener au
MERIDIEN. Il doit laisser quelqu'un à VlPERE pour contrôler la distribution du fuel aux différentes

unités.
D6 quitte RW ANDEX vers 10 Hr 20 et rejoint l'aéroport sans problème. A 12 Hr 07, D6 ne va pas vers le
MERIDIEN, mais rejoint RW ANDEX en passant par N12 où 52 a des problèmes (voir Par 48 j (4))

(4) A 13 Hr 55,52 signale que toutes les nations qui se trouvent sur l'aérodrome se servent de notre réserve de
carburant et qu'il n'y a pas de responsable pour la distribution.

(5) Vers 15 Hr 15, le QG Secteur demande 09 MAN pour la Force. A ce moment S71eur répond qu'il n'y a
plus de camions disponibles.

(6) A 15 Hr 54, D6 signale qu'il quitte RW ANDEX pour se rendre au QG Secteur. Il a reçu l'ordre. un peu
avant, d'apporter au MERIDIEN des vivres, de l'eau et du carburant. Il arrive au MERIDIEN vers .
16 Hr l5 et repart vers 17 Hr 09 vers RW ANDEX où il arrive à 17 Hr 50, accompagné du Pl B dl! Op

.•.-----_ ..._ •.._----
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SUD afin de renforcer le dispositif de défense de la Base Log.

(6) A 19 Hr 55, D6 transmet la situation Log des stocks KlBAT au QG Secteur.
Nourriture: 22000 RatC, 40000 litres eau
Carburants: 200 Je essence, 50 JC diesel PLUS le carburant qui se trouve dans les cuves de RW ANDEX
et dont KIBAT après accord du propriétaire peut disposer (10 000 t essence et 30 000 1diesel)

48. L'évacuation des expatriés de KIGALI

a. A 00 Hr 52, C6 transmet que l'ordre d'évacuation des Belges sera donné par AMBABEL de manière officielle
à 07 Hr. AMBABEL demande que la MINUAR fasse un effort pour aller également récupérer des Belges à
l'intérieur du pays. Ni le QG Secteur, ni KIBAT n'auront jamais confirmation que l'ordre a été donné, mais
comme cet ordre était adressé aux expatriés, il a pu être donné via leurs canaux.

b. A 01 Hr 18, AMBABEL fait confirmer par C6 que le tri des réfugiés se fera à l'aéroport.

c. A 03 Hr 15, C6 transmet que, dans le cadre de l'évacuation, AMBABEL demande UN véhicule et UNE
escorte pour environ 20 personnes à 06 Hr 30 à l'ambassade. La mission devrait durer UNE heure TRENTE.
OSCAR charge C6 de cette mission. C12 conduira à 06 Br 30 à l'aérodrome le Pers de l'ambassade chargé
d'accueillir les expatriés arrivant à l'aérodrome et de faire le tri pour les évacuations vers NAIROBI, il revient
vers 08 Hr.

d. A 07 Br 57, S6 transmet des directives pratiques concernant les réfugiés. L'utilisation des véhicules
personnels vers l'aéroport doit être encouragée. Les réfugiés n'emporteront pour bagages qu'UNE valise et 24
Hr de vivres. Il faut emmener tous ceux qui veulent aller à l'aérodrome, la sélection pour l'évacuation
ultérieure sera faite sur place.

e. A 09 Br 40, C6 transmet qu'AMBABEL demande une escorte pour des ressortissants. TI dit qu'il pourrait
fournir les jeeps à condition de ne pas avoir d'autres missions. S3 lui répond que la mission a été confiée au
Gp AIRFIELD.
A 10 Hr 15, C6 transmet une demande d'escorte de DEUX jeeps pour la ville.

r. Evacuation des expatriés d'AMAHûRO
(1) A 08 Hr 33, A7, toujours au stade AMAHORO avec RUTBAT, reçoit l'ordre de se préparer à évacuer les

expatriés du stade vers l'aérodrome. Il devra rejoindre ensuite le ïvlliRIDIEN.

(2) A 09 Hr 10, A7 signale qu'il quitte le stade d'AMAHORO pour l'aérodrome avec SIX véhicules civils et
QUATRE véhicules d'escorte. A 09 Hr 15, il demande s'il doit laisser les FAR qui l'arrêtent, fouiller les
véhicules. S3 lui dit de parlementer à chaque fois.

(3) A 09 Br 25, A7 transmet qu'il dépose ses expatriés à l'aérodrome.

g. Evacuation des expatriés de RW ANDEX
(1) A 08 Hr 33, S6 demande à D6 d'évacuer ses réfugiés de RWANDEX vers l'aéroport. Il doit en outre

amener du diesel au MERIDIEN pour les groupes électrogènes du PC. A26 l'accompagne pour assurer sa
sécurité jusqu'à son retour à RWANDEX.

(2) A 10 Hr 20, D BASE signale que D6 est parti avec 6 camions vers l'aérodrome. A 10 Hr 32, D6 signale
qu'il est arrivé à l'aérodrome. Il a été arrêté à N9, des paras rwandais ont vérifié les camions et les ont
laissé passer.

h. Evacuation de la CTM
(1) A 09 Hr 10, le personnel de la CTM est prêt à être évacué et attend une escorte de la MINUAR.

(2) A 13 Hr 15, la CTM demande qu'on envisage son évacuation. S6, qui n'a plus de moyens disponibles,
signale qu'il attend l'arrivée du Op SUD au MERIDIEN pour leur envoyer une escorte.

(3) A 14 Hr 30, 83 avec M6 et AlI démarrent du MERIDIEN. Ils doivent d'abord passer par la bretelle au
NORD de N4 pour aller chercher les corps des TROIS coopérants français, comme demandé la veille par
les Français. Ensuite, passer prendre les gens de la CTM et finalement rejoindre l'aérodrome. 20 minutes
plus tard, il signale qu'ils ont fouillé la maison et qu'ils n'ont rien trouvé. Il demande que le Cornd des
Français soit prévenu de ce rapport. Il se rend ensuite au village CTM en passant devant le CND. Le
convoi passe au milieu des tirs des FAR et du FPR sans trop d'inconvénients.

(4) A 15 HI, 53 signale qu'il démarre du village CTM avec le personnel belge pour les escorter jusqu'à
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l'aérodrome.(5) A 16 Hr ZO,S3 signale qu'il se _ à TOP GUN· il n'a pas eu d'_uI particulier sur la route sauf à N'
où il n'a pas obéi aux injonctiOns des PAR qui voaIaienll'anê\eI. Les Rwandais n'ont pas réagi·

(6) A 16 Hr 30, 53 traIJS1l1OIqu'il qui1t" TOP GUN. il va """"mpagaer vers le village erM le personnel de
la CfM qui ne part pas encore et, ensuite, rentrer au MERIDIEN.

i, Evacuation des expatriés de BEVERLY HILL8
(1) Vers 10 Hr 30, B6 signale que de< prnnçais se - chargés d'un premier _voi pour _les

expatriés de BEVERLY HILLS •••• 1'aéJ<>drrnne(pins tard. il s'_ qu'ils les ont <QIIdu\lvers I'Eco1e
prnnçaise). Les prnnçais, venas d'après leurs dit<s ...".., unil\..."".mleslta1ieUS et les pnnÇ8is, se
voieDl signifier par B6 que les expatriés franÇais quitterOlllBEVBRLY 1Il1L5 en cJeroierlieu, de lil<;oI1
que _les expatriés ainsi que les religieux [WllIldaispaissent profiler des rapports "privilégiés" des
Tp (FR) avec les PAR. ~ les prnnçais s'exécUfenl et-.nun peu plus wd ponr--
le •••••. Us ulilisem un itinéraire qui donne a<:<èsà l'aéf<ldron'' en é\'ltanl NIl et N9 par le SUD.

(2) A lZ Hr 30, _les expatriés de BE\TERLY IIl1LS - tvacués _la protection des FnnÇ8is· 1\ reste

au cantonnement du Op SUD environ 2000 Rwandais.

j. Evacuation des expatriés du MERIDIEN(1) A 11 Hr 20, SZ quitte le MERIDIEN avec ëesléfugiés et des expatriés. Le CQlI'IOi est CQt1lJICl'éd'environ
50 véhicules escortés par AI Z et A7.Zainsi que par UN APC avec TROIS Bangladeshi. il emprunte
l'itinétaire NORD (NZ, NI, N14, RWANDEK. NlZ, N7, NIl, N9 et l'entrée de l'aéroPOrt) afin d'éviter de

traverser la ligne de front entre le FPR et les FAR
(Z) A 11 Hr 50, il passe N1 où il y a un bamge. En regsntant en arrière il constate que la moitié de "'0

convoi n'a pas pn fnIIl<;birle bamge. Les PAR nbligent les Rwandais à (\ébarquer. il fait """"cet l'APC
pour faire ciela pla<:eaux vébicules et se rend à _ du bamlge· Il fait débnIquer AlZ. Son apparition
et le débnIqueroent des _ fait recnler la foule qui se _ autant· Il fait nvaucer les vébicn\eS qui
étaient bloqués. Pendant ce temps, la foule ïance des pierres et certains _t des grenades. Ap'" le
~ vébicule civil, il faitemborquer la section et rejoint sa je<p a\<Jrsqnela fuule ""'" derrière eux. 1\
dépnSSOle couvai el, au moment où il arrive à la rivière, il est surpris par des impacta de .50 qui ben!1J>Dl
le taïus pres ciesa je<p. Suite à cet i_~ 56 (\elIW1cIe au QG Secteut d'avertir le coUllJlOll'\aUlde la
Force que les FAR s'opposent à l'évacuation des réfugiés vers l'aéroport.

(3) Pins loin, SZ traIJS1l1OIqn'il est encore arrêté à baulelU'du KIGALI NlGII'l'· Les FAR veulent contrôler
Inutle monde. Ils laissent passer les blancs, mais fout des ennuis aux noirs. Da - en partienliet, de
laisser passer la faroi\le GAZANA. UN Rwandais vise en dirc<ti<>ndu vébicule, mais 52 ~interP""" en
poussant l'arme. Il est alors lui •••••• visé. 1\ a fait _ ses DEUX Ug sous le pnnt où ils -~.
Il propose de \aisser passer le couvai el de discUte' de la {aulilIe GAZMlA apres. 1\ fait garer la voiture
ciVileun peu cachée deVant un des Ug. La famille en profite pour cbaDger cievéhieu\e· Quand le demie<
véhicule est passé, 82 rejoint la tête de la colonne et tout le monde repart.

(4) A 12 Br 01, S2 renseigne que son élément de tête passe à RWANDEX.A lZ Hr 05, il passe le bamg
e

suivant à N12. Alors qu'il passe un deUXièmeba=ge, sa (\eUXième oection
lni signale que le convoi est ...".. coupé en deUX·1\ envoie AU avec l'APC et la premiè'" partie du
convoi vers l'aéropnrt. li vent "",enir vers NU, mais est arrêté an barraS" qu'il venait de passer. Les
Rwandais sont très menaçants et ils sont pJtta il liapper avec teers _bettes. S6 demande à A6 qui se
trouve non loin du QG des Tp ftauçaises et belges de faire ellVOl'" une patrouille assez forte de Français
et cieFAR pour débloquer la sitnation. SZ menace le respnosable du bamlge qui finit par le \aisser passer
Arrivé il NIZ, il contacte le liente nant responsable du baIlage· Celui-ci est fnnuel, il ne laissera passer
aocnn véhicule. 5Z ne fait débnIquer personne, mais fait repérer par la secrion toutes les armes
automatiques. En C()USlalllUtl'alritucle des casques biens, le Iieurenant rwandais fait armer tnutes ses armes

et les fait pointer vers 52.(5) A 12 Hr \3, 5Z tranSmet que le prnblème est urgent· S6 reprend contact avec A6 qui envoit UNE secrion
el DEUX CVRT et aussi avec le QG Secteut pour lui demander d'intervenir le plus rapidemeul possible

auprès des FAR(6) A lZ Hr 15, les autorités des FAR qui sont à l'aérodrome prétendent il A6 que le convoi a passé le barrage
(7) A NlZ, l'ambiance est d'autant plus tendue que des tirs mortiers \Qlllbenl il 50 mè tres cieleur position. Le

lien"nant rwandais veut que 5Z l'a=mpagne jusque chez son eIlef. SZ refuse el dit que c'est le chef qui
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doit venir jusqu'à lui. Le Rwandais est réticent, mais finit par faire appeler son chef. Un Maj Rwandais se
présente et dit qu'il connaît 86. li s'agit du Maj NT ABAKUZE, Comd du Bn Para rwandais ..
A 12 Hr 29,82 met S6 en contact radio avec le Maj qui dit à 86 de ne pas s'inquiéter, qu'il s'agit d'un petit
contrôle de routine et que tout va s'arranger.

(8) Au moment où la situation se calme, les DEUX CVRT avec la section envoyés par A6 arrivent. 82 leur
fait signe que la situation se débloque. Les renforts se mettent en position et attendent. Le convoi de 52,
renforcé des DEUX CVRT et accompagné par le Maj redémarre quelques minutes plus tard vers
l'aéroport. D6 qui était arrivé peu de temps après les CVRT rejoint RWANDEX.

(9) A 12 Hr 50, 82 signale qu'il a fini sa mission et qu'il fait les pleins avant de rejoindre le MERIDIEN.
A 15 Hr, 82 signale qu'il quitte l'aérodrome.

k. Evacuation d'expatriés du centre ville
A 12 Hr 16, C6 signale que le convoi avec le personnel de l'ambassade est parti. Ce convoi doit passer par NI2
où 82 est en difficultés. Aussi S6 demande que le convoi de l'ambassade soit bloqué à RW ANDEX. Le convoi
est arrêté par C6 qui attend la fin des problèmes à NI2 pour le faire redémarrer vers 13 Hr 15.

1. Peu après midi, suite aux incidents ayant eu lieu avec certains convois, le QG Secteur dit de ne plus prendre de
réfugiés rwandais dans les convois.

m. A 13 Hr 05, D6 demande la permission d'aller chercher des expatriés dans le quartier de KIMIHURURA. S6
lui dit qu'il transmet l'information au QG Secteur pour que ce dernier coordonne une action avec les Français
qui ont un accès plus facile dans cette zone.

n. Pendant toute la journée, différents avions BE et FR atterrissent puis décollent, emportant les expatriés.

o. Le "colis"
Dans le courant de l'après-midi, le Col RU8A TIRA, Comd de l'Ecole Supérieure Militaire rwandaise demande
au QG Secteur si les troupes de l'ONU peuvent prendre en charge une famille tutsi proche de personnalités du
FPR pour les ramener vers le FPR Le Bn qui est chargé de la mission s'occupera dans le plus grand secret de
faire passer ces huit adultes et trois enfants dans les lignes du FPR

p. Le convoi de l'Ecole Française
(1) A 17 Hr 29, K9 demande UN Pl pour aller chercher des expatriés qui sont rassemblés à l'école française.

Le chef de Pl doit se rendre au QG Secteur pour recevoir ses directives.

(2) A 17 Hr 5S, KIBAT signale que le Pl B du Gp SUD démarre du MERIDIEN pour remplir la mission. Il se
rend au QG Secteur où K3 lui donne ses consignes et l'accompagne. Il doit se rendre à l'école Française et
prendre en charge les réfugiés qui s'y trouvent pour les amener à l'aéroport.

(3) A 18 Hr 34, Bl6 transmet qu'il arrive à hauteur du KIGALI NIGlff. Il arrive à l'Ecole Française à
18 Hr 49. Il prend contact avec un Offr français qui se trouve sur place. Ce dernier lui dit que toutes les
dispositions ont été prises pour que les expatriés passent la nuit et fassent mouvement le lendemain.

(4) K9 en est informé, mais il veut que les expatriés soient amenés à l'aérodrome encore ce soir. B16
communique qu'il faudra 45 minutes pour embarquer tout le monde.

(5) A 20 HI 12, B16 signale qu'à cause des véhicules civils qui l'accompagnent, il ne peut emprunter les petits
chemins contournant N8 par le SUD. S6 lui répond d'abord que la situation semble calme, mais ensuite
d'après les renseignements d'A6, B6 signale qu'à N8les FAR empêchent même les Français de passer.

(6) Les Français acceptent de guider B16 par des petits chemins, mais en réalité, ils le dirigent vers le
KlGALI NIGlIT et non vers l'aéroport aussi, finalement, à 20 HI 47, S6 décide de faire venir le convoi au
MERID!EN où les 200 expatriés passeront la nuit.

49. L'évacuation des expatriés hors KIGALI

a. A 06 Br 09, le QG Secteur demande à KIBAT de se tenir prêt à fournir DEUX escortes pour les expatriés de
l'intérieur du pays.

b. Vers 07 Hr 10, C6 transmet qu'il y a 15 personnes à RUHENGERI et 44 personnes à l'AKAGERA qui
attendent qu'on viennent les chercher.

c. A 08 Hr 40, S6 dit à B6 que son évacuation se fera ultérieurement et qu'il doit.tenir prêt UN Pl avec UNE jeep
de commandement et TROIS Dg pour aller chercher les réfugiés de GITARAMA et KABGAY pour les
amener n'aérodrome. Il doit attendre l'ordre d'exécution, car il faut une escorte des FAR.. B6 lui dit que la
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mission de GIT ARAMA l'oblige à déforcer la sécurité de son cantonnement et réduit son effectif pour la
récupération des réfugiés. La mission de GITARAMA est prioritaire, lui répond S6.
A 08 Hr 55, B6 signale que DEUX sections avec UNE jeep de commandement et UN MAN sont prêts pour la
mission.
A 10 Hr 35, B6 attend toujours l'ordre pour la mission de GITARAMA.Le QG Secteur lui fait dire qu'il doit
rester en stand-by.

d. A 08 Hr 41, C6 communique qu'il doit fournir UNE escorte vers RW AMAGANA, environ 30 kilomètres à
l'EST de KIGALI. 56 lui dit qu'il peut fournir l'escorte si les Français le remplacent à l'Ecole belge. A 09 Hr
OS, C6 spécifie qu'il ne lui reste qu'UN MAN et DEUX Ug qui sont en stand-by pour des escortes en ville. S6
dit que cela n'est pas suffisant et supprime la mission.

50. Regroupement du bataillon

a. S6 doit regrouper les unités en un minimum de cantonnements de façon à pouvoir remplir les missions
prioritaires qu'il reçoit, à savoir les demandes de mission d'évacuation d'expatriés (dans, mais aussi en dehors
de KIGALI) et la garde des points vitaux comme l'aéroport, la Base Log et l'ambassade de BELGIQUE.

b. Retour du Pers du stade AMAHORO

(1) A OS Hr 33, A7, toujours au stade AMAHORO avec RUI'BAT, reçoit l'ordre de se préparer à évacuer les
expatriés du stade vers l'aérodrome. li devra rejoindre ensuite le MERIDIEN.

(2) A 09 Hr 10, A7 signale qu'il quitte le stade d'AMAHORO pour l'aérodrome avec SIX véhicules civils et
QUATRE véhicules d'escorte. A 09 Hr 25, A7 transmet qu'il dépose ses expatriés à l'aérodrome et qu'il
rejoint le MERIDIEN en repassant par le stade AMAHORO pour récupérer le personnel militaire Don
anné.

(4) A 09 Hr 55, il quitte l'aérodrome pour le stade AMAHORO. Au retour, il est arrêté à N9, mais continue sa
route après quelques palabres.
A 10 Hr 10, il arrive au stade AMAHORO.

(5) A 10 HI 30, S3 lui dit de rejoindre le MERIDIEN en évitant le carrefour N4 par la petite route juste au
NORD EST.

c. Le déplacement du Op SUD.

(1) A 12 Hr 30, comme tous les expatriés de BEVERLY HlLLS ont été évacués sous la protection des
Français, B6 demande si son unité peut bouger vu les pressions de plus en plus importantes des bandes
années et le fait que l'itinéraire emprunté par les Français est toujours libre. S6 demande à K9 s'il peut
faire bouger son Gp SUD (il laisse 2000 réfugiés à BEVERLY HILLS). K9 donne son accord, mais
n'accepte pas que le Op rejoigne l'aérodrome, il doit se déplacer vers le QG Secteur et le MERIDIEN. Il
peut cependant passer par l'aérodrome, où il laissera les camions avec les bagages et l'équipement qui n'est
pas indispensable. L'ACP et le PSec Bn resteront également à TOP GUN

(2) A 12 HI 40, S6 dit à B6 qu'il peut se déplacer dès qu'il est prêt.
A 13 Ar 45, B6 signale qu'il quitte son cantonnement pour l'aéroport. li abandonne DEUX véhicules hors
service et UN Op électrogène.
A 14 HI 45, A6 signale que le Op SUD arrive à l'aérodrome. B6 demande un peu de temps pour se
ravitailler en carburant et en nourriture. Il reçoit 60 minutes.
A 15 Ar 35, B6 demande à la radio queUe sera la mission de son Gp dès son arrivée au MERIDIEN. Il lui
est répondu qu'HIe saura dès son arrivée.

(3) AB Hr 05, K9 dit d'envoyer UN PI avec DEUX CYRT pour la garde du QG Secteur dès que le Gp.sUD a
rejoint le MERIDIEN. S6 transmet à A6 d'envoyer DEUX CYRT vers le QG Secteur.
A 14 Hr, A6 demande s'il ne peut envoyer les DEUX CYRT sans troupe au QG Secteur afin de ne pas
encore affaiblir ses effectifs. S6 accepte, les Sec seront fournies par le Gp SUD.

(4) A 16 Hr, H6 signale qu'il est à TOP GUN avec le matériel de l'ACP.
A 17 Hr 25,56 rappelle à A6les DEUX CYRT au profit du QG Secteur.

(5) A 16 Br 12, B6 signale que son Gp quitte l'aérodrome par le SUD et rejoint le MERIDIEN avec le Pl A.
Le PI B descend versR WANDEX avec.Dô. Il laisse son CSM et son CQMS à l'aéroport afin qu'ils
installent une permanence radio (B BASE) et contrôlent les bagages du Gp. Arrivé au MERIDIEN, B6
récupère ses SIX hommes qui étaient de garde la nuit du 06 avril.
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d, Au centre ville.
A 15 Hr 40, S6 prend contact avec K9. Vu l'hostilité des Rwandais vis-à-vis des Belges et le départ des
Français, il propose que le Op CITY se regroupe aux alentours de l'ambassade de BELGIQUE et de la
résidence d'AMBABEL. K9 donne son accord et l'ordre est transmis à C6. Le soir, les effectifs de C6 seront
répartis entre l'ambassade et la résidence d'AMBABEL.
Afin de répondre aux multiples sollicitations d'évacuation demandées par la cellule de l'ambassade belge, C6
demande quelques Ug en renfort à SILVER BACK. fi faut savoir que le Comd Bde Para Cdo est resté toute la
journée à l'ambassade de BELGIQUE, qu'il Y a été rejoint par le Maj MOORS (3 L Para) qui a servi d'Offr de
liaison de la Bde auprès de l'ambassadeur jusqu'à l'évacuation de l'ambassade le lendemain. Dans l'après-
midi, ce ne sont pas des Ug vides. mais bien avec une cinquantaine d'hommes de la 17 Cie du 3 Para avec le
capt ONRAET qui arrivent Vu le manque de place, C6 essaie de les loger dans l' ambassade de SUISSE toute
proche, mais on le lui refuse. Tant bien que mal, ils seront intégrés pour la nuit dans le dispositif de C7 à
l'ambassade. Vers 1900 Hr, une partie escortera un premier convoi d'expatriés vers l'aéroport. L'autre partie
rejoindra l'Ecole Française le lendemain matin.

e. A 16 Hr 10, H6 signale que l'ACP du contingent SILVER BACK veut renvoyer l'ACP KIBAT vers NAIROBI.
S6 lui répond que rACP KlBAT dépend de l'ONU et qu'à ce titre elle doit rester à KIGALI.

f. A 20 Hr 07, A6 transmet que le Det judiciaire qui avait accompagné les dépouilles. est revenu de NAIROBI.
S6 leur fait dire de rester à l'aérodrome.

51. Situation des unités le Il avril à 24 HI

a. MERIDIENIDOLCE VILLA
(1) PC Bn inclus Capt MADALUNS, Sgt NELLIS et RELAX MOINS le Padre
(2) Gp AIRFIELD: A7, A12, le Pl B SAUF A26
(3) Gp SUD: PC, Pl A
(4) M6 et une partie du Pers ACP
(5) Y7, Y4, Cpx LEFEBVRE, KINKIN, LALOUX et le ISgt ffiITSEBAUT

b. RWANDEX
(1) Base Log (MOINS DEUX hommes de la CTM qui ont rejoint l'aéroport)
(2) A26 et son PC Pl
(3) Pl B Op SUD

c. TOPGUN
(1) La moitié du PC Gp AIRFIELD avec A6
(2) Le Pl A MOINS Al2
(3) DEUX hommes de Y3 et YS
(4) Det judiciaire de retour de NAIROBI
(5) Det Heli
(6) PSec Bn et partie Pers ACP
(7) Padre
(8) Lt DEMEYERE et CLC JANSSENS de KlGALODGE

d. RESIDENCE AMBASSADEUR
(1) C6
(2) Pl B Op CITY
(3) TROIS hommes Det Med

e. AMBASSADE BELGIQUE
(1) PC Op CITY MOINS C6
(2) Pl A Gp CITY
(3) UN Pl 17 Cie du 3 Para
(4) Maj MOORS et Eq Ln Bde Para Cdo

f. Les QUATRE Mor et les DEUX de la Base Log qui ont accompagné les corps à NAIROBI sont restés à
NAIROBI. Ils seront les premiers de KIBAT à rentrer en BELGIQUE avec les dépouilles le 14 Avr.

------------------
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52. Situation générale.

a. Activités des belligérantsComme tous les jours, les combats entre les FARet le FPR ont repris à la pointe de l'aube. Les points qui sont
particulièrement chauds sont les environs du CND et le carrefour N4 qui sont soumis régulièrement aux urs
mortiers des deux parties.

b. Opération française
(1) A 15 Br 48, A6 communique que les militaires français commencent à quitter l'aéroport de KIGALI. Le

retrait complet des troupes françaises devrait avoir lieu le lendemain.

(2) Récupération des corps des 'IROIS coopérants FR
(a) A 12 Br 45, A6 demande que M6 prenne contact avec son homologue de la coopération militaire

française à propos des corps des coopérants fIançais qui n'avaient pas été trouvés la veille. Les
Français demandent si une équipe ne peut aller vérifier encore une fois si les corps ne sont pas au
domicile indiqué.

(b) M6, le S3 et quelques hommes se rendent de nouveau à la maison indiquée et font des recherches
approfondies. Us sont finalement attirés par des tas de terre fraîche dans le jardin.

(c) A 18 Br 15, M6, le docteur THIRY signale que trois corps ont été récupérés (un homme et une femme
de race blanche et un adolescent de race noire). Ils ont retrouvé, à l'intérieur de la maison, des indices
qui permettent de les identifier. Les corps seront amenés à l'aéroport le lendemain. Un message dans
ce sens est envoyé à A6 pour qu'il previenne le LtCol MAURIN, chef de la coopération française.

(d) Peu après, les Français reprennent contact avec le Bn parce que le corps de l'adolescent de race noire
n'est pas un des corps recherchés. Les recherches seront reprises le lendemain car la nuit est tombée.

c. Ops Sn. VER BACK
(1) 17 Cie en protection de l'Ecole Française où elle relève UNE Cie FR, le reste à l'aérodrome
(2) A 20 Hr 43, D6 annonce qu'au journal parlé, en BELGIQUE, il a été dit que toutes les troupes belges se

trouvent sur l'aéroport. L'information provient de Mr VIGNERON, le gérant de RWANDEX qui a eu un
contact téléphonique avec son frère en BELGIQUE. Comme des éléments de KIBAT se trouvent encore au
MERIDIEN et à RWANDEX. on peut penser qu'il s'agit d'une information sur l'Ops SILVER BACK

d. Msg Gen CHARLIER

A 13 Hr 48, le Bn reçoit un.message. du COps : ~Je vous adresse ainsi qu'à l'ensemble du 2 Cdo de
chaleureuses félicitations. Après l'épreuve douloureuse subie par le Bn jeudi dernier, la disponibilité, le
dévouement, et l'efficacité avec lesquels vous accomplissez le gros du travail de regroupement et d'escorte des
ressortissants, forcent l'admiration. La situation est suivie, ici, de minute en minute et nous savons les
difficultés que vous rencontrez. Chacun est fier de vous. On voit que sous les casques bleus, il y a des bérets
verts et que souffle le spirit des para-commandos. M

Signé Gen CHARLIER

e. Situation Log
(1) A 10 Hr 15, le Comd de la Cie de BYUBAT GOLF vient enlever 800 rations à la Log Base. Après

vérification auprès du QG Secteur, le Bn livre ces rations.
(2) A 11 Hr 37, le QG Secteur transmet que tous les stocks de RWANDEX appartiennent désormais à la

Force. La distribution doit se faire selon une annexe que l'Offr Log de la Force a établie. D6 doit exécuter
les consignes de cette annexe. D6 répond qu'il ne possède pas cette annexe, mais peut-être bien l'Offr Log
du Bn, le Capt MADALUNS

(3) Vu le départ dans l'après-midi du Op CITY vers l'aérodrome, S6 a l'intention de faire également évacuer
la Base Log vers l'aérodrome.A 13 Hr 28, D6 reçoit l'ordre de charger tout ce qu'il peut dans ses moyens de transport et de se préparer à
suivre la colonne de C6 qui d'ici une heure et demie à deux Hr va passer devant RWANDEX.

(4) A 14 Hr 52, D6 apprécie avec S6la situation de RWANDEX. Si la Base Log est renforcée d'UN Pl, sa
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sécurité peut être assurée et cela permettrait de faire des navettes escortées vers l'aérodrome pour y
transporter un maximum de matériel. On profitera du premîer lift pour amener l'élévateur à l'aérodrome.
Lorsque la colonne de C6 passera, D6 récupèrera B7 et le Pl A du Op sun. Les camions déjà chargés se
joindront à la colonne, déchargeront et: reviendront à RW ANDEX. La Sec B12 les accompagnera pour
assurer leur protection pour le retour de l'aérodrome.

(5) A 16 Hr 10, la colonne de C6 passe à RW ANDEX. Le Pl de B7 sy arrête. D7 et les SIX premiers camions
ainsi que l'élévateur de la Base Log et B12 s'intègrent à la colonne qui ne s'arrête pas.

(6) A 17 Hr 35, S7 communique à D6 que les camions ne pourront rejoindre RW ANDEX que le lendemain
vu le temps pris par le déchargement et la tombée de la nuit.

e, Divers

(1) A 03 Hr 45, OSCAR communique le planning des missions au QG Secteur. Madame RUPP sera récupérée
à partir du MERIDIEN à 07 Hr; le Pl pour GIT ARAMA partira de RW ANDEX à 09 Hr; les 200 expatriés
qui sont au MERIDIEN seront amenés à l'aéroport à 09 Hr sous escorte d'UN Pl du Gp AIRFIELD qui
réalisera, dans la foulée, la mission de RW AMAGANA.

(2) Protection QG Secteur
A 13 Hr 05, le QG Secteur demande DEUX sections pour sa protection. Ces sections doivent posséder des
moyens de vision de Duit et amener des munitions et de la nourriture pour 47 personnes. 83 répond qu'il
les enverra dès qu'il aura des moyens disponibles. C'est le Gp SUD qui fournira les sections et le Gp
AIRFIELD les DEUX CVRT.

(3) Héli
A 03 Hr 30, le QG Secteur demande des nouvelles des pilotes Héli. A BASE répond qu'ils sont
probablement opérationnels et qu'il va envoyer quelqu'un au hangar des hélis pour vérifier. Un peu plus
tard, A6 signale que vu les circonstances, les pilotes ne veulent pas voler.

(4) Chauffeurs M-l13
A 20 Br 31, le QG Secteur demande à KIBAT de trouver des chauffeurs Mw113 car l'ONU va livrer dans
les jours qui suivent SIX Mwl13 au profit de la Force. Le QG Force cherche donc des chauffeurs pour ces
véhicules. La demande est transmise à toutes les unités du Bn.

53. Convois d'évacuation vers l'aérodrome

a. A 21 Hr 28, le QG Secteur envoie des directives concernant les convois UNAMIR. Il faut une liaison radio
entre le premier et le dernier véhicule. Dès qu'un véhicule NON-UNAMIR se glisse dans le convoi il faut
prendre tout de suite toutes les mesures pour l'expulser de la colonne. Ceci doit être suivi pour assurer la
sécurité de tous les véhicules UNAMlR

b. Evacuation du MERIDIEN

(1) Il faut évacuer le plus rapidement possible les expatriés arrivés la veille au soir.

(2) A 08 Hr 02, A 7 démarre du MERIDIEN avec une colonne de 200 expatriés et les conduit à l'aéroport où il
arrive à 09 Hr.

c. Evacuation de l'Ecole Française

(1) A 08 Hr 15, le QG Secteur confie une nouvelle mission au Bn, li s'agit d'assurer l'escorte et le transport de
60 personnes de l'Ecole Française vers l'aérodrome. Cette mission sera confiée au Gp SUD.

(2) A 08 Hr 45, B6 signale qu'il quitte RW ANDEX avec son Pl B vers l'Ecole française.
Il arrive à l'Ecole Française et renseigne que les soit-disant réfugiés que les Français ont laissé sur place
sont les noirs dont certains Rwandais qui travaillent pour l'ONU et qui demandent à être évacués. 56 lui
dit qu'il doit évacuer vers l'aérodrome tout qui le demande, mais que le tri pour l'évacuation ultérieure est
du ressort des autorités politiques ONU ou belges. Il semble également qu'un convoi de la brigade soit
prévu pour venir chercher les Belges qui restent, mais il n'est pas encore sur place.

(3) B6 installe les expatriés noirs dans DEUX camions bâchés et les expatriés européens dans un camion
débâché pour attirer l'attention des FAR sur ces derniers.

(4) A 09 Hr 25, B6 transmet qu'il a chargé tous ses camions et qu'il se met en route vers l'aérodrome. Un
convoi de la Ede Para-Cdo sera organisé à Il Hr 30 pour les Belges qui sont-encore sur place. 56 lui
donne son accord de démarrer et lui dit qu'une fois arrivé à l'aérodrome il recevra une autre mission.
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(5) n passe à N12 sans problèmes et à N9 il renseigne des contacts plutôt amicaux avec les paras rwandais.

En cours de route il signale des bandes armées qui pillent les maisons.
A la Br 03, B6 signale qu'il est arrivé à l'aérodrome.

d. Evacuation de l'ambassade belge
(1) A 10 Br 05, le QG Secteur donne l'ordre d'assurer la sécurité de l'évacuation du personnel de l'ambassade

de BELGIQUE. il faut, dès que cela est possible, évacuer 25 personnes dont UN VIP (l'ambassadeur). Le
transport et l'escorte seront fournis par KIBA T. A 10 Hr 06, S6 demande à C6 de prendre en charge
l'évacuation de l'Ambassade de Belgique.

(2) A 10 Br 50, C6 transmet que son plan est d'évacuer les 25 personnes de l'ambassade vers l'Ecole Française
à bord de DEUX Ug escortés par DEUX jeeps de son Pl B et UN Pl 3 Para. Les DEUX jeeps reviendront

ensuite à l'ambassade.
(3) A Il Hr 48, le QG Secteur communique que l'll11lMssadeur lui-même et l'arrière garde de l'Ambassade

seront évacués à 13 Hr, Un APC sera fourni avec un officier du secteur pour commander le convoi. C6
doit prendre contact avec l'Ambassadeur pour les mesures de coordination. Finalement, il n'y aura ni
APC, ni Offr venant du secteur.

(4) A 12 Hr 19, S6 communique à C6 qu'il envoit B7 et UN Pl du Op SUD vers l'Ecole Française afin de
renforœr l'escorte évacuant le personnel de l'ambassade. il lui demande de s'arranger avec l'Ambassadeur
pour qu'il rejoigne directement l'Ecole française. Il se joindra ainsi au convoi qui partira vers l'aérodrome.

(5) Vers 12 fu, B7 qui attend au MERIDIEN après la suppression de la mission GIT ARAMA. reçoit l'ordre
de renforcer l'escorte qui évacue le personnel de l'ambassade de l'Ecole Française vers l'aéroport. A 12 Hr
30, il quitte le MERIDIEN avec le Pl A du Op SUD. il passe par le chemin qui évite N4 par le NORD et
est bloqué par un camion bangladeshi en panne qui obstrue le passage. il le signale à OSCAR et 82, qui
est de permanence, lui dit de passer par N4. Au moment où il passe à N4 un obus mortier explose près
d'un des véhicules. Un éclat blesse à lajambe le Sdt DEBIASI. B7 décrit la nature de la blessure à
OSCAR M6 lui dit de l'évacuer à RW ANDEX en allant vers l'Ecole Française, afin qu'on lui donne les

premiers soins.
(6) A 12 Hr 29, C6 communique qu'il a pris contact avec AMBABEL. C7 qui se trouve à l'ambassade

l'escortera jusqu'à sa résidence pour qu'il puisse y faire ses bagages, puis ensuite, rejoindra l'Ecole
Française. C6 demande des renseignements sur la suite de sa mission en ville puisqu'après 13 Br il n'y
aura plus d'expatrié dans ses cantonnements.

(7) A 12 Hr 43, C7 fait savoir qu'AMBABEL doit être transporté obligatoirement en Veb blindé: c'est un

ordre de BRUXELLES.A 13 HI 04, S6 communique à C6 qu'il envoie les CVRT vers l'Ecole française. C6 peut les utiliser pour la

protection d'AMBABEL.
(8) Vers 13 HI, B7 arrive à l'Ecole Française. Il demande ce qu'il doit faire des Rwandais qui veulent partir.

OSCAR lui dit qu'il peut prendre tous ceux qu'il peut mettre dans ses moyens de transport jusqu'à
l'aérodrome où le tri se fera.

(9) A 13 Hr 22, S6 dit à C6 qu'il peut évacuer tout son Gp vers l'aérodrome en même temps que le personnel
de l'ambassade. Le convoi doit passer par RW ANDEX et y intégrer les camions de la Base Log.

(10) A 13 Hr 29, C7 signale qu'AMBABEL a besoin d'encore un peu de temps pour détruire des documents.

(11) A 13 Hr 40, 1'00 de liaison de la Bde Para-Cdo qui est à l'Ecole Française dit à B7 que tout le monde
doit partir maintenant. Il Y a sur place UNE Cie du 3 Para. S6 dit à B7 de ne pas partir, mais d'attendre le
convoi de C6 qui descend avec AMBABEL. Il faut s'en tenir à ce qui est prévu par le Bn.

(12) A 13 HI 50, les CVRT arrivent à l'Ecole Française et sont envoyés à l'Ambassade.

(13) A 14 Hr, S6 charge C6 de récupérer DIX journalistes aux Mille Collines. C6 envoit UN Ug escorté de
DEUX jeeps qui rejoignent l'ambassade avant le départ de la colonne vers l'aérodrome.

(14) A 15 HI, suite à sa décision d'évacuer tout le Op CITY vers l'aérodrome, mais de maintenir la Base Log
à RW ANDEX, S6 donne l'ordre à B7 de quitter la colonne quand elle passera à hauteur de RW ANDEX
pour y renforcer la défense de la Base Log.

(15) A 15 Hr 30, C7 signale que la colonne commence sa progression.
A 15 HI 54, V6 qui commande le véhicule dans lequel se trouve AMBABEL renseigne qu'il se rend de la
résidence vers l'Ecole française.
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(16) Arrivé à l'Ecole française, C6 réorganise l'ensemble qui s'y trouve et forme la colonne dont il prend le t' 'f.,.,:..\)\

commandement. Cette colonne compte environ 120 véhicules. Elle est escortée par les DEUX Pl du Op \ l
CITY, le Pl du Gp SUD avec B7 et les DEUX CVRT qui ont pris AMBABEL en charge. ~

(17) A 16 Br 10, C6 arrive à bauteur de RW ANDEX et continue vers N12, Le convoi continue sans s'arrêter,
les SIX véhicules de RW ANDEX et l'élévateur s'y intègrent. B7 et le Pl restent à la Base Log. Bï avait
donné les ordres pour que le blessé qu'il avait déposé a RW ANDEX soit évacué vers l'ACP à l'aérodrome
dans un des véhicules de 06.

(18) Quelques minutes après, C6 signale qu'un RFG 7 (arme anti-char) est pointé vers les CVRT. Il prend
contact avec les FAR qui se trouvent sur N12 et, après palabres, reprend la progression.

(19) A 16 Br 20, V6 signale qu'il a dû quitter l'itinéraire parce qu'une grenade avait explosé près de son
véhicule. Il va essayer de rejoindre l'axe prévu.
Quelques minutes plus tard, il signale qu'il est de nouveau sur l'axe.

(20) Le restant du chemin se passe sans autre problème et tout le monde arrive sain et sauf! l'aérodrome.
A 16 Br 55, S6 dit à C6 qu'il va rester à TOP GUN avec tous ses éléments.

(21) A 17 Hr, H6 signale que le blessé est bien soigné à l'ACP de la Bde para-<:ommando.
Il est ensuite embarqué dans un C-130 qui part vers NAIROBI. S6 et S7 contactent le conseiller militaire
belge auprès de l'ambassadeur à NAIROBI afin que le soldat DEBIASI puisse, une fois arrivé à NAIROBI,

prévenir lui-même sa famille.
(22) A 17 Hr 35, C6 signale qu'il installe son Gp sur l'aérodrome. C6 veut couper ses liaisons radio, mais

rester contaetable via A BASE. S6 lui dit qu'il doit garder une permanence radio.
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54. Recherches d'expatriés DANS KIGALI

a. Ressortissants allemands
(1) A 01 Hr 20, le QG secteur demande d'évacuer ONZE ressortissants allemands de la DEUTSeHE WELLE

ainsi que madame RUPP et sa fille de quatre ans qui habitent en face du eND. La demande provient de
l'ambassadeur d'Allemagne en BELGIQUE et est transmise par le COps. Vers 03 Hr, 814 communiquera
la localisation précise de ces personnes. S7 s'occupera de Mme RUPP et le Gp SUD de la DEUTSeHE

WELLE.

(2) Madame RUPP.
DEUX jeeps avec S7,le Maj BODART (CDG),le ISgt Maj 8CHIEPERS et le Cpl TIlEMANS quittent le
MERIDIEN vers 0700 Hr pour aller récupérer Madame RUPP. La maison se trouve au SUD du eND
entre les lignes FARet FPR Après une prise de contact tendue avec les lignes FAR, 87 ne trouve d'abord
pas la maison correspondant à la description donnée. Par acquis de conscience il pousse un peu plus loin
en face du CND où il trouve vers 07 Hr 35 madame RUPP et sa fille. Ils les ramènent au MERIDIEN et les
intègrent directement dans le convoi de réfugiés qui se forme pour partir à l'aérodrome.

(3) DEUTSCHE WELLE
(a) A Il Hr 55, B6 reçoit l'ordre d'aller chercher les Allemands de la DEUTSCHE WELLE, station de

radio allemande qui se trouve à QUATRE kilomètres au NORD du stade AMAHORO

(b) A 12 Hr 15, il quitte l'aérodrome pour remplir sa mission.
(c) A 12 Hr 36, il se trouve DEUX kilomètres au NORD du eND sur la route qui part de N5, près des

lignes du FPR Des bombes mortiers (probablement FAR) tombent tout près de son convoi et les gens
du FPR tirent quelques coups, mais pas dans sa direction. il s'arrête et prend. contact avec le FPR qui
lui renseigne que la route sur laquelle il se trouve est minée un peu plus loin.
S6 lui dit alors de revenir au MERIDIEN.

(d) A 12 Hr 53, comme le carrefour N4 est soumis à des tirs mortiers, 82 dit à B6 de rejoindre l'aérodrome
et non le MERIDIEN. B6 rejoindra le MERIDIEN un peu plus tard quand les tirs se seront calmés.

{el Les gens de la DEUTSCHE WELLE seront récupérés le lendemain par des éléments de la Bde Para
Cdo (ESR) qui emprunteront la route qui arrive à la DEUTSCHE \VELLE par le NORD~EST.

b. CTh1
(1) A 08 Hr 30, le QG Secteur transmet que l'autorisation d'évacuation de la CTM.a été donnée par

BRUXELLES et que KlBA T doit se charger de fournir l'escorte pour les derniers membres de la CTM. 56
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répond que dès que la mission de l'Ecole française sera terminée, cela sera possible. Le QG Secteur
demande d'être prévenu du moment pour pouvoir en avertir.les gens de la coopération militaire.

(2) Vers 10 Hr 15, après avoir escorté le convoi de l'Ecole Française à l'aéroport B6 reçoit la mission
d'évacuation de la CTM. 11 faut aller au village CTM, en passant près du eND qui est toujours sous le feu
sporadique de mortiers, pour chercher 10 personnes.qui seront réparties dans QUATRE minibus.

(3) A Il Br 15, B6 signale qu'il quitte la CI'M avec les ressortissants belges. il arrive à l'aérodrome quelques
minutes plus tard.

c. Divers
(1) A 09 Hr 10, le QG Secteur demande d'aller chercher 9 soeurs au couvent de KANOMBE. 56 répond qu'il

n'a plus d'élément disponible pour remplir cette mission. Le QG Secteur demande alors d'essayer du côté
des Français ou du Pers SILVER BACK.

(2) A 10 Hr 35, le QG Secteur communique les adresses de QUATRE familles qui demandent de l'aide.
DEUX de ces familles avaient refusé d'être évacuées quelques jours plus tôt. Le Op CITY se charge de la
missîon.

(3) A 17 Hr 30, D6 signale qu'une demande d'aide lui est parvenue pour des gens de N'YAMJRAMBQ. S7 lui
dit que vu l'heure tardive, il ne peut aller les chercher.

55. Recherches d'expatriés HORS KIGALI

a. Généralités
(1) A 07 Hr 10, S6 demande à A6 de voir dans quelle mesure les missions vers l'intérieur du pays ne peuvent

être réalisées par les Français ou par la Bde Para-Commando. li doit demander d'avoir des Offrs de liaison
des FAR pour ses missions. A6 lui répond qu'il n'a plus tellement de contact avec les FAR à J'exception du
commandant du Bn Para, le major NT ABAKUZE. Ensuite, S6 effectue la même démarche auprès du QG
Secteur.

(2) A 07 Hr 52, A6 transmet qu'il a eu contact avec les Français et avec la Bde Para-Commando qui lui ont
dit que, pour le moment, ils n'envisageaient aucune sortie vers l'intérieur du pays.

(3) A 10 Hr 20, le QG Secteur transmet les instructions du Comd de la Force: toute mission hors KIGALI doit
être coordonnée; le commandant de la Force contactera les états-majors de la gendarmerie et des FAR
pour avoir des escortes.

b. GISENYI - RUHENGERI
(1) Evacuation des membres de la CTM à GISENY. Cette mission pourrait être exécutée en hélicoptère.

KIBAT tiendra un Pl du Gp SUD en stand-by au MERIDIEN.

(2) Vers 06 Hr 45, B6 reçoit l'ordre de se tenir prêt à exécuter la mission GISENYI avec le Pl qui se trouve au
MERIDIEN. Dans le courant de l'avant-midi, la mission sera supprimée.

(3) A 06 Hr 30, le QG Secteur ajoute une mission de récupération à RUHENGERl La mission ne sera pas
exécutée parce que les expatriés de RUHENGERI ont quitté par leur propres moyens.

c. GIT ARAMA - KABGAY
(1) A 03 Hr 40, le peloton B du Gp SUD qui se trouve à RWANDEX, reçoit un ordre d'avertissement pour

aller rechercher des expatriés à GIT ARAMA-KABGAI. Il doit se tenir prêt pour 09 HI.

(2) Vers 07 Hr, le QG Secteur communique que les ressortissants de GITARAMA ont rejoint l'évêché de
KABGAI. L'ensemble compte 32 personnes.

(3) A 08 Hr 20, 56 transmet au QG Secteur que la mission vers GIT ARAMA est partie du MERIDIEN, mais
ne dispose pas d'escorte de gendarmes rwandais ni de FAR Le convoi commandé par B7 est composé
d'UN MAN de la Base Log escorté par le Pl A du Op SUD et renforcé par UN CVRT.

(4) En cours de route, le convoi reçoit l'ordre supplémentaire d'aller chercher des soeurs à KAMOMY. à mi-
distance entre KIGALI et GIT ARAMA.

(5) Un peu avant 09 Hr, le convoi arrive au pont sur le NY ABARONGO (SIX kilomètres à l'EST de
KIGALI). Le pont n'est pas détruit comme certaines rumeurs le prétendent, mais il est gardé par UNE Cie
des FAR installée en point d'appui avec quelques armes lourdes. Le Lt LECOMTE prend contact avec le
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Comd de Cie. Co ~er n'a ;;..,.., instruction en ce qui les concerne et ne veut pas les laisser passer. \ &
(6) A 09 Br 10. B7 signale qu'il revient vers KIGALI. Le QG Secteur est averti quelques minutes plus tard et j 't

K9 demande que l'escorte s'arrête à un endroit sûr. Il va prendre contact avec les FAR pour faire ouvrir la
route.
S6 transmet à B7 de déterminer lui-même l'endroit le plus sûr et de s'y arrêter en attendant le résultat des
tentatives de K9. Vu la situation de plus en plus tendue, Bï décide de revenir au MERIDIEN et en avertit
S6.

(ï) A son arrivée au PC Bn, B7 signale à S3 et à S6 la présence de TROIS blancs isolés au milieu de la foule
sur les flancs dominant NI, ils semblaient en mauvaise posture. Comme des Rwandais armés de grenades
dominaient le convoi, il n'avait rien pu faire.

(8) A Il Hr 40. la mission GIT ARAMA est supprimée par le secteur.

d. RW AMAGANA - KmUNGO
(l) L'évacuation d'environ 80 ressortissants à RW AMAGANA du côté de l'AKAGERA est donnée par le QG

Secteur. S6 donne la mission à A7 avec AlI, Al2, Y7 et les Mor.

(2) Après avoir escorté les expatriés du MERIDIEN vers l'aéroport. A7 doit Y récupérer des gendarmes et un
Officier de liaison FAR pour continuer sa route vers RW AMAGANA
A 09 Hr 20, il signale qu'il va partir dans 20 minutes. En plus des DEUX Sec sur Ug, le convoi se
compose d'UN CVRT et de DEUX jeeps Recce. Le QG Secteur insiste pour qu'il ne parte pas sans une
escorte FAR digne de ce nom afin de ne pas avoir le même problème que la mission de GIT ARAMA.
Jusqu'à présent, A7 dispose d'UN gendarme de RWAMAGANA qui veut profiter d'un moyen de transport
pour rentrer chez lui plus qu'il ne veut aider le convoi.

(3) A 10 Br , comprenant qu'il n'aura pas d'escorte FAR, A7 prend la route de RW AMAGANA avec son seul
gendarme,

(4) A 10 Hr 45. A BASE signale qu'il a perdu le contact radio avec A7 et qu'il ne connait pas sa position.

(5) A Il Hr 05, A7 signale sa position par BLU : il se trouve à 30 kilomètres au NORD~EST de l'aérodrome
avec DEUX gendarmes comme escorte.
A Il Hr 23, A7 arrive à l'entrée de RW AMAGANA.

(6) A Il Hr 3ï, il signale qu'il est bloqué par la gendarmerie locale.

(7) A 12 Br 08, après intervention du Comd de la Bde Gd locale. le contact est établi avec les expatriés qui
signalent que QUATRE expatriés se trouvent à KIBUNGO. 60 Km au SUD de RWAMAGANA. Avec
l'accord de S6, A7 part les chercher avant de rentrer à KIGALI.

(8) A 15 Br 40. A BASE signale qu'A7 a quitté KIBUNGO il Y a une heure. il n'y a pas eu de nouvelles des
personnes qui devaient s'y trouver et afin d'arriver à KIGALI avant la tombée de la nuit, il n'a pu attendre
plus longtemps. Il a récupéré au total 6ï réfugiés et revient vers KIGALI.

(9) A 15 Hr 52, A6 renseigne que puisque le gendarme de RW AMAGANA ne veut plus revenir à KIGALI,
A7 revient sans gendarme. Il demande cependant des gendarmes pour rentrer dans KIGALI. S'il ne les
reçoit pas, au besoin il devra forcer le passage.

(10) A 17 Hr 20, le convoi d'A7 arrive à TOP GUN. Il se prépare à revenir au MERIDIEN, des journalistes
qui l'accompagnent demandent d'être logés au MERIDIEN. S6 refuse.

56. Situation des unités le 12 avril à 24 Hr

a. MERlDlEN.
(1) PC Bn MOINS le Padre
(2) A7 et Pl B Gp AIRFIELD
(3) B6 et Pl B Op SUD dont DEUX sections sont de garde au QG Secteur
(4) Y7, Y4, Cpx LEFEBVRE, KINKIN, LALOUX et 1 Sgt HUTSEBAUT
(5) EOO, un élément médical.

b. RWANDEX.
(1) Base Log MOINS 07 et quelques chauffeurs
(2) B7 et Pt Adu Op SUD MOINS BI2
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2 Cdo - Sep 95

4 iS H d i4ii



K1BAT - 12 Avril 94

c. A1RFlELD.
(1) PC et Pl A du Op AIRFlELD
(2) Op CITY au complet
(3) P Sec Bn et ACP.
(4) Det Heli.
(5) BI2
(6) D7 et quelques chauffeurs Base Log.

d. QG Secteur.
(l) DEUX sections du Op SUD
(2) DEUX CVRT

_ ....•.------_ ..__ ..._-_ .•_--_ .•...•-
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57. Situation générale.

a. Situation des belligérants

Les combats sont assez épars, principalement du côté NORD du MERIDIEN et vers RW ANDEX. Dès 05 Hr
du matin, la Base Log se trouve prise entre les feux du FPR et des FAR. Les installations ne sont pas
directement visées, mais la situation ne permet aucun mouvement. Dans le courant de la matinée, les feux se
déplacent et finissent par se calmer.

b. Ops française
(1) A 08 Hr 25, A6 renseigne qu'il ne reste qu'un petit élément français près de lui.

(2) Les dépouilles des ressortissants français
(a) A Il Hr 18, M6 fait savoir que les corps des Francais sont toujours au MERIDIEN. li ira chercher le

troisième corps après les bombardements sur N4 et, de là, les amènera à l'aérodrome. A6 répond que
les derniers Français n'attendent plus que les dépouilles pour partir.

(b) A 12 Hr 43, les Français font savoir qu'Us se contenteront des deux corps retrouvés. Ils partiront sans
le troisième. 83 transmet que dès que possible, il ira porter les corps à l'aérodrome.

(c) A 13 Hr 14, 83 signale qu'il quitte le MERIDIEN pour se rendre à la maison où ils avaient trouvé les
corps pour faire une dernière recherche. Le convoi est escorté par A7, AlI et une partie de A 13 à bord

d'unCYRT.
(d) A 13 Hr 30, 83 signale qu'il a trouvé la troisième dépouille et qu'il se rend vers l'aérodrome où il arrive

vers 13 Hr 45.
(3) Vers 15 Hr 30, S6 avertit K9 que les Français demandent quand ils pourront remettre la défense de

l'aérodrome à la MINUAR K9 répond qu'il s'agit là d'un problème politique. La reprise de l'aérodrome se
fera, dans un premier temps, par la Bdc Para Cdo et seulement dans un deuxième temps par KIBAT.

c. Ops SIL VER BACK
(1) A 09 Hr, K9 part du QG Secteur escorté par les DEUX CYRT pour se rendre à l'aéroport. Il s'arrête au

!\.ŒRIDIEN pour faire le point avec S6 et prendre les chauffeurs M-I13. A 09 Hr 10, K9 et S6 quittent le
MERIDIEN pour l'aérodrome. ils y voient le Col BEM ROMAN, Cornd Bde Para Cdo,

(2) A 10 Hr 45, le QG Secteur communique que J8 a donné l'ordre que les DEUX Belis de KJBA T passent
sous commandement de la Bde Para Cdo.

(3) A Il Hr 50, alors qu'UN C-130 (BE) avec des orphelins tutsis se prépare à décoller, une bombe mortier
explose sur le runway allant du parking avion vers la piste principale. 56 et le Comd 3 Para qui quittaient
le parking avion pour rejoindre le PC 3 Para se mettent à l'abri dans un fossé le long du runway, DEUX
autres bombes tout proches explosent alors que le C-130 (BE) décolle. S6 et le Comd 3 Para rejoignent
ensuite le PC 3 Para pour coordonner la reprise de la défense de l'aérodrome.

(4) A 12 Hr 27, le convoi de K9 et 86, escorté par les DEUX CYRT de V6, quitte l'aéroport pour le QG Force
et ensuite revient au MERIDIEN.

(5) Tout au cours de la journée, des avions belges, français et ONU décollent et atterrissent. Un peu après
13 HI, DEUX C-130 italiens atterrissent et des Paras italiens en débarquent. Il s'agit d'un contingent
italien venu pour participer à l'opération avec la Bde Para Cdo.

(6) A 15 Hr 50, K9 signale que le général DALLAIRE est indisponible pour la reprise-remise de la défense de
l'aérodrome et que KIBAT doit prendre contact avec la Bde Para 010 pour coordonner les modalités de
celle-ci. Il insiste pour que cela se fasse en bonne et due forme.

(7) A 16 Hr 57, S6 fait préparer les DEUX sections de A16 qui se trouvent encore au MERIDIEN pour
qu'elles rejoignent l'aérodrome.
A 17 Hr 20, 86 donne l'ordre que les deux sections rejoignent tout de suite l'aérodrome.
A 18 HI 14, les sections quittent le MERIDIEN, mais sont bloquées par les tirs sur N4, elles reviennent au
:MERIDIEN où elles passeront encore.la nuit.

--------_ ..-.._---
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(11)A 17H, 25, le QG Secteur conununique les instrocti0nssuivanteS : le GpCITY reprend Wli_les \ '11)?

positions des Français; la 17 Cie du 3 Para rejomdra l'aérodrome cette nmt, sera reconditionnée et 'A. ~ J
repartira vers NAIROBI. DEUX Cie du 3 Para seront relevées tÔt demain matin; la Ble-Para Cdo sera ..../ ~.
relevée par le 3 L Para et le 1 Ch Ch; la relève sur le champ d'aviation durera QUATRE Hr après BMCT~
ensuite, la Bde sera reconditionnée sur l'aérodrome et s'envolera dans l'après-midi; la relève sera réglée
directement entre la Bde et KIBAT; KIBA T peut reprendre à la Bdc Para-commando les munitions
commandées quelques semaines auparavant à l'EMG.

(9) A 18 Br 19, le QG Secteur demande à KIBAT de l'informer du nombre et du type de matériel qui est
repris à la Bde para-edo. Il est crucial de faire officialiser cette remise·reprise par l'ONU et par la

BELGIQUE.
(10) A 18 Hr 23, A6 signale qu'il a repris les positions des Français à l'EST de la piste. Il demande si les

règles d'engagement ont été changées et quelle doit être son attitude vis-à-vis des FAR qui sont sur
l'aérodrome. 56 lui répond que le dispositif des FAR ne doit pas être intégré dans celui de A6 mais bien

"juxtapOSé et tenu sous surveillance".
(11) A 20 Hr 36, A6 communique qu'il passe dans le réseau du 3 Para qui commande la défense de

l'aérodrome. Le Comd 3 Para demande que 56 vienne à l'aérodrome le lendemain à 04 Hr.
A 20 Br 47,56 répond que comme pour C6, A6 doit maintenir une radio dans le réseau KIBAT. De plus,
il est exclu de faire des mouvements entre le MERIDIEN et l'aérodrome de nuit. Il propose donc le
rendez- vous à 08 Hr, pour autant que les tirs mortiers et les combats qui redémarrent d'habitude au lever

du jour ne l'en empêche pas.

d. Situation Log
(1) A 07 Hr 30, D6 transmet l'état de ses stocks de vivres. Il lui reste 19 000 rations C et 12 000 litres d'eau à

RWANDEX. Sur l'aérodrome, il y a encore SIX palettes d'eau et SIX palettes de rations C.

(2) A 21 Hr 21, le QG Secteur demande du personnel pour décharger des C-130 qui apportent des
médicaments dans le courant de la nuit au profit de la Force (cette mission sera finalement exécutée par
UN Pl de la Cie Génie du Bangladesh qui se trouve sur l'aérodrome).

e. Divers

KlBAT - 13Avril94
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(l) Le problème des chauffeurs M-113.
(a) A 01 Br 35, le QG Secteur donne rendez-vous pour DEUX chauffeurs M-l13 à 08 Hr 45 au QG

Secteur. Ils se rendront à l'aéroport avec le convoi qui Yconduit K9. Ils prendront en charge les M-l13
arrivés dans le courant de la nuit pour remplir une mission vers le MERIDIEN. A ce moment le Bn n'a
encore trouvé que QUATRE chauffeurs M-113 dont DEUX Offr et UN SQffr. Les recherches

continuent.
(b) A 07 Hr 05, le QG Secteur dit de mettre UN chauffeur M-113 à la disposition de la Bde Para Cdo.

KIBAT devra tenir une escorte en stand-by à partir de 10 Hr sur l'aérodrome pour assurer la protection
du M-113 qui remplira une mission vers le MERIDIEN.

(c) A 07 Br 50, le QG Secteur insiste pour qu'au moins DEUX chauffeurs M·113 se trouvent sur
l'aérodrome à 10 Br. Entretemps, le Bn a trouvé DEUX chauffeurs M-l13 dans l'équipe EDO.

(d) Quand les DEUX chauffeurs M-113 arriveront à l'aéroport, il faudra encore régler les problèmes de
peinture parce que les M-l13 ne sont pas en BLANC (couleur ONU). Ce sont des M-I13 kakis livrés
par l'US ARMY avec les radios et une Mi . 50 en superstructure.

(2) Emplacement du QG SecteurA 08 Br 15, le QG Secteur demande à son profit quelques JC de diesel, de la nourriture et de l'eau. Cela
est fait, mais 56 propose tout de même à K9 de venir s'installer avec le QG Secteur à l'hôtel MERIDIEN
qui offre plus de protection et permettra une coordination plus facile entre les deux échelons. K9 estime
que dans les circonstances du moment cela n'est pas possible.

58. Ops au profit des expatriés

a. A 07 Hr 45, C6 reçoit l'ordre de se tenir prêt à fournir DEUX sections sur Ug pour accompagner le M-113
vers le MERIDIEN à 10 Hr. 56 ne connaît pas la mission. Les sections s'équiperont donc en suffisance. A
08 Hr 30, K9 supprime la mission du M-l13 .pour le MERIDIEN et donne la priorité à la récupération des
expatriés en fonction des demandes qui arrivent encore.
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A 08 Hr 40, S6 dit à C6 de passer sous contrôle de la Bde pour une mission d'évacUation.

b. Mission de C6 en ville
(1) A 10 Hr 20, C6 communique qu'il est aux ordres de la Bde. Il doit fournir une patrouille en ville composée

d'UNE jeep de commandement avec lui-même, des DEUX Ug avec Mi .50 de C16 et C26, de DEUX jeeps
de reconnaissance avec le SLt AUDRY et le Sgt sCHtJE,RMANS et de DEUX CVRT de la Bde dans
lequel se trouve entre autres le LtCol cHANTRAINE de la CTM.

(2) A 10 Hr 25, C6 quitte le réseau KIBAT pour entrer dans le réseau Bde. Il doit aller chercher 15 polonais à
GIKONOO, 6 ou 7 resortissaDts autour de l'Ecole Française, des journalistes, des Z8.ïr0is,des Sénégalais
et des Américains à 11lô1eldes Mille Collines, 10 pères Burundais à NYARUGENGE, 1jeune fille au
lycée Notre Dame de Citeaux, 2 pères au Groupe SColaireSt André, 2 soeurs à l'église de la Sainte Famille
et les enfants d'une Russe à NYAM]RAMBO.

(3) Il récupère les Polonais de GIKONDO, les réfugiés des Mille CoUines et la jeune fille de notre dame de
Citeaux et ramène le tout à l'Ecole française. Il repart, ensuite, vers NYAM]RAMBO, par le carrefour C4
et la rue de la Justice. Il tombe sur deux barrages en C26 et C 12 où la population est hostile envers les
Belges. Il franchit les barrages en faisant croire qu'ils sont Français (les vestes sur lesquelles il y avait le
drapeau belge avaient été enlevées), mais après leur passage, les Rwandais se rendent compte de la

supercherie.
(4) Ils récupèrent les deux pères du Op scolaire St André ainsi qu'une famille rwandaise. La Russe qui

accompagnait le convoi récupère ses deux enfants qui se trouVaient cbez des amis depuis le début des
événements. Une grenade est jetée dans les bâtiments du groupe scolaire et l'atmosphère est de plus en
plus houleuse. C6 se rend compte qu'il va être difficile de repasser les barrages sans dégât. Il décide
d'emprunter un chemin qui passe dans le fond de la vallée du RWAMPARA entre NYAMIRAMBO et
GIKONDO. Il ne peut donc aller rechercher les pères burundais à NYARUGENGE.

(5) Pendant qu'il progresse, le convoi est pris sous le feu de tireurs isolés. C6 fait ouvrir le feu sur les tireurs
visibles avec toutes ses armes. Il fait passer le CVRT SPARTAN devant sa.colonne pour démolir les
murets qui étaient établis en guise de barrages. Quelques grenades à fusil tombent dans les environs, Le
personnel du convoi riposte. Le CVRT ralentit parce qu'il tord l'axe de son baIbotin. Un journaliste
anglais qui accompagne le convoi dans une RENAULT CLIO (contre la volonté de C6 qui l'avait prévenu
qu'tl n'arrêterait pas le convoi pour lui) abandonne son véhicule et s'accroche aux bras tendus pour sauter
dans un des Ug en marche. Le convoi atteint finalement l'Ecole Française sans dégât.

(6) Les éléments du 3 L Para qui se trouvent sur place exécutent, alors, la mission de récUPérationautour de

l'Ecole française.
(1) Ensuite, les casques bleus, les éléments du 3 Para et du 3L Para forment une colonne qui va rejoindre

l'aérodrome. En cours de route, un camion des FAR veut se glisser dans la colonne pour passer les lignes
FPR Ce camion est bloqué par des vehicules du 3L Para,

(8) A hauteur des lignes du FPR, les DEUX CVRT tombent en panne, C6 laisse les blindés sur place avec le
personnel militaire et civil qui les accompagne et rejoint l'aérodrome. La Bde Para 010 envoie
immédiatement un de ses éléments pour récupérer les deux véhicules en panne.

c. A 08 Hr 03, le QG Secteur demande de fournir une escorte pour aller à l'Ecole française y chercher les
derniers expatriés. 56 demande si la Cie 3 Para qui se trouve sur place ne peut pas se charger de la mission.

d. A 13 Hr 13, le QG Secteur demande DEUX camions pour u:ansporter des réfugiés. Ces DEUX MAN doivent
aller chercher des réfugiés à l'Ecole Française sous escorte Bde.

e. Mission avec les Paras italiens.
(1) A 14 HI 30, 53 communique que les Italiens demandent une escorte pour chercher des réfugiés en ville.

Comme la demande est appuyée par le Comd Bde Para Cdo, S6 accepte de fournir l'escorte qui a
accompagné 53 et les dépouilles des Français vers l'aérodrome. Pour que la présence d'unifonnes italiens
non-connus du FPR et des FAR n'augmente pas encore la tension, S6 demande au QG Secteur que les
DEUX partis en soient prévenus, d'autant que les Paras italiens sont à bord de voitures civiles qu'ils ont
Krécupérées"à l'aéroport. Le QG Force est averti quelques minutes plus tard.

(2) L'escorte est composée de A7, Y7 et Y4 dans DEUX jeeps et UN pick-up, B26 à bord d'une jeep Mi.50,
A21 et UN CVRT. La nùssion se déroule dans le quartier entre la PRIMATURE et le KIGALI NlGlIT.

(3) A 16 HI 50, A7 communique que l'ambiance est tendue du côté de FRANCISCUS et qu'il va

---------------~
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probablement avoir des problèmes. J.'
(4) A 17 Hr 05, il signale qu'il a récupéré des civils à FRANCISCUS, mais qu'U a dd tirer sur DEUX Jl

militaires rwandais qui l'avaient mis en joue. Plus tard, il renseigne qu'ils ne sont que blessés.

(5) A 18 HI 25, A7 signale qu'il est à l'aérodrome avec QUATRE expatriés. S6lui dit de rester à TOP GUN.

f. A 21 Br 55, KIBAT communique au QG Secteur l'adresse d'une famille zaïroise à récupérer en ville dès que
cela est possible. Le QG Secteur lui répond que les récupérations en ville ne sont pas prévueS le lendemain
14 Avr. Seuls des convois à l'intérieur du pays seront organisés.

KIBAT - 13 Avril 94
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59. poursuite du déménagement de ta Base Log.

a. A 13 Hr 20, S6ditàD6 qu'il va faire descendre QUATRE camions vers RWANDEX. Ces camions
descendront sous escorte Bele (3L Para) avec les DEUX camions demandés par le QG Secteur pour l'Ecole
Française. D6 doit faire charger ces camions, mais cela ne veut pas dire qu'il va évacuer entièrement

RWANDEX.
b. A 13 Hr 41, le convoi avec les camions quitte l'aérodrome. D7les accompagne vers la Base Log.

c. A 15 Hr 35, D7 signale que l'axe de l'aérodrome vers RW ANDEX est tenu par les FAR li Y a cinq hommes
tous les dix mètres et les paras rwandais sont à hauteur de RW ANDEX par groupes de quatre.

d. A 16 Br 55, S3 demande à D6 de charger UN MAN de rations C, d'eau, de peinture blanche et
d'autocollants UN. li faudra, en effet, peindre en blanc les M-ll3 ONU et les CVRT repris à la Bde para-
commando. Le camion sera intégré dans une colonne de réfugiés qui remonte de la ville vers l'aérodrome.

e. A 17 Hr 55, comme la nuit tombe et que le convoi de réfugiés n'est pas passé, S3 décide de reporter tous les

mouvements de RWANOEX au lendemain.
f. A 19 Hr 35, D BASE signale qu'on a tiré dans UN des camions parqués à RW ANDEX, allumé un feu à la

clôture et que des civils menaçants tournent autour du cantonnement. D6 met ses hommes en alerte et
demande au Bn de penser au problème de la sécurité de la Base Log vu qu'il n'y a plus aucun autre élément de

KlBA T en ville.

60. Situation de KlBAT le 13 Avril à 24 Hr.

a. MERIDIEN.
(1) PC Bn, EOD
(2) DEUX sections du Gp AIRFIELD
(3) B6 et Pl B du Gp SUD (dont DEUX sections sont de garde au QG Secteur).
(4) Y7, Y4 et 1Sgt HUTSEBAUT

b. RWANDEX
(1) Personnel de la Log base
(2) B7 avec Pl A du Gp SUD

c. AERODROME(1) Gp AIRFIELD MOINS DEUX sections et DEUX CVRT de garde au QG Secteur

(2) Gp CITY complet
(3) E1m PC du Gp SUD
(4) ACP, Relis, EOD
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61. Situation générale.

a. Combats entre belligérants
(1) Dès la fin de la nuit des mouvements FPR sont renseignés dans les environs de RW ANDEX.

(2) Les combats reprennent dans lajournée. Ne disposant plus d'éléments de KIBAT qu'à RWANDEX, au
MERIDIEN et à l'aéroport, il n'y a que de ces endroits que des combats seront signalés.

(3) Vers midi, alors que les derniers Français sont prêts à embarquer, trois coups mortiers tombent à
proximité de la piste: UN à cent mètres au NORD des positions de C16, DEUX au milieu de la piste, juste
à quelques mètres au SUD de celle-ci. Le LtCoI MAURIN contacte rEM FARet les menace de frappes
aériennes par UN JAGUAR en stand by à peu de distance de KIGALI. Le dernier C-l60 (FR) décollte
alors et s'envole sans encombre en faisant fonctionner ses leurres AA lors du survol de KANOMBE.

(4) Réunion de conciliation.
A 07 Br 15, K9 annonce qu'une réunion importante va se dérouler au QG Secteur en présence de Mr
BOOH BOOH. C'est une tentative de plus de réunir les belligérants pour trouver un accord. Les DEUX
CYRT du Gp AIRFIELD resteront dès lors encore quelque temps de garde au QG Secteur.
Les deux partis se méfiant l'un de l'autre et craignant pour la sécurité de leurs représentants ne se
présenteront finalement pas au rendez-vous.

b. Ops Sll, VER BACK
(1) Après reprise des positions par les éléments de KIBAT, les éléments SIL VER BACK continuent leur

redéploiement vers NAIROBI. En fin de journée. les derniers éléments Bde Para Cdo sont prêts à être
extraits, mais ils restent en alerte pour renforcer KIBA T si cela est nécessaire.

(2) A 15 HI 05, la Bde Para Cdo envoie un message pour récupérer les éléments 4 ChCh qui avaient été mis
aux ordres de KIBAT. Elle cède en contrepartie UN Pl (SIX CVRn du 3 L Para commandé par le Lt
BOUDART et qui restera avec KIBAT jusqu'à la fin de la mission.

(3) Le Bn récupère aussi des munitions pour les MJLAN.
(4) Afin de disposer d'un Sp feu courbe, S6 a obtenu du Comd Bde de pouvoir garder QUATRE Mor 81 du 3

Para avec le Pers pour les desservir.

c. Nouvelles de la BELGIQUE.
(1) En début de journée, KIBAT est averti qu'un deuil national de TROIS jours débute ce jour à Il HI en

l'honneur des 10 commandos tués. S6 demande au Bn de marquer son attention de la manière la plus
appropriée, compte tenu des impératifs de sécurité.

(2) A 14 HI 45, K9 transmet à S6 que la BELGIQUE a pris la décision de retirer la participation belge à
l'UNAMIR Ceci concerne l'ensemble de KIBAT et les Offr BE des QG Force et QG Secteur. Il tiendra S6
au courant des directives ultérieures.

d. Situation logistique
(1) Vers Il HI 30, des Ghanéens viennent pour la dernière fois à RWANDEX se ravitailler.

(2) A 15 Hr 07, D6 demande à S6 d'intervenir sur l'aérodrome parce que, selon ses renseignements, des
membres de KIBAT se serviraient dans les stocks de cigarettes et de Tsshirts qui sont entreposés sur
l'aérodrome. En fait, l'affaire est déjà règlée par 56 et 87 qui ont chargé le détachement judiciaire de
mener une enquête.

(3) A 12 Hr 41, A6 demande s'il est possible d'avoir des camions pour aller chercher du matériel de son Gp à
FRANCISCUS. Il est autorisé à profiter de la dernière colonne qui va vers RW ANDEX A7 escortera la
colonne, puis ira récupérer son matériel à FRANCISCUS avec deux camions, il rejoindra ensuite
RW ANDEX et remontera vers l'aérodrome avec les camions de la Log base.
La colonne quitte l'aérodrome vers 14 Hr 25. A7 avec son groupe \,17 et Y4 dans DEUX jeeps et UN pick-
up et A16 à bord d'un M-113) arrive à FRANCISCUS entre 14 Hr 45 et 15 Hr. Les DEUX pères salésiens
qui avaient, la veille, refusé d'être évacués, acceptent cette fois. Dans les environs de FRANCISCUS, un
accrochage a lieu avec DEUX militaires rwandais qui sont tués. Le soir même, l'EM des FAR proteste et
demande de prendre toutes les mesures pour que cela ne se reproduise plus. En revenant vers l'aéroport, à
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. '<'!"hauteur de N7. le groupe récupère encore une famille iranienne

e, Les Offr roumains.

Depuis le début du mois de mars, CINQ Offr roumains se trouvaient au RWANDA. Suite à un accord entre la
BELGIQUE et la ROUMANIE. Us étudiaient comment les Belges opéraient dans le cadre ONU. DEUX Offr
supérieurs se trouvaient au niveau de la Force et les TROIS autres Offr (Lt et SU) se trouvaient dans les Op de
KIBAT où ils étaient aux côtés du Chef de Pl. Suite à un ordre du COps. ces Offrs sont rassemblés à l'aérogare
le 14 avril dans la soirée et sont évacués ensuite vers NAIROBI.

62. Regroupement de KlBAT à l'aérodrome

a. PCBn
(1) Le déménagement du MERIDIEN se fait en DEUX colonnes.
(2) La première avec 56 part du MERIDIEN à 07 Hr 45 et arrive à 08 Hr 15 à TOP GUN. UN des DEUX

CVRT qui sont de garde au QG Secteur escorte la colonne et ensuite rejoint le QG Secteur en passant par
le MERIDIEN pour Y prendre Mr BOOH BOOH qui se rend à la réunion de conciliation prévue.

(3) La deuxième colonne avec S7 et les derniers éléments de KIBAT au MERIDIEN part au moment où S6
arrive à l'aérodrome. La colonne de 87 arrive à 09 Hr à l'aérodrome.

b. Base Log
(1) A la Base Log, D6 fait charger un maximun de matériel. Il prend. en priorité toutes les munitions et un

maximum de vivres et d'eau. TI remplit, ensuite ses camions avec le restant de matériel. Sur place, il laisse

essentiellement les pièces de rechanges.
(2) A 09 Hr 21, D6 signale que sa première colonne est formée et est prête à rejoindre l'aérodrome. Elle est

composée de CINQ jeeps, QUATRE Dg, QUATRE MAN, CINQ camions civils et DEUX pick-up VW. Le
tout est escorté par B1 et UNE section du Op SUD.

(3) La route se passe sans encombre majeur bien que, comme le signalera plus tard D6, des combats se
déroulent encore entre CAPUCCINO et l'airfield. La première colonne de RW ANDEX arrive à l'airfield à

10 Hr05.
(4) D6 redescent avec l'escorte et DEUX CYRT de VICTOR vers RW ANDEX.
(5) A 12 Hr 40, 56 lui transmet qu'il va lui renvoyer une colonne de camions pour qu'il puisse charger un

maximum de matériel. Cette colonne de DIX camions escortée par DEUX CYRT du 3 L Para et A7 avec
UNE section du Op AIRFIELD quitte l'aérodrome à 14 HI 25.

(6) Ce dernier convoi de la Base Log avec son escorte quitte RWANDEX vers 16 Hr 15 et arrive sans
encombre à l'aéroport à 16 Hr 40.

c. Elm de garde au QG Secteur

A 13 Hr, S6 demande au QG Secteur s'il peut récupérer le personnel du Op SUD qui se trouve avec les CVRT
de VICTOR au QG Secteur. Vu que DEUX sections ghanéennes sont déjà chargées de la garde du QG
Secteur. K9 accepte. B25 et B23 rejoindront en Dg l'aérodrome tandis que les DEUX CVRr vont chercher Mr

BOOHBOOH.

63. Défense de l'aérodrome

a. Dispositif général
(1) Les TROIS Op de KIBAT reprennent au cours de la journée l'ensemble des positions défensives tenues par

les Cie du 3 Para et du 3 L Para.
(2) Le Op SUD relève dans la matinée les éléments du Op A.lRFIELD au SUD de l'aéroport, de part et d'autre

du hangar présidentiel où le PC KIBAT et les Elm Base Log remplacent le PC 3 Para.

(3) Le Op AIRFIELD relevé par le Op SUD, est dès 12 Hr centré sur l'aérogare et la tour de contrôle.

(4) Le Op CITY relève la Cie 3 Para entre l'aérogare et l'extrémité EST surplombant KANOM13E. Après ses
Recce, à 10 Hr 30, C6 demande de disposer d'une pelleteuse (JCB) pour préparer ses positions. Il signale,
en même t~mps, que la relève est en cours et va bientôt être terminée. 11prévoit la relève de sa position

2 Cdo - sep 95

,
*



• KIBA~. _ 14 Avril 94 • Page 611~\; i;,~

NORD à 13 Hr. Le Pl A s'installe au hangar dfes hélicoptères, le Pl B en bout de piste et le PC avec une Il,'' \
Mi .50 au centre. ~'

(5) A 17 Hr 39, quand tous les CVRT sauf ceux qui sont encore au QG Secteur se trouvent à l'aérodrome, S6
réparti le Pl 3 L Para en mettant DEUX CVRT du côté EST de la piste et QUAmE du côté OUEST.

b. Activités des FAR sur l'aérodrome
(1) Les FAR, au cours de Paprès-midi et de la soirée, marqueront leur présence dans le dispositif en

manipulant les canons AA et leurs munitions. n effectueront également des reconnaissances ostensibles de
nos positions.

(2) A 16 Hr 59, C6 signale que des FAR (paras) viennent faire la reconnaissance de ses positions.

c. Reprise par BYUBAT
(1) A 13 Hr 45, le QG Secteur annonce que DEUX Pl de BYUBAT viendront renforcer KIBAT en début

d'après-midi.
(2) A 16 Hr, UN Offr de BYUBAT se présente à l'aérogare pour prendre contact avec S6 pour la participation

à la défensive de l'aérodrome.
(3) Une réunion de coordination est prévue au QG Force à 21 Hr. Elle doit permettre de régler les problèmes

Log de la reprise de la mission des Belges par les autres troupes de l'ONU. Cette réunion est reportée au
lendemain à cause de l'insécurité qui règne entre l'aéroport et l'Hôtel AMAHÛRO.

d. Panne du système de balisage
Aux alentours de 19 Hr 30, une panne générale d'électricité éteint toutes les lumières de la piste. L'atterrissage
des C-130 qui doivent encore arriver est donc impossible. A la demande du Comd 15 W Tpt, S6 établit un
éclairage de fortune en faisant aligner des véhicules le long de la piste avec les phares allumés. Ce système
permettra à DEUX avions d'atterrir puis de décoller.

e. DiversA 16 Hr 48, S6 demande à A6 UNE section pour escorter l'Offr CDG, le Maj BODART, et des gens de MSF
vers le QG Force pour une coordination. Cette mission démarre à 17 Hr 02.

64. Situation le 14 Avril dans la soirée.

A l'exclusion de DEUX CYRr au QG Secteur, TOur KIBAT est réuni sur l'aérodrome.
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65. Situation générale.

a. Règles d'engagement.
A 04 Hr 40, le QG Secteur communique que les règles d'engagement sont légèrement changées. Il est autorisé
de répondre par le feu à toute action hostile vis-à-vis des installations de l'ONU.
A 05 Hr 35, S6 envoie un Msg précisant ce changement des règles :

(1) Toute mise en place d'arme dirigée vers des installerions (UN) est considérée comme une attitude hostite.
Le dispositif sera adapté pour répondre par te feu si cette arme tirait contre l'installation UN.

(2) Tout tir direct contre une installation (UN) est un acte hostile auquet il sera répondu par te feu.

(3) 11ne sera répondu par le feu à une attitude hostile qu'après avoir averti de vive voix de son intention de
tirer.

(4) Tout tir direct sera toujours précédé de coups de semonce tirés en l'air.

(5) Si l'installation est protégée par une clôture ou un mur, le tir n'est autorisé que si les personnes tentent de
franchir ou de forcer cette enceinte.

(6) Pas de tir direct sans autorisation de OSCAR et en précisant le type d'arme employé qui sera toujours
proportionnel au type de menace.

b. Activités des FAR
(1) A 05 Hr 35, B6 signale que les Rwandais ont installé un camion de pompier sur la piste. Une Hr après, ce

camion sera enlevé. Les Rwandais placent régulièrement des obstacles sur la piste sans raison apparente.
En général, ces obstacles sont retirés ou déplacés en temps utile pour ne pas gêner l'atterrissage des C-130

annoncés.
(2) A 10 Hr 15, A6 signale que les FAR ont placé un MRL (lance roquettes multiple) en face de l'aérogare. Ce

MRL est dirigé vers la ville. Quelques minutes plus tard, les FAR ouvrent le feu. Suite à ces tirs, DEUX
coups de mortier (FPR) tombent à proximité du hangar des Hélis. Le Comd de la Bde Para-Cdo est
entretemps intervenu et a ordonné à un tireur MAG du Gp AIRFIELD en position sur le toit de l'aérogare
de tirer une rafale à proximité du MRL pour lui enjoindre de se déplacer. Comprenant le message, le MRL
quitte cette position.

(3) A Il Hr 23, A BASE renseigne que les FAR tournent leurs canons AA dans tous les sens devant leurs

positions.
(4) A 12 Hr 48, C6 signale que les servants des canons AA devant sa position ont reçu des grenades et qu'ils

étalonnent les distances entre leurs positions et les siennes.

c. Ops SIL VER BACK
(1) En attendant l'arrivée du Bn ghanéen, KIBA T reçoit UNE Cie du 3 Para (la 15) en renfort. Cette Cie

reçoit, cependant son ordre d'extraction vers NAIROBI à Il Hr 50. Elle laisse toutes ses munitions à
KIBAT.

(2) A 22 Hr 22, la Bde Para Cdo signale la fermeture de son PCl et l'ouverture de son PC2 à NAIROBI. A
part le PI mortier 3 Para et UN PI CVRT du 3 L Para mis aux ordres de KIBAT. toutes les autres troupes
de la Bde sont rentrées à NAIROBI. Seuls restent à KIGALI le Col BEM ROMAN, commandant de la
Bde Para Cdo, le Col BEM LEGRAIN, le Col Avi VAN EECKHOUT. commandant du 15 WTpt et une
section de protection rapprochée.

66. Activités de KIBAT

a. Défense de l'aérodrome
(1) Selon les informations communiquées à S6 par K9, l'EMG désire retirer les Tp belges de l'UNAMIR le

plus rapidement possible. Cela ne peut cependant se faire que quand les forces ONU seront en force
suffisante sur l'aérodrome pour relever KIBAT. Le plan du QG Force est de faire relever KIBAT par
BYUBA T. Le problème est de ramener BYUBAT du secteur DMZ dans le NORD du RWANDA car la
route est sans cesse coupée par les combats entre FARet FPR, ce qui empêche les éléments BYUBAT de

____ •• 'M ••••• -
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~indre KIGALI à bord .........". des camions de la Cie Log dUl!aIlgIadeSb: Une partie de BYUBA1 .i·~~..\;,'.·. ~".r-.
qul se """"" pRo du CatfKADIIAFI est tgalement bloquée pat les cumbats qm se déroulent dans cette ~ ~~l,!i
zone. Ce ••••••••••• de BYUBA 1 devient l'objectif prioritaire dU QG Force. ft""Ji ."

(2) Le PI Mo' 3 Para est gardé en Res au centre dU rfu;positif KIBAT, soit près du nangar présidentiel. -"
Compan\ '"'" Mor utilisés pat les belligéraolS, nos Mor 81 manqueot singulièrelueol de portée.

(3) Le PI CYR1 est ,q,arti aux deuX exttémités de la piste. QUA 1RE à l'OUEST, dont DEUX derrière la

position des Ghanéens et DEUX à l'EST en renfort du Gp CITY.
(4) A 15 Br 20, C6 signale que la pelI-'" a sectiooné le cable é\ecIrique de l'éclairage de la piste en

elfectu1IOIles travaux de campagne. A 19 Br 32, C6 sigoaIe que le _go de la piste foodÎonne de

nouveau.
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(5) A 21 Br 35, le QG Secteur coDUlUloiqne que le Comd de la Force viendra à1'aéJOgafO le leodemain
16 AVI à 06 Br pour Y donner les jnstrnCIions au QG Secteur et au Bn. La sécurlIé de l'a1die\d doil être

assurée pour cette Br. Cette visite n'aura finalement pas lieu.

b. Missions d'escorte(1) Le QG Secteur den1aIl<Ie eacore quelques missions d'escorte avec des véhicules bliodés et des sectiOns soit
pour encore técu\1ét<' des gens soit pour escorter les _dtés vers le QG de la Fon:e·

(2) A Il Br 15, le QG Secteur deroaIIde que DEUX APC se n:ndeot le pins vile possible au QG de la Force.
Us doivent _"" des Iélugiôs de AMAHORO. Le Op AJ]!FlELD footnil DEUX M-113 ainsi que

A16 et son PC Pl.(3) A 14 HR 10, A7 démarre avec DEUX cYRT ScIMIT AR de VICTOR vers le QG Secteur pour e5CO"" le
déplacement du QG Secteur qui vient ~installer à l'aérodrome en repn:oaut l'_lacement oecupé pat le
PC Bdc Para Cdo, UN des deux cYR1 mmbe en paona à hauteur du carn:four N8. A

7
contioue avec le

CVRT qui lui reste.A 14 Br 57, A7 signale qu'il quiU< le QG Secteur. A 15 Br 12. il arrive avec la colonne du QG seeteur à
l'aérogate. Le cYRT qui roule eIlCO'" de façon sporadiqne rejoint TOP GUN peu après.

(4) V6 doit faire une mission de rtcupéJadon. A 16 Br 43, il revient à l'atroP'" avec UN adulte et DEUX

enfants.

c. Préparatifs du retrait(1) A 08 Br Il, S6 nansnte\ t'ordre que tous les coffres individoels doivenl être .....,mblôs. Le personnel""
gardera que seo sac à dos. A 13 Br 25, les bagageS sont cbargés dans des MAN prêts à a", l:vacOés par

C~130.(2) L'Ops ayant pour objet le retrait de KIBAT esl organisée conjointement pat le Comd Bdc Para Cdo et le
Comd 15 W 1pt. Elle reçoit le nom code BLUE SAP A1U. DEUX possibilités sont ptauifi

ées
:

La premièn: œnsiste en une évacuatiou du personnel et du matériel pat air. Cette solution exige que

raérodrome de KIGALI soit aeeessi.ble en toute sécurité aux Ç-130.
La deuxièUl" consiste à _ un ...,.;nuun de malériel et de personnel pat air en gardunlles -
indispensables à la protection de l'aérodrome, ces UlOl"ns devant ensuite - une evacuad

on
par la

route vers la TANZANIE·
(3) A 18 Hr 30, S7 et le (;Log se rendent nu QG Secteur (dans le bâ_1 principal de l'aéJOgafO) pour Y

discuter avec les responsables du QG seeteur et de la Bdc Para Cdo du mattrie1 qui sera \alsEé sur place.
Au retour de la rtunio

n
, 87 convoque tons les Op pour une coordioation Log. Les responsables doivent

être en possessio
o

de mutes le, données adnlinistta\iveS conoernant les - de transmission. vêbicoles

et armes organiques.A l'issue de cette coordination, 57 retourne au QG Secteur. K9 a, en effet, beSOin de toutes ces
informations pour la réuniou du lendeoJ3in avec le Comd de la Force. 56 est aussi COOVO'luéà celle
réunion. Le COps est également mis au courant des données ooneemant tout ce que KIBAT envisage de

laisser à l'ONU.

---_ ----_ ..---------
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67. Situation générale

a. UNAMIR(1) 56se rend à OSllr avec K9 au briefing au QG F-. Le généml DALLAJlŒ _le tableau de la
si\Ulllion généInIe et __

1a
Iqlrise en main du _oit officiel par tes menc1u'" de la ligne duIe

d,esHutus.Pour le _ de l'UNAMJR. il> proposé dilfétontes options àNEW-YORK, maiS suite à l~
actuelle. eUes vnni •••••• dans le"" d'_1IJdu<:tion des (oreeS d'UNAM\R L'option mini ••••• - de
ne 1a\sSef que des~' Dansl'iJnnIédiaI. suite à la décision du rettail des trmJPOSbelges. _les
é\éIJleIIlS d'UNAMJR cJnive1ll se regrouper à KIGALI. La mission prioritaire est la Iqlrise de la - cie

l'aéfOdrotlle par BYUBAT.

(2) Les clés de RW ANDEX.A llllr 49, la Cie Log de 1. F_ arrive à RW ANDEJ( pour reprendre les stoeks lai •••• par K1BAT.
en •••• D6 ..,.il termé •••••• tes portes en quittant 1>Base Log, ils de1JIOIIdenlqu'on \eUt appolte jes clés
des hanllO'" En pœtextant l'impOS'ibilité cie ~ RW ANDEJ( à cause des comJ>aIS.on lépODdrOqo'il
"est actuel1- pas possible de fQUlDirces clés, il faol aussi savoir que l'utilisation des insœJlallonS de
RW ANDEJ( au profil de l'ONU n'..,nl été aocordée par Mt ViGNERON (le ~) qu'à condiû<>n
q"" ce soit les Belges qui oeoopenlles bâti •••••• (cela avait fuit l'objet de plusi

euTS
négociation' •••••

ten<Joes avec 1. F-).De plos jes stt>ek5la1ssés à RW ANDEX <;OIIIjlOftaient principa10tnenl des pièœS de

rec\JIlllge (poUf tes Veh belges) et très pen de nounitore. il n'y avait donc pas urgence·

b. Le téléphone social.
La CTM belge. en qui_Ile RWANDA. • laissé son téléPhone par satellite INMARSAT à K1BAT. 56 •
décidé d'uliJiser ce téltphone au prolit e>«:lusif do personne\, le télép- par satellite du QG - _lui,
réserVé aux communications o1licielles. ChaoOD •••• la possibilité. pendanl TROlS ••••••• et selon un rôle
établi par le SI. de oomaoter sa famille en BELGIQuE. Cest la première fois, DIX jourS après le - ds
événell'enl" que certainS ont l'C)CCllSionde _ des noovel\l:ll à lenr famille et aiusi de Ies uanqui11iset. Le
SO!fr Tr de K1BAT • pour mission de contrôler l'ul;age de ce Tf et d'iJlS<;rite,1a dufée des ",....,.,;<ations. Le
po""one

l
est averti que de retour en BELGIQuE. le prix de 1. ~cation lui sera rél:1alné (via le

satellite. la <:()IDll11JIIicon reYienl à enviro' 300 FB par minute). L'OTr K1BAT fera bien remplir on cahiel
n:prenanllonteS Ies ~cations. maiS jusqu' à prtsent l'EMG semble en .,nit fa\lcadeaU au Pet' K1BAT

car il n'y a eocore eu aucune demande de remboursement.A OS llr 30. OSCAR colllJltlllliqoe à """es les stations l'homire pour les dilfétenl' groupes.

c. Minute de sUence pour nos dix camarades
A 09llr 24. 56 colllJltllllique le message _ : •en \aisSllnlle min\Il1Ull' de personnel sur les positions pour
raisoDS opéElltiOlUlclles, il est den\llIldé à _les Op de _bler le Fel""""'l à Il llr et de respecter "'"
minute de sil"""" à la ménloiJe de nos disparOS. A cette llr aura lieu à 1'\lMRÀ. - cérémonie d'bo- aux

dix mortiers assassinéS" .

Vers 14 llr 00. le ennid Bde Para Cdo quitte KIGALI avec le Pers qui était resté avec lui danS un C-130 qui

emporte les derniers bagages du personnel de KIBA T.

68. Activités de KlBA T

d. Ops SIL VER BACK

a. BYUBAT(1)A 12 llr 50.le eonid BYUBAT arrive sur l'aéfOdr-· Son Bn .ttend toujnurS les camions de RUTBAT

qui ne réussissent pas à passer le carrefour KHAD API.
(2) A l1llr 30. DEUX PI de BYUBAT arrivenl à 1,~·lIs prennenl position danS le dispo~1if do Op

SUD aux environs du hangar des pompiers et de l'entrée SUD.
(3) A lsllr 30. le QG Secte"' communiqoe à 56 qu'il est convoqué à une réunion à la force. L'objet de cette

lé.nion ",acet"" le rettait de K1BAT par 1a roote et 1. repri'" de 1. mission par BYUBA T,
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c. Incident au Op CITY fi :,...

(1) A 07 Br 37, C6 signale qu'un de ses TRIP~FLARE a été déclenché. Des coups de feu ont été tirés et ses . '
hommes, après avoir ~é les sommations ont ouvert le feu. S6 ordonne d'arrêter de tirer tant-qu'on ne sait ,\

pas exactement ce qui se passe. '
(2) Quelques minutes plus tard, C6 explique qu'un Rwandais portant un béret rouge (un gendarme 1) qui

essayait de s'introduire dans l'enceinte de l'aérodrome a déclenché un TRIP~FLARE, sans doute effrayé, il
a tiré, Après les sommations d'usage, ses hommes ont riposté. S3 se rend alors sur place avec un gendarme
de la tour de contrôle. n trouve le TRlP~FLARE activé, mais pas le gendarme qui a, entretemps, disparu.

c. Missions particulières.
(1) A 09 Hr 29, le QG Secteur demande de tenir DEUX M~l13 en préavis 30 minutes.

(2) A 15 Br 30, le Cops envoie un message pour la récupération de Mr NSANZUWERA, procureur général,
qui serait à l'hôtel des 1000 collines SOUS le "nickname" ami de MUKONDE. Le COps demande que. dans
la mesure du possible, il soit évacué vers BRUXELLES. Suite à l'impossibilité de rejoindre l'hôtel des
1000 Collines, la demande est transmise à la Force dont les obserVateurs réalisent encore quelques

missions en ville.
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(3) A 23 Br 22, le QG Secteur demande DEUX M·l13 pour se rendre au QG Force le lendemain à 06 Hr 45.

69. Extraction de KIBA T

a. A 08 HI 15, KIBAT reçoit un message du Caps à propos du retrait "option route" : la T ANZANlE autorise le
passage de la colonne KIBA T sur son territoire, mais demande que cette colonne escorte environ UN
:MILLIER de réfugiés tanzaniens. Le COps demande également d'essayer de récupérer un maximum de

matériel.
b. A 10 HI 15, l'EM Bde à NAIROBI demande une estimation des besoins en avions pour commencer

l'évacuation du matériel non indispensable. KIBAT demande encore DEUX avions ce jour.

c. A 14 Hr 38,87 demande que chaque Gp désigne DEUX hommes pour surveiller le matériel de KIBAT à
NAIROBI. Ces hommes embarqueront dans le prochain C~130 vers NAIROBI.

d. Vers 19 Hr 45. le Cops envoie un FAX. dont l'objet est l'étude du redéploiement:

(1) Dans l'hypothèse d'une extraction de KIBAT par air et route. il vous est demandé de nous faire savoir
quels sont, selon votre appréciation. les moyens minima de KIBAT pour assurer la Def de l'aérodrome
jusqu'au départ du dernier avion et permettre à l'élément de KIBA T de s'extraire par la route en escortant
la colonne des réfugiés tanzaniens.

(2) Il vous est demandé de convoquer à votre PC des chauffeurs tanzaniens et de leur demander leur
appréciation sur l'état des routes envisagées pour le redéploiement.

(3) Il vous est demandé ASAP les conclusions de votre étude Heli en appui du Mov de redéploiement par la

,route.
(4) S6 répond au message que selon ses infonnations, la relève par BYUBA T est suffisante pour protéger le

départ des Belges et que par ailleurs, les réfugiés tanzaniens sont déjà en route vers la T ANZANlE. Dès
lors, S6 est plutôt favorable à une extraction totale par les airs. Il étudie néanmoins les DEUX possibilités.

e. Vers 22 Hr, le Cops envoie ses directives concernant le déroulement du retrait:
a. Dans une première phase, le Comd de Secteur remet son commandement à la Force. Il cède à KIBA T le

personnel jugé nécessaire pour le retrait des autres Belges. Il rejoint alors NAIROBI avec les autres Belges
du QG Secteur et du QG Force.

b. Dans une deuxième phase. le Comd KlBAT effectue le retrait de son unité après avoir effectué la relève de
tous ses éléments par les autres contingents UNAMlR DEUX options sont envisagées: option 1 :
AIRfROUTE et option 2 : ROUTE

c. Dans une troisième phase, transport du personnel de MWANZA (TANZANIE) vers BRUXELLES en e-
130. Le matériel ainsi que le personnel nécessaire à sa manipulation seront transportés par C~130 de

MW ANZA à DJIBüm1.

1
1

1
i

.J.•.---------------
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70. Situation génerale•. A 07 Hr 56, K1BAT -'"' une ~on sani1ai<eà partir de NAIROBI pour un malais" cardi><lO'"Le

malade (Maj BüDART) sera évaCUé en débUt d'après-midi.
b. A 20 Hr 10, les Rv;an<1ais,.,.,.nent des o1Jst>clessur la piste. AptèS <;01llllCl avec le QG S<cte'" U ,..nIlle qn'il

y a un accord entte les FAR et la Fon:e oe1oll1e'lcelqnand U n'y a pas de trafic aérieO ptéYn. les RwandaiS

peuvent mettre des obstaCles sur la piste,

71. Activités K1BAT•. A 10 Hr 30, le QG S<cte'" cbaIgel(lllAT d'_l'écolage sur M-H3 de cbanlf- gbalII<:nSet de
_ à d'antteS (lbaIIIalS de l'jnsttIlCÛon"Mi .50 et mortier 81 en""" de la œprise de ce matériel pat

ByUBAT qui l'utilisera pour la défense de l'aéfOdrotne.
b. Le PI do Op SUD dont les positions ont été ,.prises la veille pat no PI BYOBAT est gardé en Res Bn.
c. ces derlIietS jourS. le peœom>cll(lllAT, qui a sans cesse en mémoire le sort des DIJ{ caJlI'lI3des do PI Mor et

a vn comment 50 c;omport<Il1tes FAR et gendatD1CSen ville. a de plus en plus ciedifti<:ultésà suppo_la

cobabita1i<m(ol<:ée avec tes _ rwandaises sur 1'~ ~e et FAR).Une nni~ un ~ rwao<\aiSest c;oinCédaUSl'escalier ciela - par des meo>\lI<:Sde l(lIlAT et no peu
ma!Jnené. Le dtaP""" rwandais qui notta\t au mât d'une _ de la - de conttôIe est subtilisé· Le LI de
~ s'étant plaint à S6, celui-ci apJès enquête pasvient à ....-Ie _n et Ule fuit ,.oore.
EtteU', car il ..,.it d. r.,.."nner au prtaIable, le cUapea11avait été \aCéré de tonteS parts. An COOl' du
briflfing j<>u!113Iiet.S6 ~ à ••• s de colllinUet à maîtriser ses .....-s, car ce geare d'incic\eU

ts

pourrait dégènéret et"""" un cnnflit ouvert avec les FAR. avec des ~ il\<:01lll"ÔlablCSpour des

membres de KIBAT ou pour l'ensemble du Bu.

72. Extraction de KIBATa. A 01 Ilr 15. le COps dolJl31ldeà l(lIlAT d'évacuer ASA\' le maxiroum de matériel excécleU
taire

par c-130
afin de ne )aisser sur plaœ qll'un n>iJrl>nn'"ciematéricl <-bots service) el de décbaIgef au maxiroum

KIBAT de ce tonnage lors de son retrait par la route.
b. A 09 Hr 21. S7 doit se ,.oore à l'aerosare pour une COOflÜDllÛonavec le Col LEGRAlN qui est r"- de

NAJllOBI pour déIetfOiner le roatéfiel qui _ remis à l'ONU. A l'jssne ciecette fénnion. le Col LEGRAlN

rejoint NAIROBI avec les propositions de KlBAT.
C, A 14 Hr 46, S7 envoie an COps et à la Bde p~ la situation Log.
d. A 16 Hr 45. S6 est convoqué pour un briefing an QG S<cte'" pour coordo"",,, le (elIait de l(lIlA T.
e. En fin de joornée. 36 _ du Op SUD et la moitié du PI Mor 3 Para qui••••• KIGALI pour NAIROBI. 1

,'agit principa1etnenl d'un sigoal poIiti'Iue monnant que le dtbUt de l'extraction de l(lIlAT a d&Ulé.
S6 t<:DV'lieéga1etu<'" le Pl J,4ortier (à r exo:P'ion du 1Sgt Ml\i LECONTE et à sa dolJl31ldeexpresse) afin

qu'ils puissent participer aux funérailles de leurs camarades.
f. A 19 Hr17.le COps envcie un _se enjoign3llt le Comd l(lIlAT d'évacuer. le 18 avril, le maximuIU d<

personnel non-néçesSaire au mouvement par route.g. A 22 Hr 20, l(lIlAT enve
le

au COpS et à la Bdc Para Cdo ses beSOinseu moyens aériens pour une tvaeu"
pat air totaie (20c-130) on partielle (9c-130). ll- ~ement la 'ituatio

n
à KIGALI en iUSista1l1SIU

fait que l'aéroport est, actUellement. toujours praticable.
h, A la même Hr, le CDIBEM LEGRAlN envoie no FAX de NAIROBI spOciliant le matériel qui peut être 1

à l'ONU.

.._--------
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73. Situation générale
A la réunionjoumalière au QG de la Force, le général DALLAIRE expüque que le mandat (UN) ne permet pas

de s'inUniscer dans les combats entre les deux factions,
Vu révolution de la situation il va proposer à NEW-YORK de diminuer le personnel UNAMlR La priorité
d'évacUation est le personnel, le matériel sem éventuellement évacUé par la route.

74. Activités de KIBAT

a. Comportement des Rwandais à l'aéroport
(1) Les militaires rwandais se uouvant sur l'aérodrome effectuent régulièrement. depuis que KIBAT a repris

la défense de l
l
airfield, des activités qui prètent à confusion : les servants des canons anti-aériens pointent

leur canon dans la direction des positions ONU, des troupes supplémentaires viennent prendre position,

ete.
(2) A 08 Hr 19, 53 signale que DEUX Pl FAR se sont mis en position du côté OUEST de l'aérodrome. Il n'y a

pas moyen de connaître leur mission exacte car ils disent que leur chef n'est pas présent.

(3) A OS Hr 57, A7 signale que les FAR ont tourné les canons AA vers l'aérodrome. S3 va voir sur place. Il se
fait acx:ompagner par UN M-l13 et prend contact avec les FAR à qui il spécifie qu'ils ne peuvent en aucun
cas élargir leur dispositif. 53 installe lui-même un dispositif lui permettant de les tenir enjoue et leur dit
que DEUX MILAN sont prêts à tirer sur leur canon s'ils ne le tournent pas dans une autre direction. Bon
gré mal gré, les Rwandais ne bougeront plus et tourneront leur canon vers le SUD.

(4) A 10 Br 14, le responsable FAR revient chez A7 avec un observateur de l'ONU pour expliquer que sa
seme mission est de protéger les pièces AA. 53 demande à A7 de les prévenir que s'ils bougent encore, le

Bn ne discutera plus,
(5) A 09 Hr 50, UN 00 FAR est arrêté par les sentinelles (pl Mor 3 Para) car il porte une FNC alors que les

FAR n'ont pas de FNC. il est maîtrisé et amené au PC Bn. Après vérification, il s'avère qu'il s'agit de la
FNC de YI (1 Sgt LEROY). Sur place, le substitut de l'auditeur militaire interroge l'Offr rwandais qui
prétend avoir acheté cette arme à un autre militaire rwandais. L'arme est récupérée, l'identité de 1'00
contrôlée, puis 1'00 FAR est relâché.

(6) A 16 HI 45, le QG Secteur signale que le Maj NT ABAKUZE (Comd Bn Para rwandais) va voir le
problème de ses hommes à l'OUEST de la piste. 56 qui était sur place afin de contrôler l'attitude des FAR
établit le contact avec lui. Il est bien précisé que ces DEUX Pl occupent une position en direction de la
ville et que leurs armes ne peuvent en aucun cas être pointées vers l'aérodrome. Ils sont tenus sous

surveillance constante par DEUX CYRT du 3 L Para.

b. Relève par BYUBAT
(1) A 10 Br 32, 56 demande à S3 de prendre contact avec un Comd Cie de BYUBAT qui vient d'arriver à

Pairfield. Un petit élément de BYUBAT est en effet arrivé et va reprendre les positions à l'EST de la piste.

(2) Les Belges remettront aux Ghanéens les grenades, RAFLA, LAW, mortiers 60 et Mi .50 avec leurs

munitions,
(3) Dans le courant de l'après-midi, le Bn donne écolage MAN et Ug à vingt chauffeurs ghanéens qui

reprendront le matériel roulant. SEPT MAN et DEUX Ug sont directement prêtés à BYUBAT pour aller
chercher le personnel ghanéen qui n'est pas encore récupéré par RUTBAT.

(4) A 13 HI 35, B6 signale que son dernier élément (pl A) est relevé par les Ghanéens.

(5) A 13 Hr 35, S3 signale que vu le retard dans l'arrivée de BYUBAT,le QG Force a chargé la Cie Génie du
Bangladesh de reprendre les positions du Op CITY aux: environs de 15 HI. Le Comdt de la Cie Gn
prétexte un tas de problèmes logistiques ne lui permettant pas d'exécuter cette mission.

c. Outre quelques missions d'escorte vers le QG Force. le Bn ne reçoit pas de missions particulières du QG

Secteur,

---,_._--------
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75. Extraction de KlBAT
a. A 06 !Ir 40. la Bde Paœ Cdo annonce que QUATIŒ avions sont pltvUS pour la journée· Elle cJemaIldeque lesJ\

clJargeIDeIltsde ces ""iOllSsoient ptépalés pour ne pas perdre de temps au sol. -'
b. A 11 Hr 44. après tes premièr<:Srelè\'eS par ByUBAT, 56 envisage de !aire partir le reste du Op SUD vers

NAIROBlle jour même. avec éventuellement un élément du Op CITY·
c. A 12 !Ir 05. KJBAT reçoit tes __ de la ...,...,aissauce aêrleUDe (par c-noi de l'ilinérai

re
-
la

TANZANIE: pas de difficultés majeures repérées sur la route vers MWANZA.
d. Avant la uunbée de la nui~ 83 \lOII1lUtSdu Op SUD et de la Base Log et le ISgI Maj LECONTE ont quitté

KIGALI. Ce pen;onneI déc;oIIeraensui" de NAJROBIIe 18 au soir et - à BRUXELLES le 19 au matin.
e. A 17 Hr 20, la Bde Paœ Cdo envoie les p,""siDns de ttaJISIlOrI- pour le \endenJ3in. ONZE avion> sont

prévus au cours de IajouIllée ëu 19, mais CINQ de ces vols doivent encore être confirlUés·
f. A 17 !Ir 59. K9 de1JJaIldeà 56 d'établir _ pJévisi<mde ,..1Jes<rins de ttaJISIlOrIpour le \e1ldeJllain.KJBAT

œpond que pour uausporter ••• t ce qui duit être ~ il linlI- 'I"REl'fl"Ee-130. La Jépartitiot' dans le

temps de ces avions est laissée à rappréciation de la Bde Para-Command
o
.

g. A 21 !Ir 20, la Bde PaIa Cdo propose à KJBAT d'augn>enter le - d'avions pltvUS pour 1elendeJJlain·
EUe de1JJaIldeau BDde faire _ estima\iOOde ce qui pourra être éWOUéen foootioD du dérou\elUODlde la
reprise de la missiOnpar ByUBAT. 56 cJemaIldealors au ..- QlJlNZE C·130 et si possible VINGT

pour la journée du 19.

_--'1"1"- ...------
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KIBAT - 19 Avril 94

16. Situation générale

a. Futur de l'UNAMIR(1) Au brieling Force du malin auquel as;istel\l K9 el 86, le générnl DALLAJRE explique que la situatiOll
évOlue peu; qu'il n'y pas de volonlh dos parti. de diseUIe', 11n'y a toUjours pas de cessez-le-fen ilKIGALI.
NEW-YORK autorise la diminution de> effedifs el la moitié de la Cie Log el du la Cie Génie - une
partie de RUTBAT seront tvaouéeS le plus vite possible. un Avn ONU devrait arrive''''' l311J 00. Le
Gen DALLA11Œ Insiste e_re pour que la relève compIèIe de K1BAT par BYUBAT ait fien c1aDS les

meilleurs délais.
(2) Le 18 avril dos boftlbes JDD[lier sont tombées"" le stade AMAlIORO, ••• --' de RUTBAT. 11

s'ngissait.run tir de ~ des FAR su' les _ FPR qui étaient pœ. du stade. Fendant le
briefing, plusieurs oombes mortier _ ilproximité iJIUJlédiat"du QG de la Force - un llotteJDOIlI
dans 1'_ du briefing. 11faut savoir que le briefing se _ dans la ...,nde en_nt vitrée du
restaunU" de l'bôld el que pour seule protection, il y a qooIques p""""""" de triple< jnstJIÜèc1aDS le but

d'occulter et de séparer les espaces de travail.m 86 a cc••• "uve< le LtCol OONKOV qui est cbaIgè par l'ONU de -' l'enquête sur l'assassinat dos dix
mo<tierS. 11lui fournit les renseignements ~ <IenJal1dès ptécé<1em""'nt (1)DlIlérodos armes, dos

postes, etc.) et qui lui avaient été remis par 81 et le Det judiciaire.
(4) Le QG Fo,,", c!enJB1lderaun peu plus tard s'il est possible d'- dos Avn (BE) pour tvacuer le Pers

UNAMJR. Aprës 0QIltlI0l avec l'EMG, il lui sem Iépondn que oeta est possible. mais uniqueIl1'nl après le

départ du dernier membre de K1BA T.
b. La remise reprise du QG _.- K9 et le Col ghanéen YA,ACHE, ~ du QG - DMZ est

prtvue il09Hr. Elle _lien avec un peu de retard, et vers llHr 00, K9 et les derniet' Offr BE do QG
SccteD' partent en C.l30 ven; NAIROBI. Il laisse cependant un Tf par satellite il la disposition de 86.

c. Mission de BUT ARE(1) Dans la jourote du 18, le Caps avait clcnJ'Uldèan QG - de s'oceopet de la rtoopètntiOll de
religieuses de BUTARE. K9 avait pris routes ses dispositions pour les faire revenir vers KIGALI en même
temPS que les oboeJV31OIln;ONU qui s'y 1IOoveotavec des moyens ONU. Vo la situation c1aDS le pays, cela
se révèle impossible par la route. Seule une extraction par avion est encore possible.

(2) K9 propose alors au COps qn'UN C.l30, espagnol de préfèreoCe puisqn" les -"" - espagnoles,
atterrisse à BUTARE pour Y rtcoPènt' les soeurs et les olJsetV'lOIl'. Après avoir remis le QG secteur ilson
socœsseor. K9 de\Dallde il la Bde Para Cdo de s'oc:eoper de l'affaire et à 86 d'en suivre l'évolution.

(1) Les gens.de BUTARE sont avertis par le canal dos _ de l'ONU et ~attendent ilêtre èvacués

dans la soirée.(4) Selon les renseignements do Pers Fo"" Aérienne encore préseDlSà KIGALI. la piste de BUTARE n'est
pas ntülsable par les C-no. Final-- le lendenJOi11,une expédition sera ergnoisée par la BelePara Cdo
il partir de NAJROBI : UN C' no belge avec une escone de la Cie ATk et UN C' DO espagnol atterriront à

BlIT ARE et y récUPèreront les ressortissants.

77. Reprise de l'aérodrome par BYUBAT et dernières activités de KIBA T

a. A 10 IIJ 46, le QG SeCteur coOV<l<\ne57 pour la remise-reprise de tout le matériel Log de KlBAT ilBYUBAT.

b. Fin de matinée, le gros de BYUBA T arrive sur l'aérodrome.

c. KIBAT fournit encore quelques missions d'escorte vers le QG Force.
Uue mission partieulière d'escorte est à retenir. A 10 Hr 08, il la requête du Geu DALLAl1Œ via K9. 86
demande il A6 de _les M-I D il la disposition de 13 pour se rendre au QG de la Force. Cette escorte va,
en WL cnercber M' FAUSTIN TW AGIRAMUNGU (le' mlnistTe déoignè du GTBE et seule personnalité de
l'opposition hutue encore en vie. parmi celles qui se uouvaient ilKIGALI au moment de ces tv_lB). Ce
derniers'était réfugié depuis le début de> évènements an QG Fo""· 52 avec DEUX M· lB et AIl
s'aoqWlteront de cette tâcae sous la conduite do majo' PROVlNC\AEL. Le ministre sera discrèteOl

ent

embar<luèdans un ILIOUTCHINE de l'ONU au milieu de la roule des militaiIes bal\g1adeshi qui.quittent le

.•._'"' ....•.-------_ ...--------
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RWANDA. ..
cl. A 12 Hf 05, S6 fait préPaIe' crso MAN qui seront mis à la disposition des GbanéeIlS pour aller chercher )esj~~?

derniers éléments de BYUBAT,e. A midi, la relève du Gp CITY P'" la Cie Génie du BllJlgIadesIi qui devait êlJe exéculèe la wiIle n'estlOUjours
pas enlliI1lée malgm)es _ rnppeIs du QG _. S3 ptend lui - contael avec l'otfr qui
C()I1llD3IIdela Cie Génie el l'''''''' avec des _ sur les pesitions de C6, C6 - rapideUl<UIla n:mise
reprise de ses posWDus. A 14 Hf 42, il signale que la relève esttenni1Jée el il reçoit l'ordre de faire embarquer

sa Cie dans les avions qui vont à NAIROBI.

KIBAT - 19 Avrll94

78. Extraction de KlBAT
a. Dès la prelJlière Hr, le COps ~ des précisions concernant le roatérlel à - _la BELGIQUE. Il

désire les réponses sur des formulaireS-typeS qui sont envoyés par FAX.
li. A 06 !Ir 05, KIBAT lépOud aux questions du COps sur la situation génétale. BYlJBAT n'a encore que DEUX

Cie à DEUX PI sur raéro<lJolne. La œpr;se-remise de la miJ;sIon de KIBA T P'" BYlJBAT est prévue le 19 à
17 !Ir • L'~ est actuellement tenu par les _ de l'ONU, mais un dispositif des F AIl."-

également cette défense.c. A 09 Hr 20, )es pilotes d'bélicnptère signalen1 qu'ils n'ont pas l'autorisation de voler ",rs RW AMAGANA à
cause des _ qui se défOoIeat le long de l'axe qui y mènl'. Leut tvacuation P'" Heli vers la T ANZANlE
est donc compromise. Il est ëonc décidé de _r les ALoUETI'ES pour les charger danS les C·\30.

d. Vers midi, S6 apprend qu'il doit contacter le Geu CHARL\ER. Ce derOiet lui c10InaJlde la situation el •••••• t
l'évolution de la reprise P'" BYUBAT. App •••••• que le gros de BYUflA T vient d'arriver, il presse S6
d' _ KlGAU enCO" ce jour. Le Oen (;IlA1UlElt ptélète une évaOUlltion P'" la """" car il craint poer le
décODage du deruie' C-\30. S6 lui dit qu'à son avis une tvacuati0u P'" la route est plus risquée car il faudra
sans _ à l'un ou l'autre momen' passer un _ en force. La c:oloune peut être aussi à tout moment être
prise danS une eIIlI>uSC8de,les derniers renseignements de la Ede Para Cdo parlent d'uNE Cie F AIl. jns1alléA:
sur le pont jusie av •• t la frontière wu.anie nne. Finalement le QG Force a dit ce mutin que tes FAIl. ne
gIIWllissent rien en cas d'évacUlllion de l'UNAMIR P'" la roule. C'est alors que le Geu (;IlA1UlElt prend la
décision d'une évaC\J8ÛOIlentièreffielll P'" air et dit à S6 qne tout doit êlJe entrePris pour que celle évaCU"Ü"n
soit œnniuée encore ce jour. Il..- aussi que Pms •donné l' .utorisation pour un Sp aérien d'aviollS

JAGUARe. S6 con\aCte alors la Bde Para Cdo à NAJR.OBl el la met au courant de 1. décision du Geu (;!\AIlL\ER. 17
rOllllions C.I30 entre KIGALI el NAJR.OBI avaient été pùroifiées pour le 19 Avr, il en faudroit au total une
trentaine pour que tout le Pers elles Veli KIBAT qui ne sont pas laissés à BYlJBA T puissent quiuer KIGALI.

f. n n'y. pas de fuel pour les C.\30 à l'aéro(lOrt de MWANZA. mais il se """'" à environ mi -c_
n

entre
KIGALI el NAJR.OBI. Le comd 15 W Tpl vient lui·même à KIGALI el de là il suivra la ronde infemale des
C.130 entre KlGALL NA\ROllI el MWANZA. C1la<\ueCllffiIUlUI'lau de bord reçoit - consigne de venir
un maximum de fois à KIGALI, de déposer le Pers el les Veb à MWANZA aussi mpidentenl que possible el
de tempS à autre selon les besoinS, d'effectuer une _ sur NAIROBI pour y refaire le plein.

g. L'e~ do personnel el do matériel dans les avions se fait au fur et à mesure des reprises •••••••• el
de l'arrivée des avionS- Une équipe do Rav Air SOUS le Comdt do Cap! HANSET est sur plaœ à NAIROBI el
prépare au fur à mesure les cbargeIIleUts C· 130. Grâce à leur dextérité el à l'habitude du Pers KIBAT de faire
des _ri<, il ne Iiludra en _eune qu'une dizaine de minutes pour _uer el_les Veli el

faire monter le Pers, le C-130 gardant ses moteurs en marche.
li. Le Op CITY est relevé P'" la Cie Génie du BllJlgIadesIi à 14 Hr 45 et _ue inuné<fiate"'Unt

Le Op AIRI'IEU', après avoir été relevé par des elémeDts de BYlJBAT, el embarque vers 1700 l1t.

i. Le hasard des rotatious fera qu'il y •••• plus d'uNE Hr entre l' llVllUt.<\enlier elle dernier C-130. Le dernier
avion quine KIGALI à 20 Hr 10.vec S6, les derniers é1émeDts du PC K1BAT el do PI Rav Ait ainsl que le
Com<! du 15 WTpt. Pout faire croire que l'évaOUlltion n'est pas terroiuée (danger de voir le dernier avion se
faire abattre), des cbarg,ments factices (vieux lits de camp sur des Ca dont l'étst de vétUSté ne justifiait pas le
~ement, etc.) sont encore prêts sur l'aire d'embarqueIO"Ill et DEUX c-130 sont en vol vers KlGAU et

annoncés à la tour de contrôle.
j. Pendant la journée 29 navettes de C.130 auront été n<\ceSSlÙrespour évacuer tout ce qui restait de KlBA T en

un seul jour. Le même soir, le Pers qui avait atterri à MW M'lZA était ramené à N AJR.OBt

------------------
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Liste nominative du ~nonnel.

\
Jllltaillon.

~
Commandement

S1/Srt 52 53
CLog

UCoIDEWEZ
~MESPREUVE

UDECUYPER
DIpt cHOFFRA y mMADAUJNS

~MSONNET
is SCHlEPERS

lSMSIEBEN
~ROMAN

S NEUlS

MAR,TINUS
ctcCHA'ùVEZ

CpIDAV1D
lSPHIUPPART

AlU'lOUL

ctcMAY'EUR
ctcDEBUR

lsM GREGOIRE
CplHARTIEL

~nmMANS
cie DtrrERME

Cp\DUMONT
CplGYSSENS

j BODART (COQ)
CplDUBOIS

ISC Ualson SP Padre
Aud Mil

Mi CANTlNEAUX
cap4. coUll'l

CdtSUZEWSKl
A1C QUERTEMONT

Subsl PEERAER

cre LAMBRETIE
~SCHEPKENS

1sM DQUDELET

QrefDEROUCK

cre BEROHMANS

MDL cbefCULOT

ctcFAMEREE

lSgt DRJL,IEUX

PITr
LDSG LtAvn

1SM BOU~UE.u.OEN
cpiJOLY

ISp,tDE~E
ce VANQERGEETEN

~COU E
C~LACROIX

I~VE
~ECKHOUT

S FOOOLARl
cplLEBRtJN

C vANDAM
vANDONGEN

cABY
Cpl 'MUJ-,LER

ISgtDEVOS

CLCOOUSS1S
Cpl SCHOBBBN
cptVlCARl

ULOTIN
ise LEcoNTE
CpT LEFEBVRE
CplBASsINNE
Cpl DUPONT C.
Cpl DtJ1'ONT

Commandement

CaptTEFNIN
AJ)CMABILLE
AdjFOUE
cie VERSCHAEREN
Cpl v ANEEC1ŒOVEN

CplPELTYN

Eon
isM WlLMAERS
lSgt oMBELETS
CpTHAENEN

Pl Jeep
sgtPAUWELS
CjllKINKIN
CplPOCHET
CplMATHUS
Cpl W ALBRECQ
CplGUSTIN
cplO'HYON
Cpl1J!0tR
cu; ANTOINE

AJ)CGOEDERT
AdjSERESStA
1SM GODEFROID
ISMBREDO
ISgt cARRlER
lSgt ETIENNE
ISgt HtJTSEBAUf
SgtRENAUf
ct.eFLAMENT

Maint BeU
1Sgt M.AlQI;owSKl
lSMFROUIN

~

s KEtJNEN
S MORET1'1N

plVEREECKE

ISgtLEROY
CpTMEA'UX
cplPLESGIA
CplDEBATTY
CplRENWA
Cpl~BROECK
Cpl MA,HŒ:U
CplLALOUX
CplCRESPIN

Rase Logistique

Pl Rav
CLCcARUER
CLCERREDlA
CLCGONDA
Cpl MOroCON1
CLCOOER
cLCSENTI',
CLC WA THELET
Cpl LEtJRQUlN
CplMOUTHOY

pSecBn ACP
Med Maj THtRY Med Maj DAUBRESSE
Med su VAROA Mel! cailt (Fern) VAN DEENEN
1SM DE oRAAF ! SM vtAEMTNCK
CLC DINJART ISgt PEETERScie DIERlCK cu: CHRISTOPHE
cpl BEEcKMAN CLC DE SCHEPPERS
CP! DESCHOENMAKER.S CLC V CLEYNENBREUGEL
Cpi LAUBRY Cpi MOySONCplZELS

Pl Maint
CLC DEGRAEVE
CLCDEMAZY
ctcMASSON
cLCMlNET
CLCPIERRE
CplDENlS
CpllACOBS
CplREALE
Cpl SlEwNIAK
Cpl POESMANS

UBEU,tERE
Adj scAlLQU1N
IsM TIMSONNET
lSMMlCREL
lSMDENIS
lSgt DECLERCK
lSgtDELVAUX
lSglSlAENS
CLCBARRAS
CLC B001ŒMAN

BORS KIBATOG _r, Co' BEM MARCHAl- UColl'O(:l,]IT. M.; BEM PROVl\'lC,AEl., M.; l'Ufl'ET, Moi VAIl ASBROEC'"

Maj PELOEC1ŒR.. U HOUSEN. Adj! ChefDEWEGHEOG Fo ree , "Co' BEM BALlS, uc<>'v AIl l'\lJ, "c.l MASSAux, Moi M"""EN, M'; l'ODEVllN. Moi DEl'W. "" DtWms,
èat Avi MANCEt.., Capl cLAEYs. lsM y ANSEl'll'lE. Cpl TRAUTES

BORS ONU
Kl~onGE~: LA PEMEYERE et CLC JANSSENSEqo.pa •• l:- 130 , uc<>'A'; ROMBAux' "'" A'; JACOBS. cd<coLLE'. 1SM C1JYVERS • cCC l'EETERS

-_ ..._ •.._------_ .._--_ •._ .........•....-_ .._-
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GROupE AIRFIELD ; "1:î·
c

Commalldemeilt Tr
Rav Mabrt

~T ~\~

f:\\.vANDRIESSCHE ~CORNET ISGT TREMONT IsM JAUMOTI'E
SU VAN CAUWENBERGH .. . t··

Lt RMEULEN plGlLSOUL 8tt~AERT
CLC GlJll.LAUME CLC VAN DE sANDE ..

lSrROULET ~ILAZARON
Cpl GERLACHE Çpl ADRIAANSSENS . " •

Cp VANDY plPASQUET ~FŒVET
Çpl BORGlONS

scnrcxs Cpl MOESKOPS

COIJIIIt Pl A see 1 Sec:1 Sec 3

UCARLENS WLEID1NO ~TEYSSIER ~BOUCHOT

~LAMOTTE lCRIONANO p\MEUNlER VOITURON

~IZACSEK ~TIHON
~HEM.ERYCK ~HENDRICK

p!JA:~ART
MATHIAS ESTEBAN MASSART

ÇjllSPA! NOU Cf} MATERNE SdtSPRUYT Sdt FEnlLEJ:l

CplKOENER S TP01TIER SdtLEFEVRE SdtOOHOGNE

~GILSOUL CplANDRE ~GRm.nAUX SdtTAMBOUR

CANFUN Cpl VANDEPOEL AJENJO CplBOISACQ

Cpl VAN soosrs CpIKABEYA CPiUNCE

COPllltPIB see 1 See1 Sec: 3

URODRIGUE ~BULLlNCKX ~UEGEOIS ~MAUFR01D

lS~FAUVART ~VIRDIS UlOST oîllENT

çp GUERET BLOIS iSiCORNET SdlOUIDE

cpt DE MARCHl SdtOOVAERT FOCKE SdtPAUWELS

CplMATHUES SdtLESlRE ~LANOER Sdl VflUJEME

cpt BOURIV1N Sdt VANDERMEULEN MOREAU SdtHERION

C~MARCHAL SdtPONS SdtFRlX SdtNICOLAS

S BOENS CplHASARD ~GREGORICS ~DETINNE

SdtMlGNON CPlWOUTERS SCHOPPACK LEKEU

GROupE SUD

cOllllPRdeJDeAt Tr Rav Maint

ULEMAIRE CplLlNSSEN IsM GREGOIRE CpILALOUX

LtLECOMTE CplMERLOT ?EIBEBOECK

1SM LlVEMONT CplBUREAU I~DUF.Z

CplDACHET

C VOLONT L (CLC VANDERPUITEN (wacuij en BE pour brûlure le 27 Mar)

ComcltPlA Sec 1 Se<:1 Se<:3

ULELUBRE SgtMlGNON ~LEKEUX ~JORIS

~COLlGE ~ANHAMME HERMAN szYKULA

plPEIGNAT BEREST Sd1VAN DEN HOUTE C~YPERSlEL

Cpl VOLONT G. ~SMARS
SdtFLAMENT S BOISTAY

CplPEETERS LACROIX SdtHENRY SdtGODEAU

~SAKALA ÇpIDEFOY se Ulom SdtPONLOT

MAYON ~DEROOSE SdtM~GNY SdtTOMBU

Sdt UYTTEBROECK DENIS ÇpIVE ECK SdtDEffiASI

Sdt DEDECKER CplMAREE Cpl VERMEERBERGEN

ComdtPlB Sec 1 See1 Sec 3

LtDEKEYSER ~BONELLl ~ BENBOUHOtrr ~DESERT

~BEC~T
~SCHOLDERS TIMPERMAN NICOLAS

pl MA: NS BOROHEYS SdtABRAHAM SdtBERNY

CÙ;CRANSQUlNT SdtIENARD se VAN REGEMEUTER Sdt DALECHAMPS

C BAUDOUX SdtBOUDART SdtCOU.ARD SdtPOTTEL

SdtHASTIR SdtCOLYN SdtVlATOUR SdtGlllJIT

C~SAMBON SdtPIPEAUX 8ü?ALOURDET
Sdt LOUVIEAUX

S VANHORlCK ~JAUPART C DECLERCQ CplLOUVRlER

sdtK1RSCH BOUSSEMAERE CplVANHEE Cpl BEN YOUSSEF

GROUPE CITY

conuundement Tr Rav Maint

C~CHAL
~Nn.,sSON l~OHEYSENS MPESSAMBRE

CLCPlERARD

Li UNISSEN IPIRLET C BUlSSERET NOEL Cpl VANDERUNDEN

lSMWARC~ Cpl SERVAIS Cpl PLESSIET Cpl VAN LAETHEM

Cpl ROBER ·LERUITE Cf100HET
C BRABANT

Cootdt PlA Sec 1 Se<:1 Sec 3

LtKOENIGS ~DARGENT ~BLESES ~RUGG

~POUCET pl THEYS plMASSARD PlOOURDtN

plDEMEAUX CEl VAEREWYCK ÇpIJAC~UES C~HOHNE

Cpl BOSSAERS S DETROZ C~RAlS N S FIVET

~ DESBRA~AIRE SdtTHlS S CHARllER SdtPlERROT

S VOITURO Sdt BLOMMAERTS SdtGODiNAS SdtMASCAUX

sa VANOENECHTEN SdtSAUVEUR sdtooFF!N SdtCASTIAU

Cpl BORGNIET Cpi PETERSBOURG SdtPULTEAU ~BOUCHER

CplBOlMER
CLC FERNANDEZ DESTRAlS

comdt PIB Sec 1 Sec 1 Sec 3

Li AUDRY ~ERNAUX Sgt SCHUERMANS ~PIRSON

lSgtHEYLEN STROOBANTS ~DEGREZ K:D'HEUR

SdtGOFFIN Sdl LUYCKFASSEEL GARCIA S ROSSEELS

CplSCULlER se STRUYKEN SdlQU1NAUX sdtCORNELI

Cg1MORELLE
SdtVONECHE SdlSAVlNI SdtMALUEN

S CANSSE Sdt MARTIN Sdt GREBEUDE SdtFRANC

CLC BOUILLEZ SdlGEMINE Sdt BATORSKl SdtDlDIER

Cpi JANSSENS C~VALLES ~REV1LOD CplBARLET

c RESTIAUX DRAMAJX CplTOMASl

----------- .•.••._------
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ë N1VEAl!X D'ALERTE. ]

1.Stade vert.

Niveau normal de travail sans mesure particulière.

2. Stade Îaune.

a. Les états-majors.
(1) Préparer les mesures à prendre pour les stades dtalerte plus élevés.

(2) Augmenter les liaisons radio.

(3) Reporter les visites VIP.
(4) Pas de permission sauf cas exceptionnel.

b. Les unités.
(1) Stade de prise de précautions.

(2) Doubler les postes clés et les sentinelles.

(3) Limiter les mouvements de nuit.

(4) Contrôler les abris.
(5) Pas de pennission sauf cas exceptionnel.

(6) Contrôle des armes collectives.

(7) Réserve en préavis trois heures.

3.Staderou~

a. Les états-majors.

(1) Alerte générale.

(2) Suppression des visites.

(3) Pas de pennission.
(4) Seuls les mouvements d'urgence sont autorisés.

(5) SITREP spéciaux aux QG ONU.

(6) Evacuation des civils si la situation l'exige.

b. Les unités.
(1) Prise des positions défensives.

(2) Toutes les troupes en position.

(3) Les réserves en préavis une heure.

(4) Pas de permission.
(5) Port du gilet pare-éclats pour les troupes opérant à l'extérieur .

.•..••__ - _-_ _---_ ..- _--_ -.•.__ --
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I}.IDE MEMOIRE UNAMIR II 1
~FlNITIONS

a. LA FORCEfi force est l'usage de moyens physiques pour imposer
sa volonté.
La force militaire est l'usage de moyens physiques
utilisés par des corps de troupe formés, armés et
disciplinés agissant sous un Comdt unifié et dans un
même but final, et impliquant généralement une
gradation dans les moyens employés.
L'Ops UNAMIR est exécutée d'une part par des
obserVateurs militaires et des policiers non-armés et
d'autre part par des forces militaires armées seulement
pour l'autodéfense.

b, LA FORCE ARMEE
La force armée est l'usage d'armes ft feu (inclus les tirs
d'avertissement) ainsi que des armes blanches, bâtons
ou gaz lacrymogène.

Co FORCE NON ARMEE
C'est l'usage de la force physique sans arme il feu ni
armes blanches, bâtons,

d. LA LEGITIME DEFENSE
L'utilisation de la force armée pour se protéger soi-
même ou son unité en cas de nécessité soudaine et
absolue ne laissant pas le choix d'autres moyens, ni le
temps de la réflexion.

e, INTENTION HOSTILE
Une intention hostile est une action qui apparaît comme
préparant un acte hostile.

f. ACTE HOSTILE
Un acte hostile est toute action agressive contre le
personnel ou l'Eqt des forces de maintien de la paix ou
contre des propriétés placées sous leur responsabilité.

g. FORCE MINIMALE
C'est le degré maximum de force nécessaire,
raisonnable et autorisé par les ROE (RULES Of
ENGAGMENf)

h, DOMMAGES COLLATERAUX
Dommages aux personnes ou propriétés environnantes,
ne faisant pas partie de l'objectif autorisé.

i.lDENTIFICATION POSITIVE
L'identification positive est une identification assurée
par un moyen fiable comme 1'000 visuelle, les moyens
électroniques, l'image thermique, ete ..

Anne ,,,.•fl
. ' ,,\:."

a. PROCEDURE A SUIVRE SAUF LEGITIM
DEFENSE) !

2. INCIDENTS

(1) Etape 1 : En cas d'intention ou d'action hostile.
prendre contaetverba1ement et traiter avec
la partie adverse par l'intermédiaire des
gendarmes Rw
Demander ft l'agresseur de cesser son
action
Renseigner DIRECTEMENT son Ech
supérieur

(2) Etape 2 : Répéter l'avertissement autant de fois que
nécessaire pour s »assurer que l'agresseur
a bien compris.

(3) Etape 3 : Demander l'autorisation de tir au Bn.
(4) Etape 4 : SUR ORDRE du chef direct, armer.
(5) Etape 5: Effectuer \ID tir d'avertissement en l'air.
(6) Etape 6 : Si nécessaire, ouvrir le feu en direction de

son objectif en tirant UNIQUEMENT EN
COUP PAR COUP.

(7) Etape 7: Cesser le feu lorsque l'Obj est atteint ou
que la menace a cessé.

AUTORISATION DE TIR

FNC (coup par coup): Corod KIBAT
MINIMI : Comd SECTEUR via Comd KIBAT
MAG : Comd fORCE via Comd KJBAT

b. MESURES A PRENDRE APRES TOUT
INCIDENT

(1) EN CAS DE BLESSES
Appliquer les 10 soins même il vos agresseurs en
faisant attention que votre sécurité et celle du
personnelsous votre protection soit assurée.

(2) CONTACT REPORT
_ Heure ET endroit de l'incident.
_ Types d'incident (Manifestation, tir, ... )
_ Force parties en présence et attitude
- Mon attitude

(3) RAPPORT D'INCIDENT
Rapport fourni après TOur événement significatif à
rentrer avec le SITREP Cie en fm de journée il la salle
Ops.
Contenu du rapport :

== Time (Date et Br de l'incident)
:; Localisation (coordonnées de l'endroit et

description)
:; Force (Personnes, Unités hostile ... )
:; Activité (description des activités de ce groupe

hostile)
:; Equipement (Mat, Eqt, Armt du groupe hostile)
:; Situation de mon Unité (pertes Mat, blessés, .... )

..-_ _------_ _ .•.-----_ .._ .•.-.•.•_ _--_ _-
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~3.~GLES D'ENGAGEMENT (ROE)

•. Généralités
Les ROE constituent le moyen permettant aux Nations
Unies de donner des directives aux cœmnandants, en
matière d'utilisation de la force.
Les ROE sont rédigées sous la forme d'interdictions et
d'autorisations.

b. Règle N° 1 : PORT D'ARMES
( l) Stade A : Non autorisé
(2) Stade B : Autorisé

Co Règle N° 2: ETAT DES ARMES
(1) Stade A: Chargeur sur l'arme; PAS de cartouches

dans la chambre
(2) Stade B : Les armes sont années, sécurité sur ••S"

d. Règle N° 3 : INTENTIONS OU AcnS
HOSTILES SANS OUVERTURE
DU FEU

(1 ) Stade A : Observer et renseigner MAlS se retirer
afin de préserver ses éléments

(2) Stade B : Observer et rester sur place, prendre
contact et établir la liaison avec les parties
en presence et/ou les autorités locales
concernées.

(3) Stade C : Observer et renseigner, rester en place et
signaler il l'agresseur son intention
d'utiliser la force; montrer sa
détermination par des moyens appropriés
SANS ouvrir le feu; se déployer, prendre
Posn, armer

(4) Stade D : Idem que stade C, mais l'usage du feu est
autorisé uniquement à titre
D' AVERTISSEMENT.

e, Règle N°4 : DESARMEMENT DE GROuPES
PARAMlLI~TAIRE8-CIVlLS

( 1) Stade A : Intervention interdite
(2) Stade B : Autorisation accordée. Ce faisant, utiliser

la force minimale jusqu'à ouvrir le feu si
des intentions hostiles le justifient ou si
des actes hostiles sont commis. Remettre
les armes aUXautorités compétentes dès
que possible.

f. Règle N0S: INTERVENTION ET COUPS DE
SEMONCE

(1 ) Stade A : Intervention interdite
(2) Stade B : Après les tirs d'avertissement prévus, les

tirs ajustés sont autorisés contre des
objectifs identifiés avec certitude.

g. Règle N°6 : EMPLOI DES ARMES
( 1) Stade A : L'emploi, la préparation, le déplacement

et le tir des armes est interdit en présence
des parties en conflit

(2) Stade B : Certaines activités en présence de force en
conflit mutuel sont autorisées mais
explicitées de la manière suivante :

(B 1) Mettre les servants des armes
ostensiblement en place

(B2) Déplacer les armes
(B3) Tirer
(84) Autres (à préciser)

Anne

ho STADES NORMAUX

Règle N" 1 : Stade B
Règle N° 2 : Stade A
Règle N° 3 : Stade B
Règle N° 4 : Stade B
Règle N° 5 : Stade A
Règle N" 6 : Stade A

Modification des stades UNlQUEMENT sur autorisation

5. MESVRES DE SECURITE
PERMANENTES

a. Généralités
La sécurité du Pers UNAMIR prime. Elle DOIT être un
souci PERMANENT pour CHACUN,

b. Sécurité du personnel
(1) TOUT le personnel doit être en possession de sa carte

d'identité militaire Belge, Celle-ci constitue le seul
document officiel valable (dans l'attente d'Me carte
identité ONU) SURTOur EN TENUE CIVILE. Elle
doit être montrée sur demande des autorités locales,
mais NE peut JAMAIS être remise ou donnée,

(2) Le Pers NE peut PAS se déplacer seul hors des
installations ONU

(3) L'accès aux cafés, bars et clubs sont autorisés selon
les directives du moment

ADn A : Liste des lieux publics autorisés (mt)

c, Véhicules
(1) Les habitudes de roulage sont différentes et

OONENT inciter à la plus grande prudence, Le code
de la route Rwandais est semblable au code de la
route belge SAUF : ~
Limitation de vitesse dans les agglomérations :
Camions: (30 KmIHr) et Veh légers (40 KmfHr)
Rem : exception toutefois pour les Veh escorte

(2) TOUT CHAUFFEUR sera en possession de la carte
d'identité militaire belge et de la carte d'identité
ONU, du permis de conduire militaire (ou civil pour
conduite de Veh civil)

(3) SEUL du Pers ONU peut être transporté dans un Veh
UNAMIR exceptés :
• Les gendarmes accompagnant le Pers UNAMIR
_ Les journalistes possédant une carte d'accréditation
ONU
_TOlITE autre Pers SUR ORDRE du Comdt

(4) AUCUN Veh NE peut rester SANS garde, surtout
hors des cantonnements

(5) Après une mission, aUeI.U1Eqt Pers, document ou
Atmt ne peut rester dans le Veh .

(6) Prévenir ASAP COps par radio ou Tf au cas ou un
Veh UNA1vITRest impliqué dans un accident.

•..•...•-•._--_ ..__ •.._-----_ .••._---_ ....._---
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D6
D7
H6
M6
OSCAR
RELAX
SI
SI3
S14
S2
53
AS3
56
S7

KIBAT - Annexes
AnnD

[ Les indicatifs radio "-]

ComdtBn

Comd Log Base
Comd 2d Log Base
ComdACP
Comd Del Med Bn
PC En
ISC
Offr Personnel Bn
Offr Ln Bn auprès du QG Secteur
Offr Ln Bn auprès du QG Secteur
Off! Renseignements Bn
Off! Opérations Bn
Offr Ops Adjoint
ComdBn
Comd2dBn

CaptTEFNIN
LtBELL1ERE
Med Maj DAUBRESSE
Doc THIRY

Adj CANTINEAUX
Capt MESPREUVE
CaptCOLLIN
Capt SCHEPKENS
LtDECUYPER
Capt CHOFFRA y
CaptROMAN
Lt-Coi DEWEZ
Maj TIMSONNET

GP AIRF'IELD GPSUD GPCITY

ComdGp A6 Capt V ANDRŒSSCHE B6 LtLEMAIRE C6 Capt MARCHAL

Comd2d A7 Lt VERMEULEN B7 LtLECOMTE C7 Lt THEUN1SSEN

Chef Pl A AI6 LtCARLENS Bl6 SLtLELUBRE CI6 LtKOENIGS

Sec Pl A AIl SgtLEIDING B11 SgtMIGNON C11 SgtRUGG

Sec Pl A AI2 Sgt TEYSSIER B12 SgtLEKEUX CI2 SgtDARGENT

Sec Pl A Al3 SgtBOUCHOT Bl3 SgtJORlS C13 SgtBLESSES

BI4 Sgt V AN HAMME

Chef Pl B A26 SLt RODRIGUE B26 SLt DEKEYSER C26 SLtAUDRY

Sec Pl B A21 Sgt BULLINCKX B21 SgtBONELLI C21 Sgt HIERNAUX

Sec Pl B A22 Sgt LIEGEOIS B22 SgtBENBOUHOUT C22 SgtscHUERMANS

Sec Pl B A23 Sgt MAUFROID B23 SgtDESERT C23 SgtP!RSON

Chef Sec CVRT V6 Lt VAN CAUWENBERGHE

YI
Y2
Y3~
Y4
YS
Y6
Y7
Y8"

K1
K3
K9

PI Mor

EqPIMor
EqPl Mor
EqPI Mor
EqPIMor
Bq PI Mor
Chef de Pl Mor
Adj Pl Mor
EqPl Mor

ISgt LEROY, Cpl PLESCIA, Cpl MEAUX ""
Cpl DEBA1ïY, Cpl UYTIEBROECK, cpt RENW A
Sgt PAUWELS, Cpl P. DUPONT, Cpl KINKIN
Cpl MA rans, Cpl WALBRECQ, Cpl GUSTIN
Cpl DHYON. cpt Chef ANTOINE, Cpl LHOIR
Lt LOTIN. Cpl C. DUPONT, Cpl LEFE~VRE
ISgtMaj LECONTE, Cpl POCHET, Cpl BASSINE
Cpl MAHIEU, Cpl CRESPIN, Cpl LALOUX

QG Secteur

Offr QG Secteur
Offr Ops QG Secteur
Comd du QG Secteur

MajDELOECKER
Maj BEM PROVrNClAEL
Col BEM MARCHAL

J.. .-IIIIllIl---.--;;;JiI-IIIIIl--•• ;.- Cll!lllidO.-••-~~I!IIl--_;;-.--IIIIIiI-liIIlW~~IilI--llil!lI-lIlIlII~-lI!IlI__ --------
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1
1
1,
1,

ACP

AMBABf:L

APC

eND

CTM

DMZ
EOD

FAR

FPR

GTBE
KWSA

LDSG
. MINUAR

SRSG
UNCIVPOL

KIBAT - Annexes

1ABREVIATIONS PARTICULIERES ]

Antenne Chirurgicale Parachutable

Mr l'Ambassadeur de Belgique
Armoured Persona! Carrier (RlITBAT disposait de Veh blindés type BTR)

centre National de Développement (parlement)

Coopération Technique Militaire

ZOne démilitarisée
Explosive Ordnance Disposa! • Démineurs

Forces Années Rwandaises

Front Patriotique Rwandais

Gouvernement Transitoire à Base Elargie

Kigali Weapon Secure Area

Groupe de Transmissions à Longue Distance

Mission des Nations Unies d'Assistance au Rwanda

Représentant Spécial du Secrétaire Général

Police Civile de l'ONU

.....--------_ - ---_ .._ _-_ - .
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-----------

Carte RWANDA

N
ZAIRE

BURUNDI

TANZANIA

r "
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